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Traitement de choc
F-16 et F-18 au banc d essai alpin

Le Hornet CF-18: solidité navale et puissance bimoteur. (Photo MDD)

En provenance directe des
Etats-Unis, après une courte
escale en Belgique pour le
F-16 et en Allemagne du Sud
pour le F/A-18, les deux
appareils retenus par le
Département de M. Koller se
sont posés hier matin à
Payerne afin d'entamer la
dernière phase d'évaluation.
Une entrée en matière dis-
crète, les mauvaises con-
ditions météorologiques ayant
obligé les pilotes à se poser
aux instruments, sans autre
démonstration.
Cette ultime et cruciale phase de la
procédure d'évaluation du futur
nouvel avion de combat de notre
armée de l'air se déroulera à partir
de l'aérodrome militaire de
Payerne entre le 11 avril et le 6
mai.

De nombreux essais compara-
tifs, au sol et en vol, seront effec-
tués sur les deux types d'avions
par les techniciens et les pilotes du
Groupement de l'armement et de
l'armée, le successeur du Mirage
III devant être connu quelques
mois plus tard.

PRÉSENTATION
DES ESSAIS

Le directeur du projet des opéra-
tions, M. René Scherrer, et le chef
d'état-major des troupes d'avia-
tion, le brigadier Fernand Carrel,

ont présenté hier les grandes lignes
de ces essais dont les résultats sont
attendus autant par les militaires
suisses que par les constructeurs
eux-mêmes, tant il est vrai que les
caractéristiques d'utilisation dans
notre pays sont uniques et riches
d'enseignement pour les ingénieurs
qui cherchent sans cesse à amélio-
rer les performances de leurs appa-
reils.

BIPLACES
Les deux avions mis à la disposi-
tion du Groupement de l'arme-
ment sont des appareils biplaces,
les pilotes suisses habilités à les
piloter ayant suivi une formation
spéciale en vol et sur simulateur
aux Etats-Unis.

Il s'agit d'appareils neufs appar-
tenant respectivement à l'armée de
l'air des Etats-Unis pour le F-16
de General Dynamics et à celle du
Canada pour le F/A-18 de
McDonnel Douglas, appelé CF-18
dans sa version canadienne.

Ils seront livrés aux troupes
américaines et canadiennes basées
en Europe à l'issue de ces essais.

Les essais en vol, menés en
parallèle par les troupes d'aviation
et le Groupement de l'armement,
consisteront en 15 vols voués aux
essais tactiques et techniques du
système de conduite de tir et de
navigation, huit autres vols étan t
nécessaires à la mesure des perfor-
mances propres des avions et de
leur comportement en vol.

En principe, chacun des avions

accomplira deux sorties par jour.
Dans le cadre des missions types
que notre aviation militaire est
appelée à remplir, le nouvel avion
de combat sera testé de manière à
mettre en évidence le comporte-
ment des systèmes de tir et de
navigation, avec un accent particu-
lier sur l'influence des perturba-
tions entraînées par les échos du
relief montagneux sur le radar et
son aptitude à détecter des cibles
de petites dimensions ou des cibles
multiples.

Dans l'environnement alpin,
avec utilisation des aérodromes
d'altitude, les avions subiront
encore des épreuves de performan-
ces et d'agilité très contraignantes.

ESSAIS AU SOL
Enfin , dans le cadre d'essais au sol,
les avions seront examinés techni-
quement par le détail quant à leurs
caractéristiques d'adaptation avec
notre système de maintenance et
notre infrastructure logistique.

Des mesures de bruit sont égale-
ment prévues dans ce plan de tra-
vail.

Ce n'est qu 'après ce traitement
de choc que l'on se déterminera
techniquement et militairement;
restera alors à s'occuper des dos-
siers économique et financier en
vue du message aux Chambres
dans le cadre du programme
d'armement 1990.

Tout ne fai t que commencer...
Mario SESSA

Elections
aux pays

des mollahs
La bamboula des missiles
jette ses confettis sanglants
sur les villes iraniennes.

Les barbes à papa con-
tinuent à orner les mentons
des ayatollahs inexorables.

Comme si de rien n'était,
les concitoyens de Khomeyni
vont élire demain les 270
membres de leur Parlement
Essayer plutôt car la loi exige
que les députés obtiennent le
50 pour cent des votes et, au
premier tour, ils seront une
minorité à remplir cette con-
dition!

Quoi qu'il en soit, on peut
s'interroger «Au pays des
mollahs les élections ont-elles
un sens?»

Eh bien oui! Si réticent
qu'on soit à l'égard du saint
homme de Qom, on doit
admettre que, sons être une
démocratie à l'occidentale,
son régime n'est pas une dic-
tature à proprement parler.

Certes, pour être éligible, il
faut montrer patte blanche au
gouvernement islamique et
même y mettre quelque gant.

Certes, le seul parti d'oppo-
sition légal, celui de l'ancien
premier ministre Bozorgan
boycottera vraisemblablement
le scrutin.

Mais les électeurs peuvent
choisir parmi 916 députés. Et
si ceux-ci appartiennent à un
parti unique, leurs esprits, si
marqués qu'ils soient par le
fondamentalisme, tourbillon-
nent en courants contradictoi-
res.

Grosso modo cependant, on
peut les diviser en conserva-
teurs et réformistes.

On les retrouvera tous unis
pour combattre l'Irak jus-
qu'au renversement de Sad-
dam Hussein.

En revanche, dans le
domaine agricole et de la
révolution agraire, les char-
rues entremêlent leurs socs
avec brutalité.

D'aucuns pensent que si la
nouvelle Chambre est plus
agitée que la précédente par
les disputes, Rafsanjani, son
président, en tirera avantage.
Son art du compromis plus
qu'helvétique tenant de la
magie!

Un Parlement plus docile
devrait, par contre, favoriser
Montazeri que Khomeyni a
oint comme héritier.

De toute façon, il convien-
dra d'attendre que les houris
caressent au paradis le poil du
super ayatollah pour que le
ciel d'Iran puisse être dégagé
des nuages d'orages.

Willy BRANDT

Ethiopie: évacuation
Plusieurs organisations
humanitaires affectées

Le gouvernement éthiopien a décidé hier d'évacuer, «poin-
teur propre sécurité», toutes les organisations non gouverne-
mentales (ONG) installées dans les provinces du Tigré et de
l'Erythrée (nord de l'Ethiopie) pour secourir les populations
victimes de la sécheresse.
Cette décision, qui survient en
pleine «mobilisation générale»
(décrétée jeudi dernier par le com-
ité central du parti unique, le Parti
des travailleurs éthiopiens - PTE),
pour répondre aux offensives des
guérillas tigréennes et érythréennes
en cours, prend effet immédiate-
ment, a indiqué la Commission

aux secours et à la réinstallation
(RRC).

Selon les estimations officielles,
2,1 millions de personnes risquent
de connaître la famine en raison de
la sécheresse qui règne de nouveau
en Erythrée et au Tigré depuis l'an
dernier.

Les deux organisations suisses,
actives dans le nord, le Comité
international de la Croix-Rouge
(CICR) et le Corps d'aide suisse en
cas de catastrophe n'ont pu indi-
quer à l'ATS si leurs membres
étaient concernés par cette déci-
sion.

Il n'a pas été possible non plus
de connaître dans l'immédiat le
nombre d'étrangers qui seront éva-
cués.

Plusieurs organisations humani-
taires, dont le Fonds des Nations
Unies pour l'enfance (UNICEF) et
le CICR, ont demandé à leurs
représentants à Addis-Abeba des
précisions sur l'ordre donné par le
gouvernement éthiop ien.

(ats,afp, reuter)

Aujourd'hui
Nébulosité changeante, parfois
abondante, brèves ondées possi-
bles mais aussi quelques éclair-
cies. Faible vent du sud-est en
montagne.

Demain
Temps devenant assez ensoleillé.
Dimanche et lundi, évolution
incertaine avec probablement
une nébulosité de nouveau plus
abondante.
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Tournée Shultz I
Premier volet : un four

Le secrétaire d'Etat américain, M. George Shultz, a quitté
Le Caire mercredi, achevant le premier volet de sa tournée
au Proche-Orient. Alors que la violence redoublait dans les
territoires occupés, M. Shultz s'est entretenu durant deux
heures et demie avec le président égyptien Hosni Moubarak
sans obtenir de progrès substantiels dans sa mission.
Le président Moubarak a notam-
ment exhorté M. Shultz à poursui-
vre ses efforts de paix dans la
région. Sans minimiser les obsta-
cles, M. Shultz a proclamé sa
détermination à poursuivre son
initiative de paix, à l'issue d'une
série d'entretiens à Jérusalem,
Amman et Damas.

Adoptant un ton plus solennel
que celui qu'il avait pris lors de ses
visites précédentes, le chef de la
diplomatie américaine a appelé les
responsables israéliens et arabes à
faire preuve de «courage et d'élé-
vation d'esprit», pour surmonter
leurs désaccords, et les a mis en
garde que le «temps presse».

«Les divergences n'ont pu être
réduites de façon substantielle,
bien que certains progrès aient été
réalisés, mais l'engagement et la
détermination des Etats-Unis res-
tent aussi forts que jamais», a
ajouté M. Shultz au moment où il
quittait Israël pour l'Egypte.

M. Shultz a accordé un satisfecit
au roi Hussein de Jordanie en rele-
vant les «nombreuses questions»
que le- souverain hachémite avait
soulevées mardi à propos de l'ini-
tiative .américaine. «Cela prouve le
sérieux de son engagement à pro-
pos, de la recherche de la paix»,
a-t-il estimé/

Cette vision se rapproche de
celle . .du ministre israélien des
Affaires étrangères, M. Shimon
Pères, qui a réaffirmé hier matin,
après sa rencontre avec M. Shultz,.
que le roi Hussein £st «un parte-1
naire irrens{51açabl«ï:pô«r mener les
négociations avec Israël».

UN TON DIFFÉRENT
Le ton était différent dans l'entou-
rage du Premier ministre israélien,
M. Shamir.

Le secrétaire d'Etat n'a toutefois
pas de réponse beaucoup plus
nette de la part de ce dernier.

(ats, afp, reuter)



Grave incident en Cisjordanie
Une jeune Israélienne et deux Palestiniens tués

Une jeune fille israélienne de 15 ans et deux Palestiniens
ont été tués par balles hier en Cisjordanie dans le plus grave
incident dans les territoires occupés depuis le début des
émeutes le 8 décembre, qui a mis aux prises des colons israé-
liens et des Palestiniens.
La jeune fille est la première vic-
time civile israélienne depuis le 8
décembre. Le 20 mars, un militaire
israélien avait été abattu d'une
balle tirée à bout portant à la tête
à Bethléem , au sud de Jérusalem.

Au cours de l'incident d'hier,
qui a eu lieu près de Beita , dans la
région de Nap louse dans le nord
de la Cisjordanie occupée, 14
enfants et un adulte israéliens ont
été également blessés, selon un
bilan de la radio israélienne.

Aux abords de Beita, à une dou-
zaine de kilomètres au sud de
Naplouse, un autobus avait été
attaqué à coups de pierres par des
manifestants palestiniens, a indi-
qué la radio. Selon cette source, les
deux accompagnateurs armés du
groupe ont alors ouvert le feu ,
tuant deux Palestiniens et en bles-
sant deux, dont un grièvement.

CONFUSION
La région a été immédiatement
bouclée par l'armée israélienne. La
confusion la plus totale a régné et
les informations les plus contradic-
toires ont circulé, certains parlant

d une prise en otages de cinq civils
israéliens et d'une bataille rangée à
Beita entre colons et villageois
palestiniens.

Ce n'est que vers 17 h que
l'image s'est décantée. La radio
militaire israélienne a alors
annoncé que les villageois palesti-
niens, après avoir vu deux des
leurs tomber sous les balles des
Israéliens, se sont précipités sur les
accompagnateurs et ont réussi à
leur arracher leurs armes, un fusil-
mitrailleur Uzi et un fusil d'assaut
M-16, et ont , à leur tour , ouvert le
feu en rafales, en direction des
passagers de l'autobus.

Les blessés ont été évacués par
des hélicoptères de l'armée israé-
lienne vers des hôpitaux de Jérusa-
lem et de Tel-Aviv. La jeune Israé-
lienne, Tirza Porat , habitait la
colonie de peuplement juive ultra-
nationaliste d'Elon Moreh.

LA VERSION
PALESTINIENNE

De sources palestiniennes, on a
indiqué que deux Palestiniens ont
été tués par balles par des colons

Un colon blessé escorté à l'hôpital par un soldat israélien.
(Bélino AP)

israéliens à la suite d'une rixe sur-
venue hier matin à Beita.

Hatem Payez Ahmed , 19 ans, et
Tayasser Saleh Khreiwesh, 29 ans,
tous deux atteints d'une balle en
pleine tête, ont succombé à leurs
blessures à l'Hôpital Al-Ittihad de
Nap louse où ils avaient été trans-
portés, a-t-on précisé de mêmes
sources.

a De mêmes sources toujours , on
a souli gné que lorsque les colons
avaient fait leur apparition dans le
village, l'un des deux Palestiniens
s'était avancé vers eux pour leur
demander la raison de leur visite et
c'est alors que les colons avaient
ouvert le feu, tuant ce Palestinien
ainsi qu'un autre villageois et fai-
sant un blessé grave.

(ats, afp, reuter)

Avion koweïtien détourné en Iran
Un suspense interminable

Quatre-vingt sept personnes
étaient toujours les otages mercredi
soir des pirates de l'air qui ont
détourné la veille le Boeing 747 de
la compagnie Kuwait Airways sur
l'aéroport de Mashad, dans le nonP
est de l'Iran. Dans la journée , l'ulti-
matum fixé par les terroristes est
arrivé à expiration; et 24 femmes,
passagères ou membres d'équipage,
ont été libérées.
Les pirates de l'air, qui sont au
nombre de cinq ou six et s'expri-
ment en langue arabe, réclament la
libération de 17 militants pro-Ira-
niens détenus au Koweït à la suite
des attentats de 1983 contre les
ambassades française et améri-
caine qui avaient fait au total six
morts et 86 blessés.

Recouverts de masques et por-
tant pistolets et grenades à main,
les pirates avaient signalé mardi à
22 h que trois passagers dont deux
femmes, membres de la famille de
l'émir du Koweït, se trouvaient en
«danger imminent» si leurs exigen-
ces n'étaient pas satisfaites dans
les 12 heures.

Le gouvernement koweïtien s'est
refusé à céder et l'ultimatum est

venu à expiration à 10 h (6 h 30
TU) mercredi matin. Mais une cer-
taine confusion régnait à ce sujet,
les pirates n'ayant pas défini clai-

; renient cet ultimatum au cours de
.leurs contacts radio.

Dans la nuit de mardi à mer-
credi , les pirates ont libéré 24 pas-
sagères et hôtesses de l'air à l'issue
de pourparlers avec le vice-premier
ministre iranien. Elles ont été con-
duites dans un hôtel après avoir
été entendues par les responsables
de la sécurité de l'aéroport.

RECOURS À UN MÉDECIN
L'agence iranienne Ima a par ail-
leurs fait état dans la journée de la
visite d'un médecin à bord du
Boeing. Ce médecin, identifié sous
le nom de Dr Qassem, et appelé
dans l'avion par les pirates, a
expliqué qu'il avait soigné deux
femmes s'exprimant en arabe,
«probablement des Koweïtien-
nes», et que l'état de l'une d'entre
elle «n'était pas satisfaisant». Il
s'agirait, d'après la liste des passa-
gers, des deux femmes membres de
la famille de l'émir du Koweït.

Le médecin a demandé sans suc-
cès l'autorisation aux pirates de
faire sortir ces deux femmes du
Boeing.

Au cours de la journée, les pira-
tes de l'air ont demandé à la tour
de contrôle de leur fournir de
l'oxygène, un générateur pour faire
fonctionner l'air climatisé, et de
leur servir le petit-déjeuner.

Par ailleurs, à Vienne, un porte-
parole du ministère autrichien des
Affaires étrangères, M. Walter
Greinert , a dit que l'Iran l'avai t
informé que les passagers du
Boeing «se portent bien compte
tenu des circonstances». Deux
Autrichiens se trouvent à bord de
l'avion.

INCERTITUDE
M. Greinert s'est également fait
l'écho de certaines informations
selon lesquelles l'appareil quitte-
rait Mashad pour une destination
inconnue.

On ne sait pas avec certitude si
le plein de kérosène a été fait ou
non. L'Iran a annoncé que l'avion
devrait partir si la crise n'était pas
bientôt résolue, en dépit de l'inter-

diction du Koweït qui craint de
voir le Boeing 747 atterrir à Bey-
routh où la situation serait beau-
coup plus difficilement contrôla-
ble.

La même revendication avait été
émise en décembre 1984 par les
pirates de l'air qui avaient
détourné un appareil des Kuwait
Airways sur Téhéran , tuant deux
passagers américains.

L'ambassade de Suède à Téhé-
ran , chargée des intérêts britanni-
ques en Iran , a envoyé mercredi , à
la demande de Londres , un di plo-
mate à Mashad. Douze ressortis-
sants britanniques se trouvent tou-
jours à bord de l'appareil.

«Nous avons besoin de quel-
qu'un sur place» qui puisse pren-
dre en charge les intérêts des ota-
ges libérés et «leur apporter une
«certaine assistance» , a commenté
un porte-parole du Foreign Office.
Le premier ministre Margaret
Thatcher s'est défendue de vouloir
négocier avec les terroristes , affir-
mant qu'elle «ne céderait pas au
chantage qui ne fait que conduire
à d'autres tragédies», (ap)

Contrebande de cigarillos
Grosse saisie à la frontière

franco-suisse
Sept cent soixante et un kilos de
cigarillos suisses entrés en France
en contrebande ont été saisis la
semaine dernière à la frontière
franco-suisse par les douaniers, a-t-
on appris hier auprès de la direction
des Douanes à Paris.
La saisie a été effectuée le 1er avril
entre Vegy et Douvaine (Haute-
Savoie) après que le conducteur
d'une camionnette suspecte et une
voiture qui l'accompagnait eurent
pris la poudre d'escampette en
apercevant les douaniers.

Ces derniers ont découvert dans
la camionnette abandonnée 23.800
paquets de cigarillos Rossli dont la

valeur est estimée à 900.000 francs
français (environ 225.000 francs
suisses). Le véhicule étai t équipé
de fausses plaques d'immatricula-
tion ainsi que d'une CB (citizen
band). Toujours selon les doua-
niers, cette CB permettait de com-
muniquer avec la voiture-antenne
chargée de précéder la camion-
nette et déjouer les «éclaireurs».

La livraison n'était pas destinée
à la France mais «vraisemblable-
ment au marché espagnol», estime-
t-on à la direction des douanes. Le
Parquet de Thonon-les-Bains a été
chargé de l'enquête judiciaire.

(ats, afp)

PAKISTAN. - Le secrétaire
américain à la Défense Frank Car-
lucci est arrivé hier à Islamabad,
en provenance de New Delhi,
pour une visite officielle de trois
jours au cours de laquelle les
entretiens doivent porter sur l'aide
militaire américaine au Pakistan et
sur le soutien apporté par les
Etats-Unis aux moudjahidin af-
ghans.

AFGHANISTAN. - Des
dizaines de milliers d'Afghans se
sont rendus devant les urnes pour
les premières élections générales
depuis la prise du pouvoir par les
communistes il y a dix ans.
VIETNAM. - Le Vietnam a
qualifié de «calomnies» les décla-
rations du gouvernement chinois
accusant Hanoi de «masser des
navires et de mener des provoca-
tions dans l'archipel contesté des
îles Spratley, tout en renouvelant
son offre de négociation.
PHILIPPINES. - Le colonel
Gregorio «Gringo» Honasan,
l'homme le plus recherché des
Philippines depuis son évasion
d'un bateau-prison le week-end
dernier , s'est manifesté pour lais-
ser entendre qu'il tenterait à nou-
veau de renverser le gouverne-
ment de la présidente Corazon
Aquino.
INTERDICTION. - Le port
ou l'exhibition en public des uni-
formes , insignes et emblèmes
d'une organisation ou de person-
nes reconnues coupables de cri-
mes contre l'humanité, sont
désormais interdits en France.

MITTERRAND. - c est sous
forme de «lettre à tous les Fran-
çais» que François Mitterrand a
choisi de faire connaître, avec une
grande publicité de plusieurs
pages publiées aujourd'hui dans
sept grands quotidiens français,
son «projet» pour l'élection prési-
dentielle.
NUCLÉAIRE. - Un léger
accident s'est produit lors de la
procédure de mise à l'arrêt de la
première tranche de la centrale
nucléaire de Cattenom (Moselle).
CRIQUETS. - L'Italie va
fournir trois milliards de lires et
deux hélicoptères afin de lutter
contre l'invasion de criquets pèle-
rins en Tunisie, en Algérie et au
Maroc.
MOUTONS. - Un conscrit
ouest-allemand est arrivé dans sa
caserne d'affectation avec... ses
200 moutons: aucun des 33 ber-
gers de son voisinage n'avait
accepté de prendre en charge son
troupeau pendant la durée de son
service militaire , a expliqué le
jeune homme à ses supérieurs de
la caserne de blindés de Amberg
(Bavière).

HEROÏNE. — Les polices de
cinq pays ont démantelé un
réseau de trafiquants de drogue
base en Suède en arrêtant 15 per-
sonnes et saisissant 110 kilos
d'héroïne.
SRI LANKA. - L Inde a versé
«une certaine somme d'argent»
aux Tigres de libération de
l'Eelam tamoul (LTTE), principal
groupe séparatiste opérant au Sri
Lanka, a reconnu le ministre
d'Etat aux Affaires étrangères, M.
Kanwar Natwar Singh, devant le
Parlement à New Delhi, ajoutant
que le gouvernement sri-lankais
était au courant de cette aide.
ANGOLA. — Le mouvement
rebelle angolais UNITA, guérilla
soutenue par l'Afrique du Sud et
les Etats-Unis, a annoncé avoir
détruit une gare importante sur la
voie ferrée de Benguela et tué 16
soldats lors d'attaque lancées à la
fin de la semaine dernière.
AVION. — Un avion de l'armée
autrichienne du type Saab 105
s'est écrasé hier dans une forêt
près de Mattighofen (30 km au
nord de Salzbourg, et son pilote a
été tué.

¦? LE MONDE EN BREF

USA: Dukakis, c'est mûr!
Le gouverneur du Massachusetts
Michael Dukakis a gagné la pri-
maire démocrate du Wisconsin,
devant le pasteur noir Jesse Jack-
son.

M. Dukakis a été déclaré vain-
queur alors qu'il avait obtenu 47%
des voix contre 31% à son rival. Le
sénateur du Tennessee Albert

Gore termine troisième avec 16%
et le sénateur de l'Illinois Paul
Simon quatrième avec 5%.

Côté républicain , le vainqueut
est une nouvelle fois le vice-prési-
dent George Bush, qui ne faisait
face à aucune opposition sérieuse
et auquel l'investiture du parti ne
peut plus échapper, (ats, afp)

Complicité
de meurtre

L'effroi peuple encore les
mémoires à l'évocation des
enfants-soldats de Pol Pot.

A tel point que le génocide
perpétré par les hordes de
Khmers rouges est définitive-
ment inscrit dans les manuels
d'histoire au chapitre des cas de
figure. La Roumanie de Ceau-
cescu ferait bon voisinage aux
côtés du polpotisme.

Tombée hier, l'information
relative aux nouveaux projets
du «conducator» a, probable-
ment incité au sourire. Le cer-
veau malade du saigneur rou-
main cogite la possibilité de
raser 7000 des 13.000 com-
munautés villageoises du pays,
pour les remplacer par de gros
centres agro-industriels. Dans
la foulée, des milliers d'églises
seront détruites.

On savait Nicolae Ceaucescu
épris de grandioses projets, tel
l'anéantissement du centre de
Bucarest aux fins d'y édifier un
palais. Mais les réussites les
plus notables de sa carrière
résident, sans conteste, dans la
transformation de la Roumanie
en un gigantesque camp
d'essence féodale, où la vassale
population est soumise aux
frasques délirantes de son suze-
rain.

Rationnement, électricité
rarissime, chauffage inexistant
surveillance policière institu-
tionnelle, la nation roumaine a

été réduite à sa plus simple
expression. Transformée , en
fait, en une sorte de laboratoire
propre à servir l'alchimiste
mégalomane.

C'est pourquoi on ne peut
s'empêcher de tirer le parallèle
avec ces régimes qui, à l'image
des Khmers rouges, ont poussé
la vanité des idéologies jusque
dans leurs ultimes retranche-
ments pour déboucher, en fin
de course, sur la refonte radi-
cale d'une société. Au-delà de
l'entendement.

Cela, pourtant, ne suffit par-
fois pas à sortir les Etats de
leur confortable torpeur. C'est
selon...

Si Pol Pot a été quasi unani-
mement et rapidement con-
damné, si les pressions se sont
succédées pour le mettre au ban
de la communauté internatio-
nale, nous constatons qu'il n'en
va pas de même avec son parent
roumain.

Personne ne bronche, la
Roumanie siège dans les orga-
nismes internationaux, les délé-
gations étrangères s'y rendent
pour parler échanges, accords
et politique. Même si, en sous-
main, la communauté occiden-
tale, en particulier , se gausse
des errances du paranoïaque
Ceaucescu.

A bien considérer, ce silence
et cette inertie coupables res-
semblent fort à une caution,
gracieusement offerte au nom
de quelque obscur ...intérêt.

C'est, en somme, une forme
de complicité de meurtre.

Pascal-A. BRANDT

Le mouvement chiite pro-syrien
gagne du terrain au Liban

Le mouvement chute pro-syrien
Amal a gagné du terrain hier au
Liban sud face aux intégristes pro-
iraniens du Hezbollah, à l'issue de
violents combats qui ont fait, selon
des sources concordantes, neuf
morts et 35 blessés.

Les miliciens d'Amal ont réussi à
avancer jusqu 'au centre de la ville
chiite de Nabatiyé (75 km au sud
de Beyrouth), alors que les inté-
gristes se sont retranchés dans le
quartier populaire d'As Saraya, a
indi qué la police.

Un milicien d'Amal et six inté-
gristes ont été tués dans ces com-
bats qui ont cessé en fin d'après-
midi , après l'intervention de

l'imam de la localité et une mani-
festation des habitants, a constaté
le correspondant de l'AFP. Quatre
ambulances du Comité internatio-
nal de la Croix-Rouge (CICR) ont
pénétré dans la ville pour évacuer
les victimes.

Une partie des combattants
intégristes se sont repliés sur la
localité voisine de Kfar Roufh-
mane, à la lisière de la «zone de
sécurité» établie par Israël au
Liban sud, a-t-on constaté par ail-
leurs. .

Amal a exigé le désarmement
des intégristes afin d'assurer seul le
contrôle de la région de Nabatiyé,
a-t-on appris de source proche du
mouvement, (ats, afp)

Tout va bien pour Amal



A vendre à La Chaux-de-Fonds

plusieurs appartements
dans petits immeubles, zone
calme et centrée dont

petits 4 pièces
(idéaux pour famille avec un
enfant ou couple sans enfant)

un duplex
(avec aménagement possible en
triplex) d'environ 200 m2

Prix de Fr. 150 000.-
à Fr. 390 000.- selon finitions à
définir avec les preneurs. Peu de
fonds propres envisageables,
recherche de financement éven-
tuel par nos soins.
Discrétion et réponse assurées à
toutes les demandes.

Ecrire sous chiffres JN 5381 au
bureau de L'Impartial , rue Neuve 8,
2300 La Chaux-de-Fonds.
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g * Av. Chs-Naine 1

^̂  
TOUR 

DES 
FORGES

&"*\ Tél. 039/26 75 65
JV^\ LA CHAUX-DE-FONDS

A louer
bel appartement
de 2 Va pièces

dans immeuble avec tout confort,
pour date à convenir.

Loyer mensuel Fr. 353.— + charges.
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VUBf 

U BWlHMj il
iV^̂ jP 

La Chaux-de-Fonds

Financement par la banque aufina. Confortable et discret. Financement par la banque aufina. Confortable et discret.

*i 2!
S ¦ m» ,#r ,/ m 3

t+m C ¦; ¦ • Ĥ*/ * ,
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| Centre sŜ Ht̂ lSS™- ' Dimanche 10 avril 1988 de 9 à 20 h
I de vente ^ Î̂^P̂ ^^^"" Lundi 11 avril 1988 de 9 à 22 h g
| Avenue Léopold-Robert 107-117 - La Chaux-de-Fonds - Cp 039/23 64 44
I Un apéritif vous sera offert , nous nous ferons un plaisir de vous accueillir. £

i i ¦¦¦—i, ,,, ¦ iiHiMiii i iiiBina ii im HIH Mil IHII  I—I I-- ï RSP9WflPiiSKî7ârKWWlrl «atiffif frffir lMIl 1 t
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A louer pour le 1er mai

bel appartement
3 Va pièces

cuisine partiellement agencée,
ascenseur , vue et tranquillité.
Loyer Fr. 700.— charges compri-
ses. <P 039/28 82 59

Les Bois, à louer

appartement
de 3 chambres, cuisine
équipée, bains-W.-C,
cheminée française,
garage, Fr. 800.— y com-
pris charges et garage.
C0 066/22 31 54
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Santé à l'affiche
Cinquièrj i^oire des aînés à Zurich

De plus en plus de personnes âgées se protègent de l'Isolement
en ayant recours à une aide familiale. (Bélino ap)

La Foire des aînés s'est ouverte
pour la cinquième fois depuis
1981, hier, à Zurich.

Placée cette année sous le signe
de la santé, elle fermera ses portes
dimanche. La centaine d'exposants
présents se répartissent en trois

secteurs: services, vente et tou-
risme.

Diverses manifestations vien-
nent compléter cette offre, comme
des séances d'information sur
l'AVS, des exercices de gymnasti-
que ou encore un tournoi de jass.

Yes SIR, no SIR...
Controverse commerciale à Genève

Un industriel genevois, client de
l'agence genevoise de sécurité pri-
vée du SIR (Service d'intervention
rapide), en demande la mise en fail-
lite. Il a en effet déposé auprès de
la Chambre commerciale du Tribu-
nal de première instance une
requête en ce sens. L'information,
révélée par la «Tribune de
Genève», a été confirmée auprès
du Tribunal.

A l'origine de la requête, un prêt
d'un montant d'environ 1 million
de francs consenti par l'entreprise
fabriquant des chaînes en or et des
bracelets de montre Gay frères,
que le SIR n'a pas remboursé. La
requête exige donc une mise en
faillite sans poursuite préalable.
La société créancière doit alors
prouver que son débiteur, en
l'occurrence le SIR, est «en état de
suspension de paiement».

Une audience aura donc lieu

devant la justice la semaine pro-
chaine.

Du côté du SIR, on assure que
la société est financièrement saine
et que l'argent sera remboursé. On
estime cependant, contrairement à
l'entreprise Gay, que ce prêt a eu
heu à titre personnel entre l'admi-
nistrateur du SIR et le directeur de
la fabrique Gay.

A la fin de 1986, l'industriel
auteur de cette requête avait pris
publiquement la défense du SIR,
accusant la police de vouloir faire
tomber le SIR et l'un de ses res-
ponsables, le «commandant» René
Defagô. A cette époque, ce dernier
avait écopé d'une amende admi-
nistrative de 10.000 francs, car il
ne disposait pas de l'autorisation
d'exploiter une agence de sécurité.
Selon le directeur du SIR, Charles
Zaugg, René Defago a quitté ses
fonctions à la fin du mois de mars.

(ats)

Zurich: gros investissements
Transports publics : en avant toute !

Les transports publics de la ville de
Zurich s'apprêtent à investir 130 mil-
lions de francs jusqu'en 1992 pour
adapter leur lignes de bus et de trams
au réseau régional express (S-Bahn)
et au nouveau regroupement des
transports publics du canton. Parallè-
lement, 400 emplois supplémentaires
vont être créés, ce qui portera l'effec-
tif total à 2600 personnes, a-t-il été
indiqué lors d'une conférence de
presse.
Les investissements visent en pre-
mier heu à renforcer le réseau des
bus et à assurer les meilleures corres-
pondances avec le S-Bahn, qui
entrera en service le 27 mai 1990. Il
est également prévu d'augmenter les

fréquences et les places à disposition.
L'année dernière, les transports
publics de la ville ont enregistré 244
millions de courses. Une croissance
de 30% est attendue avec la mise en
place du groupement des transports
publics, unique en son genre en
Suisse.

Les investissements pour de nou-
veaux véhicules sont les plus élevés,
69,5 mio. de francs, puis 34,3 mio
pour l'infrastructure et 23,9 pour
l'introduction de trolleybus. 250 col-
laborateurs et collaboratrices vien-
dront renforcer le personnel roulant,
150 le personnel technique. Les coûts
d'exploitation annuels devraient
s'élever à 40 mio. de francs, (ats)

Prison pour Romandes
Nouveau pénitencier dans le canton de Vaud

Apres plus de dix ans de tergiversa-
tions liées à la difficile recherche
d'un lieu d'implantation, le canton
de Vaud s'apprête à poser la pre-
mière pierre d'une nouvelle prison
sur un terrain de la commune de
Lonay, près de Morges.
Elle accueillera notamment les
femmes condamnées en Suisse
romande qui, aujourd'hui, purgent
leur peine dans le pénitencier ber-
nois de Hindelbank.

La construction de cet établisse-
ment qui pourrait accueillir 54
femmes et 28 hommes, doit encore
recevoir l'aval du législatif canto-
nal auquel sera soumise prochaine-

ment une demande de crédit de
23,1 millions de francs. Ce projet
vaudois montre qu'édifier une pri-
son coûte aujourd'hui très cher: le
prix de revient par place est de
315.000 francs, terrain et fonda-
tions spéciales non compris!
La future «Prison de la Côte» dont
les plans ont été présentés hier à
Lausanne .par Jean-François
Leuba, chef du département de
Justice et Police, répond à un réel
besoin, non seulement pour le can-
ton de Vaud mais aussi pour les
autres cantons romands liés par un
concordat et qui y enverront leurs
condamnées. En effet le péniten-

cier bernois pour femmes d Hin-
delbank qui accueille depuis 1976
les détenues romandes, est plein.
Beaucoup de condamnées doivent
ainsi subir leur peine dans des pri-
sons préventives mal adaptées à
cet effet et elles-mêmes surpeu-
plées.

Avec ses 82 places dont 28 pour
la détention préventive masculine
et les autres réparties en diverses
sections féminines, la nouvelle pri-
son qui devrait s'ouvrir en 1992 ne
risque donc pas de rester vide.
L'emplacement trouvé,, après plu-
sieurs tentatives dans d'autres
régions du canton, est particulière-

ment adéquat selon Jean-François
Leuba. Constituée de petites unités
d'un et de deux étages, entourée
d'un mur de 6,5 mètres de hauteur,
elle se situera dans la périphérie de
Morges, entre l'autoroute et la voie
ferrée. Le chef du département de
Justice et Police a souligné qu'un
dialogue constructif s'était établi
avec les autorités locales. Il ne
redoute pas trop les éventuelles
oppositions au moment de la mise
à l'enquête publique.

En revanche, la facture qui se
monte au total à près de 30 mil-
lions de francs, risque de faire
grincer quelques dents, (ap)

VAUD. — Le gouvernement
vaudois souhaite doter l'adminis-
tration cantonale d'un nouveau
réseau de télécommunications. Il
s'agit d'installer une dizaine de
centraux numériques dans les
grandes unités administratives el
de les relier par des lignes à haute
capacité (fibre optique). Ce projet
(coût prévu 10 millions de francs)
sera soumis cette année au Grand
Conseil.
PUBLICITÉ ̂ ^̂^̂^̂^̂ =

DROGUE. — Un couple domi-
cilié dans la région de Lugano a
été arrêté le 30 mars, a indiqué la
police tessinoise. Elle a en outre
précisé que le couple, avec un
complice bernois, avait transporté
38 kilos de haschisch du Maroc
en Suisse. Cette drogue, tout
d'abord entreprosée au Tessin a
été en grande partie négociée
dans le canton de Berne.

VALAIS. — Une fillette et un
adolescent se sont blessés à une
demi-heure d'intervalle mercredi
sur les remontées mécaniques
valaisannes.

FRIBOURG. - La commis-
sion de projet chargée du tronçon
fribourgeois de Rail 2000 pour-
suit ses travaux d'études. Sur les
27 variantes envisagées entre Vil-
lars-sur-Glâne et Vauderens, 19
ont été retenues.

TOURNESOLS. - La Suisse
couverte de tournesols: ce n'est
pas pour demain, certes, mais la
Station fédérale de recherches
agronomiques de Changins remet
le projet à l'étude. C'est qu'un
besoin de diversification, tant
pour les cultures que pour répon-
dre aux besoins des consomma-
teurs, se fait sentir. Mais si les
essais débutent cette année, il
faudra compter trois ans au moins
avant qu'ils ne donnent des résul-
tats.

GRUYÈRE. — Actuellement
en construction à Bulle, le futur
«Centre international de Glion en
Gruyère» sera opérationnel dès
septembre 1989. Il accueillera
entre 130 et 150 étudiants, dont
une centaine en internat, qui se
verront proposer une formation
dans les secteurs de l'hôtellerie.

m LA SUISSE EN BREF

Explosifs pour PIrak
Entreprise valaisanne dans le collimateur de la just ice
Le Ministère public de la Confédé-
ration mène actuellement une
enquête préliminaire sur l'exporta-
tion d'explosif vers le Maroc par la
Société suisse des explosifs (SSE)
de Gamsen, en Valais.

Roland Hauenstein, porte-parole
du Ministère public, a confirmé la
nouvelle parue hier dans le «Walli-
ser Bote». L'ouverture d'une véri-
table procédure dépendra des
résultats de cette enquête.

Le Ministère public agit d'office
selon Roland Hauenstein et exa-
mine s'il y a eu violation de la loi
sur le matériel de guerre. Ce sont
des articles publiés samedi passé
par les quotidiens bernois «Bund»
et zurichois «Tages Anzeiger»
affirmant que la SSE avait fait

La SSE de Gamsen a-t-elle violé la loi sur le matériel de guerre ?
(Bélino AP)

parvenir un explosif appelé pentyl
à l'Irak, impliqué dans la guerre du
Golfe, via le Maroc qui ont mis la

puce à l'oreille du Ministère
public. Les journaux fondaient
leurs dires sur un document du

suédois Mats Lundberg, ancien
directeur commercial de la fabri-
que d'armes Bofors-Nobel Kemi.
Des notes de Lundberg concernant
une séance de travail du 22 février
1985 où la SSE était représentée,
contenaient la remarque suivante à
propos de livraisons d'explosif au
Maroc: «Prévu pour l'Irak, 10 ton-
nes déjà livrées», précisent les
journaux.

La direction de la SSE nie
farouchement tout reproche et
qualifie de telles informations de
fausses. La prétendue livraison de
pentyL utilisé surtout comme
détonriateur, vers l'Irak «ne corres-
pond en aucune manière à la réa-
lité et nous le ferons confirmer par
les autorités marocaines», a-t-elle
communiqué. Les notes de Lund-
berg semblaient incomplètes, (ap)

Faire face au SIDA
Les hôpitaux parfois très empruntés

Pour faire face à la crise du SIDA, les hôpitaux sont parfois
très empruntés. La Fédération internationale des hôpitaux a
dressé une liste de tout ce que les établissements doivent
envisager lorsqu'ils s'attaquent à cette épidémie.

Cette liste, basée sur l'expérience
de plus de 200 hôpitaux du Conseil
hospitalier de Californie, a été pré-
sentée par le Groupement des
hôpitaux régionaux vaudois dans
son bulletin d'avril.

Le nombre de cas de SIDA con-
tinue d'augmenter rapidement. Au
début de 1988, l'Organisation
mondiale de la Santé en dénom-
brait environ 150.000. D'ici à 1991,
au moins un million de nouveaux
cas pourraient se déclarer chez les
personnes déjà infectées par le
virus. L'ensemble des hôpitaux ris-
que donc d'y être confronté tôt ou
tard.

URGENCE
Il est urgent, souligne le Groupe-
ment des hôpitaux régionaux vau-

dois, que 1 hôpital définisse son
programme de soins et détermine
le rôle qu'il va jouer dans la lutte
contre cette maladie.

Le personnel hospitalier est
exposé aux risques de contamina-
tion. Une protection adéquate, par
exemple du matériel résistant aux
perforations d'aiguilles et une for-
mation donnant les précautions
nécessaires peuvent contribuer à
atténuer la crainte. La peur doit
être combattue car elle peut provo-
quer un rejet du patient et même,
plus généralement, une aversion
envers les homosexuels, principaux
porteurs de la maladie.

Une attention renforcée doit
être portée au personnel soignant
les malades atteints du SIDA. Il
faut s'assurer de sa compétence

technique par des programmes de
formation et veiller à ce qu'il soit
tenu au courant des moyens de
lutte disponibles. D'autre part , il
faut prévenir l'épuisement moral
et nerveux.

Pour les malades, il s'agit plus
que jamais de respecter la «con-
fidentialité». L'établissement hos-
pitalier pourrai t mettre sur pied
des services spéciaux, éventuelle-
ment une unité spécifique et des
chambres privées (dans la mesure
où une ségrégation ne serait pas
trop marquée), un service de con-
sultation externe spécial, des soins
à domicile, ainsi qu'un soutien
psychiatrique continu. Compré-
hension et appui aideront le
malade à supporter son état, «une
guérison ne pouvant être espérée à
ce jour».

Chez les visiteurs des malades
atteints du SIDA, il faut éviter la
peur en expliquant la manière
d'aborder le patient. Les visiteurs

peuvent être d excellents thérapeu-
tes, mais cela signifie prolonger les
heures de visite, fournir repas et
facilité de couchage. Une plus
grande souplesse des établisse-
ments hospitaliers est souhaitable.
QUESTIONS IMPORTANTES

Dans la gestion de l'hôpital, il con-
vient de s'assurer que les questions
importantes sur cette maladie res-
tent bien posées:
- Qu'est-ce qui est le mieux pour

le patient ?
-La formation du personnel

est-elle suffisante ?
- Les précautions sont-elles effi-

caces ?
- La politique d'information du

public sur les soins aux malades
est-elle adéquate ?

-L'appui aux malades hors de
l'hôpital peut-il assurer la con-
tinuité des soins ?

-Le contrat de travail est-il
garanti pour le personnel qui con-
tracterait le SIDA ? (ats)

Le baron Thyssen prêtera ses toiles
à l'Espagne

Les autorités suisses ont ete offi-
ciellement informées de l'agrément
entre le collectionneur Hans Hein-
rich Thyssen et le Ministère espa-
gnol de la culture concernant le
prêt à l'Espagne d'une partie de la
collection.
Pour le détail de la transaction -
qui doit être signée aujourd 'hui à
Madrid - les Suisses restent dans
le flou.

Il ne s'agirait , selon le conseiller
juridi que du baron Thyssen , que
d'un protocole d'accord qui devra
encore être ratifié , a-t-on appris
hier auprès de l'Office fédéral de la
culture (OFC).

Selon les Espagnols, 730
tableaux de la collection Thyssen
devraient être transférés au Palais
Villahermosa (partie du Musée du
Prado) pour une durée de 10 ans.
Mais quels tableaux? On l'ignore
et il n'est pas exclu qu'une ultime
exposition soit mise sur pied à
Lugano.

A la Villa Favorita , seule une
partie des œuvres de la collection
peut être exposée puisque la place
manque pour ses quel que 1200 piè-
ces. Le baron Thyssen avait
d'abord pensé à une extension de
sa villa , y avait par la suite
renoncé, (ats)

Transaction officialisée
Maison en feu
près de Lucens

Un incendie dont la cause n'a pas
-encore été établie par la police
vaudoise a ravagé avant-hier soir
une grande maison de maître,
située au hameau des Biolies, près
de Curtilles, dans le district de
Moudon. La femme du proprié-
taire, Mme Françoise Miidespa-
cher , 56 ans, est morte, probable-
ment asphyxiée. Selon une estima-
tion provisoire, les dommages se
chiffrent par centaines de milliers
de francs. Il était 21 h 30 quand le
feu a éclaté dans une chambre
supérieure de cette demeure de
trois étages, (ats)

Incendie
meurtrier
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PARQUETS-RIDEAUX-UTERIE-DÉCORATION-

MEUBLES-TAPIS D'ORIENT-STORES

C /̂r^TÎ ammm% W W«M*MeMÏ
R. Estenso Rue du Parc 94
La Chaux-de-Fonds <p 039/23 63 23
Le Locle <p 039/31 16 70
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Coiffure création
technique
L'harmonie de chevelure
adaptée à votre image.
Maria Mota a le plaisir d'an-
noncer à sa fidèle clientèle

Masculin - Féminin @ 039/28 10 04

Mme Mota 
Gf*M — 1 §Bh flPest assurée auprès de la *amwP̂ m ^WWmmwll l lllaami

ASSURANCElllllllllr

CLAUDE VIDALI I
Conseil en assurances I

Agence générale Gilbert Sauser I
2300 La Chaux-de-Fonds I

58, avenue Léopold-Robert I
Téléphone 039/23 09 23 I

L'annonce, reflet vivant du marché

Sportive, fonctionnelle et spacieuse à l'envi :
la nouvelle Carina 2,0 GLi, 16 soupapes, 121 ch,
fr.23 890.-
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Conçues avec le plus grand soin et bourrées ses reprises exceptionnelles, même à bas régime. Un équipement sans lacune. Les pare-chocs Carina 2.0 Liftback GLI: S portes, 5 places,
de haute technicité, voici les élégantes et Comme une voiture de sport: de 0 à 100 km/h et le spoiler avant de la couleur de la carrosse- fr. 23 890.-, automatique fr. 25 390.-.
toutes nouvelles Toyota Carina. A leur tête, en 9,3 s. Grâce à un rapport poids puissance rie soulignent l'élégance sportive de cette voiture - , « # I C J  vi .< * r ^ i
• t- . > «VL i \ o *-• , , » _. , _»? . n n  , , . . r . . .  s f Carina 1,6 1 Sedan XL: 4 portes, 5 places,la Carina Liftback 2.0 GLI qui séduit tant d a  peine 9,9 kg/ch , la Carina atteint les < r o,  , ,, , ,  . . . .  Inn , [  *, ..

. ,r M ^ «„/, i / > _ ./ -V, « -, J . ..J, .. ,ii -—CL._ î-587 cm3, 16 soupapes, 66 kW (90 ch) DIN,par le tempérament sportif de son moteur a 100 km/h , départ arrête , en 9,3 secondes seule- /^^wiig É,. fr 20 490 - automntiaue fr 21 990 -. I I -* I. „ -.. i r i ¦ rr t if I / ti  ff// X ^̂^
tB*——a& î^ IT. iUt7 V. , UU LUI I IU UUUC I I .  A I  / 7 U .  i

16 soupapes, de 2 li tres et 121 en, perfor- ment, un chiffre digne dune voiture de sport ou jm***x>**.M,A..- M,,, "~7JS^
mant mais pas gourmand, que par son habi- d'une GT. Si, malgré tout, sa consommation reste U:s^̂ t^̂ ^̂ ^̂ m m̂ÊmtmmmÊ ^*̂ *̂  Carina 1,6 I Wago n XL: 5 portes, 5 places,
tabilité et son équipement exceptionnels . Le minime (7,5 I aux 100 km en parcours mixte, SE|BB̂ Î § ^ë®m^̂ ^âj tâ£&y$§k 1587 cm 3, 16 soupapes, 66 kW (90 ch) DIN,
tout, à un prix extrêmement avantageux. selon normes 0EV-1), c 'est dû à sa mécanique ""

ZJjL_j^̂ ^™̂  "ïlTrmf 
^̂ ^̂ "̂

^ fr. 21 790.-.
multisoupapes, d'une part, et à son excellent Cx

^̂ JEJ-C  ̂
de 0,3?, de /'autre. " Cor/no f,« , Wagon XL: fr. 2J 790.-

rr̂ ^î ^^̂ H ̂ ^™M ÎF ; -¦¦¦¦-sR -̂ A la fois belle et fonctionnelle. Sous ses dehors
Jjg -̂w*-^™ ^^^̂ ^M^̂ ja^î  élégants de berline sportive , la Carina possède dotée, de surcroît , d'un équipement des plus
^̂ ^^̂ Ë^^^̂^̂ ^̂^̂ ^^^M. jp̂* un intérieur étonnamment spacieux, aux nom- luxueux: rétroviseurs extérieurs à chauffage et

..^mmMKmmr̂ * uu<u'mimmmamwm%>»~- breux aspects pratiques, accueillant pour toute à réglage électriques , direction assistée , volant 
^̂ -—-^̂sf^'

une famille. La répartition intelligente de l'espace réglable en hauteur, tableau de bord moderne, de PHW^̂ ÂS-"6'*'̂ *Carina 1,61 Sedan XL: fr. 20 490.- et jfi joss/er j a banquette rabattable en propor- conception ergonomique, compte-tours, lève-glace \̂% ^̂ ^̂
Le moteur: un vigoureux 16 soupapes. Chef- fions de 40:60 offrent des possibilités de varia- électriques devant et derrière, verrouillage cen- —
d'œuvre réalisé par Toyota, le plus grand et le tion multiples, en fonction des besoins. Les di- tral, déverrouillage du hayon et de la trappe de TOYOTA SA. S74S SAFENWIL, 062-67 9311.

plus expérimenté des constructeurs de mult isou- mensions y sont dignes d'un break - 104 cm réservoir depu is le siège de conduite , tiroir sous T^— ^^—^™̂ ™^^^™»
™ —^papes , le moteur 2.0116V inj ection, de 121 ch de long (172 cm, banquette rabattue), 132 cm les sièges avant, radio-cassette à 4 haut-par- ^«rr g  ̂

M ' g**k
(89 kW), a été spécialement conçu pour les modèles de large - et l'accès, facilité par un grand hayo n leurs, app uis-tête devant et derrière etbien d'autres
de haut de gamme. Il brille par sa souplesse et descendant j usqu'aux pare-chocs. raffinements encore. Le IN| 1 J3.pona.IS

Agence principale: La Chaux-de-Fonds: M. Grandjean S.A., Garage des Montagnes, Léopold-Robert 107, Tél. 039/23 64 44/45

Agences locales: Corgémont: Garage Moderne, C. Guillaume, Tél. 032/971061 - Le Locle: R. Brulhart, Garage du Crêt, Tél. 039/31 59 33 - Saigne-
légier: Ch. A. Frésard + S. Cattin, Tél. 039/5112 20 

HOMME
encore jeune et sportif , cherche com-
pagne aimant le sport et les voyages.
Ouverte aux mêmes affinités. Pour vie à
deux. Numéro de téléphone souhaité.
Ecrire sous chiffres TR 5422 au bureau
de L'Impartial.

Nous vous proposons une solution rapide, efficace et discrète
à vos problèmes d'argent. Passez nous voir, téléphonez-nous
ou envoyez-nous ce coupon à l'adresse ci-dessous.

Confidentiel /
I Je désire recevoir Fr. Mensualité env. Fr. *̂""™*̂ ^̂ BÎ p

Nom Prénom • ,̂ fn_P!g$?

Date de naissance Etat civil ' ^É-KgÉi^

' Rue NPU mu Jf^*

Habitant depuis TèL isÊm^œv

i pm,es5i°n ^̂  —JK iiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiHiiiiiiiiiii
1 Dotel'Signature Jp ,| Wr**̂ ^̂ ^̂ ^̂ ^ Kmllallllm

Banque ORCA, ruelle W. -Mayor 2, /  \\ j "̂"  ̂P-C^
tf*

| 2001 Neuchâtel, tél. 03812544 25 J .̂ w!MM!!M MWMMÈI D'autres succursales à: Genève, Lausanne, à̂&&&-! Nlllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllll
| Sion, Fribourg, Bêle et Zurich. H1 ̂ g$ÊÊÊ& Société affiliée 
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Les dix projets de «La Suisse-source de technologie»
«Ne sommes-nous vrai-
ment qu'une place indus-
trielle et financière ? Et
pas un lieu créateur de
technologie?» Cette ques-
tion, angoissante, a été à
la base d'un concours
visant à prouver que notre
pays a des dispositions
innovatrices. Des 150
projets, 10 seront bientôt
présentés à la Foire indus-
trielle de Hanovre.
«La Suisse - source de technolo-
gie» est un concours dû à l'initia-
tive des services de promotion
économique des cantons de
Soleure, Bâle-Campagne et Thur-
govie. Lancé en automne 87, il a
reçu l'appui d'importants com-
manditaires, alors que le jury fai-
sait appel à des représentants des
trois cantons, des hautes écoles et
de l'économie. M. Nicolas Hayek,
que l'on ne présente plus, a pré-
sidé ce jury qui a choisi dernière-
ment les dix meilleurs travaux sur
les 150 présentés.

Les critères du jury étaient:
l'originalité, la créativité, le niveau
technologique, la coopération ins-
tituts universitaires — économie,
l'impact sur le milieu social et les
chances d'accéder au marché.

A LA FOIRE DE HANOVRE
Présentés hier à Berne, les dix
projets seront présentés dès le 20
avril prochain à la Foire indus-
trielle de Hanovre. Un stand com-
plet leur sera consacré. Cette par-
ticipation à une des plus impor-
tantes manifestations du genre en
Europe déterminera en définitive
le succès de ces projets.

«LES CONDITIONS
SONT EXCELLENTES»

En guise d'introduction, M.
Branco Weiss, industriel zurichois,
a rappelé: «Qui connaît la grande
variété des activités industrielles
de notre pays a tôt fait de cons-
tater que la Suisse n'est pas préci-
sément pauvre en technologies.
Mais comme les êtres humains,
elles vieillissent ! La technologie
est une précieuse ressource qui
doit être bien soignée et renouve-
lée à temps. En qualité de repré-
sentant du jury du groupe «La

La pollution par le mercure des plies usées a été solutionnée par l'un des dix projets.

Suisse — source de technologie»,
j 'estime qu'en Suisse les con-
ditions dont dépendent la création
et le développement de nouvelles
technologies sont excellentes,
parce que le niveau des connais-
sances techniques y est élevé,
que les aptitudes à s'instruire et la
volonté d'appendre existent et, en
outre, parce que nous avons l'une
des meilleures infrastructures
industrielles du monde.»

«Mais seules des bonnes con-
ditions préalables ne sauraient
suffire. Nous l ne pouvons en
aucun cas nous offrir le luxe de
laisser vieillir notre appareil indus-
triel, le seul moyen de prévenir ce
vieillissement est de réaliser de
nouvelles idées, de . nouvelles
technologies!»
Les représentants des trois can-
tons sont venus présenter les dix
projets, dont le niveau élevé a
impressionné les observateurs.
- Le Dr. Fritz Zbinden d'Oberwil a
mis au point une pompe pour le
découpage par jet d'eau qui éli-
mine les problèmes habituels des
joints.
-L'Institut de mécanique de
l'EPFZ a développé un palier élec-
tromagnétique actif pour des pro-
blèmes classiques de la dynami-
que des rotors. Une compagnie a
été fondée dans le but d'offrir des
services de consultation.
- Les Etudes d'ingénieurs civils
S.A. à Zurich. l'EPFZ et ORFA AG

a Zurich ont mis au point un pro-
cédé de recyclage des piles usées
pour en extraire le mercure.
— Le Centre d'application laser el
l'EPFL ont créé un système d'ana-
lyse de la pollution par rayon
laser, sur une unité mobile.
— Le Laboratoire de physique des
corps durs de l'EPFZ et Ulrich
Matter AG à Zurich ont élaboré un
appareil pour la mesure de parti-
cules de carbone.
— Les - Laboratoires ANAWA à
Wangen ont mis au point de nou-
veaux systèmes d'essai pour la
mesure des effets pharmacologi-
ques de médicaments .
— L'Institut pour la technique de
communication de l'EPFZ et la
maison Marvin S.A. à Zurich ont
développé un système simple
d'analyse de documents.
— L'Institut de physique de l'Uni-
versité de Bâle a créé un procédé
de production de matériaux métal-
liques par trempage.

— L'Institut de I Université de Bâle
et Spectrospin S.A. à Fallanden
ont construit un appareil pour
régler le niveau d'air liquide à
base des nouveaux matériaux
supraconducteurs.
— Le laboratoire IBM à Rùschlikon
et l'Institut de physique de l'Uni-
versité de Bâle ont élaboré un
microscope qui agit également sur
la surface d'un conducteur ou
semi-conducteur.
— Dans son discours de clôture, le
conseiller d'Etat soleurois Max
Egger s'est félicité de l'initiative
des trois cantons et il a souhaité
que le groupe des responsables
du concours soit élargi. «C'est
une grave lacune que, dans notre
pays, recherche et développement
ainsi qu'innovations ont souvent
lieu derrière des portes closes et
sont trop peu portées à la con-
naissance du public. Nous vou-
lons combler cette lacune.»

J. H.

COUP de pouce ou COUP de fouet?

CNA. — Les assureurs privés
s'élèvent contre une expansion
immodérée de la Compagnie
nationale d'assurance (CNA).
ALUSUISSE. - Afin de ren-
forcer sa position, le groupe Alu-
suisse, à Zurich, va investir
annuellement 500 mio. de frs au
cours des prochaines années.

BNS. — . La chute du dollar a
contraint la Banque Nationale
Suisse à procéder l'an dernier
également à d'importants amortis-
sements par le biais d'une ponc-
tion de 2,1 milliards de francs sur
sa provision pour risques de
change qui passe ainsi à 10,9
milliards de francs.

m L'ÉCONOMIE EN BREF

H & M: 10 ans de succès en Suisse
H & M, entreprise suédoise née après la guerre est
partie à la conquête de l'Europe, du nord au sud,
comme les Vikings. Avec des vêtements et accessoires
mode à mini prix, la conquête de la Suisse a com-
mencé en 1978.
Hennés pour elle, Mauritz pour
lui, mode jeune (Impuis), sportive
(Puis), enfantine (baby H & M -
Up to 7 - Young Person), «Hen-
nés & Mauritz Cosmetics» , et
dans les grandes villes mode chic
(BK, style boutique, plus cher), ou
avant-gardiste (Clothes pour les
jeunes filles, Département 41
pour les jeunes hommes) . Des
produits «européens», ultra
mode, pour un «look» personna-
lisé à bas prix assurent à H & M
un succès croissant.

H & M possède 89 succursales
en Suède où elle est née après la
guerre (comme Ikea), 26 en Nor-
vège, 19 au Danemark, 16 en
Angleterre, 16 en Allemagne et
22 en Suisse. Elle a avancé du
nord au sud jusqu'à notre pays.
Où trois nouveaux magasins (au
moins) vont s'ouvrir ces deux pro-
chaines années: à Schônbùhl,
Lausanne en 1988, à la Bahn-
hofstrasse de Zurich (un deu-
xième) en 1989. Dans des
régions urbaines ou de grands
centres commerciaux , selon la
politique du groupe.

93% DE FEMMES,
MÊME CA DRES...

L'«image» H & M est la même à
travers toute l'Europe, comme les
produits: même façon (moderne
et flexible) de présenter les arti-
cles, même décoration intérieure,
même vitrines, publicité uniformi-
sée... Les modèles sont créés à
Stockholm (où travaillent une
douzaine de stylistes) ou achetés
dans 60 pays (par une septan-
taine d'acheteurs en voyage cent
jours par an). H & M insiste aussi
sur sa politique sociale avancée,
le rôle important des femmes
(même aux postes cadres) — 93%
des effectifs de l'entreprise sont
féminins — les possibilités de tra-
vail à temps partiel (60% des pos-
tes). Enfin, les prix très bas sont
aussi le résultat d'efforts de sim-

plification avec une informatisa-
tion intense.

Le siège de l'entreprise se
trouve à Genève, la centrale de
distribution à Pratteln, près de
Bâle. De là, trois fois par semaine ,
partent les livraisons pour les
divers magasins... Trois fois par
semaine, des vêtements et acces-
soires nouveaux. A part pour
quelques rares articles de base, le
réassortiment n'a pas cours.

1,25 MILLIARD DE ÇA
Coté en bourse en Suède, le
groupe annonce un chiffre d'affai-
res pour 1987 de 5 milliards de
couronnes suédoises (un milliard
deux cent cinquante millions de
francs suisses environ!). Une pro-
gression de 12% entre 86 et 87.
Avec une croissance de
l'influence étrangère: en 87, 47%
du chiffre d'affaires était réalisé à
l'extérieur de la Suède. Le béné-
fice représente quelque 8,3% du
chiffre d'affaires: H & M est une
des entreprises les plus perfor-
mantes de Suède. Le nombre total
d'employés avoisine les 5000
personnes. L'an dernier, 5 nou-
veaux magasins ont été installés
en Suède, 8 à l'étranger. La vente
par correspondance (Suède et
Norvège) pourrait aussi progresser
vers le sud.

En Suisse, le chiffre d'affaires
réalisé en 1987 se monte à
110,4 millions de francs, soit une
progression de 15,5% par rapport
à l'année précédente. Les 622
collaborateurs se répartissent
entre 22 succursales, l'administra-
tion et le centre de distribution.

«10 FANTASTIC YEARS »

Trois semaines de fête (avec déco-
ration spéciale, campagne publici-
taire intensifiée) marqueront dès
le 11 avril les 10 ans de présence
en Suisse. Le 28 avril 1978
s'ouvrait à Genève, place du
Molard, le premier «H & M» de
Suisse. A. O.

Mode maximum,
prix minimun

Abonnez-vous à 9ffl33Bfll

DOW JONES t 05.04.88 1997.51 TUttlCH t 05.04.88 494,40 C f fC t Achat 1,36U\JW aJUNEZ* I 06.04,88 2061.51 | | amUHIUH I 06.04.88 498,40 SUS T vente 1,39

MÉTAUX PRÉCIEUX

Or Achat Vente
$ Once 449.50 452.50
Lingot 19.875.— 20.125.—
Vreneli 133.— 143.—
Napoléon 122.— 131.—
Souverain $ 146.— 153.—
Argent
$ Once 6.54 6.69
Lingot 285.— 300.—
Platine
Kilo Fr 23.090.— 23.390.—

CONVENTION OR

Plage or 20.300.-
Achat 19.880.-
Base argent 340.-

INVEST DIAMANT

Avril 1988: 220

A = cours du 05.04.88
B = cours du 06.04.88

Les cours de clôture des bourses
suisses sont communiqués par le

groupement local des banques

A B
Roche b/jce 104000.— 104500.—
Roche 1/10 10450.— 10450.—
Kuoni 34000.— 33500.—

C. F. N. n. 960.— 970.—
B. Centr. Coop. 870— 875.—
Crossair p. 1400.— 1425.—
Swissair p. 1080.— 1110.—
Swissair n. 960.— 960.—
Bank Leu p. 2750.— 2825.—
UBS p. 3080.— 3100.—
UBS n. 595.— 600.—
UBS b.p. 114.— 115.—
SBS p. 332.— 328.—
SBS n. 276.— 278.—
SBS b.p. 287.— 285.—
CS. p. 2300.— 2325.—
CS. n. 450— 455.—
BPS 1590— 1590.—
BPS b.p. 152.— 152.—
Adia Int. 7175.— 7225—
Eiektrowatt 3060— 3095.—
Forbo p. 3165.— 3175.—
Galenica b.p. 680.— 685.—
Holder p. 4875— 4900.—
Jac Suchard 8150.— 8200.—
Landis B 1130.— 1110.—
Motor Col. 1275— 1280.—
Moeven p. 5600.— 5750.—
Bùhrle p. 895.— 910.—
Bùhrle n. 202.— 205.—
Bùhrle b.p. 215.— 220.—
Schindler p. 4450.— 4475 —
Sbra p. 410— 420.—
Sibra n. 315.— 305.—
SGS 4400.— 4475.—
SMH 20 71.— 71.—
SMH 100 217.— 218.—
LaNeuchât. 815.— 820.—
Rueckv p, 13500— 13600.—
Rueckv n. 6250.— 6275.—
Wthur p, 5180.— 5350.—
W'thur n. 2625.— 2600.—
Zurich p. 5550— 5600.—
Zurich n. 2550— 2600.—
BBC I -A- 2020.— 2050.—
Ciba-gyp. 2775.— 2810.—

Ciba-gy n. 1375.— 1390.—
Ciba-gy b.p. 1870.— 1850.—
Jelmoli 2200.— 2225.—
Nestlé p. 8450.— 8525.—
Nestlé n. 4150.— 4175.—
Nestlé b.p. 1380.— 1395.—
Sandoz p. 12100.— 12100.—
Sandoz n. 4875.— 4890.—
Sandoz b.p. 1800.— 1825.—
Alusuisse p. 630.— 639—
Cortailïod n. 2600.— 2550.—
Sulzer n. 4750.— 4960.—
Inspectorate p. 2180.— 2325.—

A B
Abbott Labor 62.50 65.—
Aetna LF cas 60.50 62 —
Alcan alu 37.— 37.50
Amax 27.50 27.75
Am Cyanamid 68.50 70.—
ATT 36.75 37.—
Amoco corp 98.50 99.50
ATLRichf 113.50 114.50
Baker Hughes 23.75 24 —
Baxter " 31.— 31.75
Boeing 61.— 63.50
Unisys 44.— 45.—
Caterpillar 83.50 87.25
Citicorp 26.— 26.75
Coca Cola 51.50 52.50
Control Data 35.50 33.50
Du Pont 110.— 112.50
Eastm Kodak 55.— 55.75
Exxon 56.75 57.50
Gen. Elec 54.50 56.25
Gen. Motors 96.50 97.25
GullWest 106.50 107.50
Halliburton 46.— 46.50
Homestake 20.25 20.—
Honeywell 86.75 87.75
Inco ltd 32.75 33.75
IBM 147.— 148.—
Litton 110.50 112.50
MMM 77.50 79.—
Mobil corp 59.25 61 .—
NCR 78— 79 50
Peoaco Inc 47.25 48 —
Pfizer 75.— 76 50
Phil Morris 121 50 125.—
Philips pet 22.75 23.—
ProctGamb 105.— 107.—

Rockwell 2655 27.50
Schlumberger 46.— 46.75
Sears Roeb 48.— 49.—
Smithkline 73.— 75.—
Squibb corp 85.50 87.—
Sun co ino 79.50 79.75
Texaco 64.50 66.—
Wwamer Lamb. 98.25 99.—
Woolworth 73.50 78.75
Xerox 71.50 79.50
Zenith 25.— 25.50
Anglo am 24.— 23.75
Amgold 121.— 118.50
De Beers p. 16.25 16.25
Cons Goldf l 24.— 24.25
Aegon NV 50.— 51.50
Akzo 76.25 79—
Algem Bank ABN 29.50 29.25
Amro Bank 49.75 50.—
Philips 20.75 21.25
Robeco 66.50 66.50
Rolinco 60.75 61.50
Royal Dutsch 162.— 166.—
Unilever NV 80.— 82.50
BasfAG 201.— 203:50
Bayer AG 217.50 218.—
BMW 414— 419.—
Commerzbank 186— 191.50
Daimler Benz 524.— 530.—
Degussa 281— 282.—
Deutsche Bank 332.— 346.—
Dresdner BK 194.50 201.50
Hoechst 215.— 217.50
Mannesmann 100.— 101.50
Mercedes 433.— 439.—
Schenng 358.— 360—
Siemens 294— 297.—
Thyssen AG 102 — 105.—
VW 196— 200—
Fujitsu ltd 16.25 16.50
Honda Motor 18.50 18.75
Nec corp 23 — 23.25
Sanyo eletr. 5.80 5.90
Sharp corp 11.25 11.25
Sony 57.50 58.50
Norsk Hydn. 41.50 43.—
Aquitaine 64 50 65.—

A B
Aetna LF & CAS 44;à 44%
Alcan 27% 2814

Aluminco ot Am 44.- 45%
Amax Inc 20% 20%
Asarco Inc 23% 23%
AH 27.- 28%
Amoco Corp 72% 74%
Atl Richfld 83% 85%
Boeing Co 46- 47%
Unisys Corp. 32% 33%
CanPacif 19.- 19%
Caterpillar 62% 64%
Citicorp 19- 19%
Coca Cola 38% 39.-
Dow chem. 81% 85%
Du Pont 81% 85%
Eastm. Kodak 40% 42%
Exxon corp 42.- 44.-
Fluor corp 18% 19%
Gen. dynamics 52% 54%
Gen. elec. 40% 41%
Gen. Motors 7054 73%
Halliburton 34- 35-
Homestake 14% 14%
Honeywell 63% 66%
Inco Ltd 24% 25%
IBM 107% 109%
ITT 45% 46%
Litton Ind 81% 83.-
MMM 57% 60%
Mobil corp 44% 45%
NCR 57% 58%
Pacific gas/elec 15% 15%
Pepsico 34% 36%
Pfizer inc - -
Ph. Morris 90% 93.-
Phillips petrol 16% 17%
Procter & Gamble 78- 80%
Rockwell intl 19% 19%
Sears, Roebuck 35% 37.-
Smithkline 54% 5514
Squibb corp 62% 63%
Sun co 58% 60%
Texaco inc 47% 49.-
Union Carbide 23% 24%
US Gypsum 37% 36%
USX Corp. 29% 30%
UTD Technolog 38% 39%
Warner Lambert 72.- 73%
Woolworth Co 56% 54%
Xerox 52% 54%
Zenith elec 18% 19%
Amerada Hess 29% 31.-
Avon Products 23% 24%
Chevron corp 45% 47%

Motorola inc 44.- 46%
Polaroid 31% 32%
Raytheon 65% 65%
Ralston Purina 70% 72%
Hewlett-Packard 62% 64%
Texas instrum 46.- 48%
Unocal corp 37% 39.-
Westingh elec 50% 52%
Schlumberger 33% 35%

(Shearson Lehman Hutton Inc.
Lausanne)

âûJ £̂HmM
A B

Ajinomoto 3420.— 3380.—
Canon 1110.— 1120.—
Daiwa House 1740.— 1730.—
Eisai 2210.— 2200.—
Fuji Bank 3400.— 3400.—
Fuji photo 4050.— 4070.—
Fujisawa pha 2150.— 2140.—
Fujitsu 1470.— 1490.—
Hitachi 1390.— 1420.—
Honda Motor 1670.— 1690.—
Kanegafuchi 1070.— 1070—
Kansai el PW 2900.— 2890—
Komatsu 655.— 670—
Makita elct. 1870.— 1880.—
Marui 3050.— 3100.—
Matsush el I 2670.— 2740.—
Matsush elW 2110.— 2110.—
Mitsub. ch. Ma 586.— 603.—
Mitsub. el 740.— 754 —
Mitsub. Hea/y 677— 715.—
Mitsui co ' 913.— 942 —
Nippon Oïl 1140.— 1140 —
Nissan Motor 977— 970—
Nomura sec. 430O.— 4380.—
Olympus opt 1140.— 1140.—
Rico 1250.— 1260.—
Sankyo 2250.— 2250.—
Sanyo élect. 543.— 540.—
Shiseido 1720.— 1690.—
Sony 5220.— 5240.—
Takeda chem. 3000.— 3020.—
Zokyo Marine 2070.— 2070.—
Toshiba 777.— 813 —
Toyota Motor 2360.— 2370 —
Yamanouchi 4380— 4380—

BILLETS (CHANGE)
Cours de la veille Achat Vente

1SUS 1.34 1.42
1$ canadien 1.06 1.16
1£ sterling 2.47 2.72
100 FF 23.50 25.50
100 lires 0.1045 0.1195
100 DM 81.50 83.50
100 fl. holland. 72.50 74.50
100 fr. belges 3.80 4.10
100 pesetas 1.16 1.31
100 schilling aut. 11.60 11.90
100 escudos 0.85 1.15

DEVISES

1$ US 1.36 1.39
1$ canadien 1.0950 1.1250
1£ sterling 2.5650 2.6150
100 FF 23.95 24.65
100 lires 0.11 0.1125
100 DM 82.10 82.90
100 yens 1.0940 1.1060
100 fl. holland. 73.10 73.90
100 fr. belges 3.89 3.99
100 pesetas 1.22 1.26
100 schilling aut. 11.67 11.79
100 escudos 0.99 1.03



LA RENAULT SUPER 5 GTE
EST UNE GAGNANTE.
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La Renault Super 5 GTE est une vraie boule d'énerg ie. existe en 11 vers ions:  3 ou 5 portes , boîte automatique.
Son fougueux moteur 1721 cm 3 à injection développe moteur Diesel ou nouveau moteur 1389 cm 3 (RC moins
allègrement 95 ch/70 kW. Avec son châssis surbaissé , ses 4 chère), en version Tonic ////s. briTii iiT
barres de torsion a I arr ière , ses roues en all iage léger et ses (nombreux extras) et //// \<\ p,rc \ i r~\\T\ IDCC—
pneus tail le basse , à vous la conduite sport ive en toute sécu- f i n a l e m e n t  en SL , à vKi/^vy 

L^--^ VW I lUlx C O—
rite! Et cela pour Fr. 18690.- seulement! La Renault Super 5 pa r t i r  de Fr. 12690.-. NM7 A VIVRE 

RENAU LT SUPER 5 GTE. UNE AMIE SPORTIVE .
PAS SE PARTOUT Assurance de voyages Mobilière Suisse. Financement et leasing: Renault Crédit SA , 022/29 13 33. Nouveau: Garantie 6 ans

anti perforation. Renault préconise elf.

Liquidation totale
autorisée par la Préfecture jusqu'au 23 avril.

Salons, parois, chambres à
coucher, petits meubles, tapis.

Vous gagnez 2 X
1. Rabais de 30 à 50%
2. Cadeau princier:

œuvres d'art , tableaux,
petits meubles, tapis, etc.

EX-USINE MOVADO

Profitez!!!
Plus que 16 jours.

Nos prochains voyages
Du 22 au 28 mai (7 jours)

Séjour à Canet-Plage
en Roussillon

Hôtel " " ', en bordure de mer avec plage.
Tout compris par personne Fr. 775.—

Avec excursions.

Du 29 mai au 11 juin (1 4 jours)

L'Espagne
à L'Hospitale t del Infante

sur la Costa Dorada.
Hôtel en bordure de mer.

Tout compris par personne Fr. 1 210.—
Avec excursions.

Programme détaillé sur demande
Renseignements + inscriptions:

Rochefort : f 038/45 11 61 Cernier: f 038/53 17 07

Etude d'avocats
cherche

secrétaire-dactylo
. (tout de suite ou à convenir)

Offres écrites avec curriculum vitae à
adresser à
l'Etude Biéri-Bauer-Kramer, avocats,
Léopold-Robert 88,
La Chaux-de-Fonds

\§Sss?l \fsFc?l Artclesdemâ ueàprix
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Pour renforcer notre service comptabilité — révision,
nous cherchons

comptable
— titulaire d'un CFC de commerce, d'un diplôme,

d'une maturité commerciale ou d'une formation
universitaire;

— âgé de 25 à 40 ans;
— bénéficiant d'une excellente formation, capable

d'initiative et apte à travailler de manière indépen-
dante.

Nous off rons une situation stable, possibilité de for-
mation professionnelle continue, contacts avec notre
clientèle, avec tous les avantages d'une importante
société privée.
Si ce poste à responsabilités répond à votre attente,
vous voudrez bien adresser vos offres écrites avec
curriculum vitae à
Fiduciaire SCHENKER MANRAU SA
à l'attention de M. Pierre-Fr. Brunner
Avenue Fornachon 29, 2034 Peseux

Femme de ménage
de confiance et compétente serait
engagée par monsieur seul pour
quelques heures par semaine.

Ecrire sous chiffres CL 5421 au
bureau de L'Impartial.

BlKœSsSKïSSÏI^̂
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Votre voie .toute trouvée.
Être commandant/e de bord. Se sentir responsable. Découvrir cha-
que jour de nouveaux horizons!
Les CFF désirent former des

mécaniciens/ennes de locomotive
Vous avez terminé avec succès un apprentissage de 4 ans dans une
branche technique ou vous êtes en possession d'un diplôme de
maturité et vous désirez débuter une formation de 20 mois en qualité
de mécanicien/enne de locomotive, tout en recevant un salaire com-
plet. Age maximum 30 ans. Début de la formation à convenir.
Vous vous sentez concerné/e? Appelez-nous au 021 42 20 00.
Les jeunes gens et les jeunes filles intéressés recevront une docu-
mentation relative à la formation de mécanicien/enne de locomo-
tive.

Information professionnelle CFF 
Case postale 345 H T̂C ĵ f^CC
1001 Lausanne B̂ LEtf W H I

x-
La formation de mécanicien/enne de locomotive m'intéresse.

G 270
Nom/Prénom:

Rue/No:

NPA/Localité:

Téléphone: Né/e le:

Certificat/diplôme:

_ . ^ammmm\ ̂aam m̂aJt T̂*̂ammWGa\
.̂mama k̂aW «! t̂ (̂.ltaHW
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 ̂G. DENTAN SA

qualité sécurité
pour vos toits plats

Nous cherchons, pour tout de suite ou date à convenir

employée
de commerce
rv

pour un poste varié de secrétariat. Bonnes, connaissan- *
ces en dactylographie et sachant travailler de façon
indépendante.

Veuillez faire parvenir vos offres ou vous présenter:
G. DENTAN SA à l'attention de J. Ryser,
rue des Entrepôts 41, 2301 La Chaux-de-Fonds,
case postale 713, <p 039/26 85 25

Nous cherchons:

UN TÔLIER EN
CARROSSERIE CFC
Age 23 à 26 ans.

Poste stable

Entrée 1er mai . j  '

Bonnes conditions
offertes.

""Wmter
ISBUSBSEBË aamaaaf ltrrTITTÇma]

A la suite du départ en retraite d'un de nos collaborateurs,
nous cherchons

un collaborateur
service externe
(région Montagnes neuchâteloises)

Nous demandons:
— âge 25 à 35 ans;
— de l'initiative;
— l'ambition de réussir;
— bonne présentation.

Nous offrons:
— une formation complète et continue;
— une rémunération garantie;
— des possibilités de gain au-dessus de la moyenne;
— d'excellentes prestations sociales;
— un travail varié et indépendant;
— un portefeuille client existant.

Veuillez faire vos offres par écrit ou par téléphone à M. Pierre-Alain
Bois, agent général.

La Bâloise, agence générale La Chaux-de-Fonds,
avenue Léopold-Robert 9, (j$ 039/23 43 33.

^Genevoise
A S S U R A N C E S
cherche

employés(ées) de commerce
Envoyer offres complètes
à Jaquet-Droz 60,
La Chaux-de-Fonds.

Nous recherchons pour tout de suite
ou à convenir

Aide mécanicien
polyvalent, avec bonne expérience
pour travaux de tournage et fraisage

Peintre en machine
ou personne débrouille connaissant la
peinture au pistolet

Dessinateur
en petite mécanique

/T r̂V") PERSONNEL cMfi Olk. «(à V V SERVICE SA UïS r̂Tuoet1-
{ v I k\  piD.cmcnHixe -* f rv r -
\ -̂JV> et temporaire ,»

LJj*gg5ËgE/ Assmann S.A.
UHER INFORMATIQUE S.A.
Deux entreprises saines et compétentes dans le
domaine des équipements de télécommunication
cherchent pour l'agrandissement de leurs activités
à Fontaines/NE un

mécanicien
de précision
De préférence le candidat
— a un CFC de mécanicien de précision ou forma-

tion équivalente;
— a un esprit d'initiative et le sens des responsabi-

lités;
— est âgé entre 20 et 35 ans;
— est intéressé à travailler dans le cadre d'une

fabrication d'appareils de télécommunication.
Une position stable et variée vous est offerte.
N'hésitez pas, envoyez-nous vos offres avec curri-
culum vitae et prétentions de salaire à
Atis Assmann S.A.
Uher Informatique S.A.
Service du personnel
2046 Fontaines
Cp 038/53 47 26

Fabrique d'horlogerie de Neuchâtel
cherche

employé(e) de commerce
Fonctions:

— facturations;
— correspondance;
— tenue des livres comptables;
— relations avec nos clients et fournis-

seurs;
— coordination avec les autres départe-

ments de l'entreprise.

Nous demandons:
— langues: français, anglais, allemand;
— habile dactylographe, traitement

de texte;
— esprit d'initiative et méthode;
— possession du diplôme d'école supé-

rieure de commerce ou CFC.

Nous offrons:
— place stable à responsabilités, possibilité

d'accéder au poste de fondé(e) de
pouvoir.

Entrée: tout de suite ou à convenir.
Faire offres sous chiffres S 28-576952 Publicitas,
2001 Neuchâtel.

Publicité intensive, publicité par annonces

Effl €oep La Chaux-de-Fonds
Nous engageons, pour notre SCC Ville
de La Chaux-de-Fonds

une vendeuse
(pour les secteurs alimentaires)
Date d'entrée immédiate ou à convenir
La préférence sera donnée à une per-
sonne ayant de l'expérience dans le
domaine de l'alimentation;

un étudiant
pour la période des mois de juillet et
août 1988.
Ce jeune homme sera chargé d'effectuer
divers travaux de conciergerie.
Bonnes conditions d'engagement.

Les personnes intéressées par l'un
ou l'autre de ces postes sont priées
de contacter

Cherchons

coiffeuse
Entrée début mai ou date
à convenir.
S'adresser à
Coiffure Fabienne,
Grand-Rue 10,
2724 Les Breuleux,
0 039/54 13 17
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Tél
.039 

211121

cherche pour ses départements ménage et lingerie des

I jeunes employées
pour l'exécution des commandes et les contacts téléphoni-
ques avec les clients.

Connaissances de l'allemand parlé et de la dactylographie
indispensables.

Travail varié dans une ambiance agréable et avantages
sociaux d'une grande entreprise.

Veuillez faire vos offres écrites à:
VAC René Junod SA, service du personnel,
Léopold-Robert 115, 2300 La Chaux-de-Fonds.

EZZ3 CPJN
**»** Centre de formation professionnelle
*\l*tJÊJÊ du Jura neuchâtelois

Ecole professionnelle commerciale

Cours de français pour
Alémaniques
dès le 28 avril 1988, de 20 à 21 h 30, le
jeudi. Prix: Fr. 90.-

Cours de dactylographie
pour futurs apprentis de
commerce ou de bureau
dès le mercredi 20 avril 1988 de 16 à
17 h 30 (6 fois). Prix: Fr. 60.-

Renseignements et inscriptions:
Ecole professionnelle commerciale
Rue de la Serre 62
2300 La Chaux-de-Fonds
0 039/23 63 13

l i f 'M , ,  :7VT
ËMSI^̂  " ' IL'IiTLiMn
Aimeriez-vous travailler dans une entreprise
jeune et dynamique?
Pour compléter notre effectif nous recher-
chons:

- vendeuse,
rayon crémerie

- caissières
auxiliaires

Nous offrons:
— des postes stables;
— semaine de 5 jours;
— 4 semaines de vacances;
— salaire en rapport avec les capacités;
— rabais sur les achats;-
— 13e salaire;
— caisse de pension.

S'adresser à la Direction Jumbo, service
du personnel, (fi 039/25 11 45

peso CPJN
*tê** Centre de formation
W££ professionnelle

du Jura neuchâtelois

Ĥ £ Ecole d'art appliqué

" Y :t H:0"

Cours du soir
Dessin, initiation peinture
Dessin (modèle vivant)
Peinture
Eau-forte
Modelage (modèle vivant)
Les cours du soir reprendront dès le lundi 18 avril
1988.
Renseignements et inscriptions:
Ecole d'art apppliqué. Paix 60, p 039/23 10 66.

Pour compléter le team de chronométrage sportif
nous engageons des

I techniciens I
B chronométreurs I

Ces collaborateurs feront partie de l'équipe des
chronométreurs officiels et seront à ce titre appelés
à effectuer de nombreux déplacements aussi bien
en Suisse qu'à l'étranger pour le chronométrage
des grandes compétitions nationales et internatio-
nales.

Ces postes conviennent à de jeunes électroniciens,
ayant le CFC de monteur en appareils électroni-
ques ou de mécanicien électronicien et au moins
un an de pratique professionnelle. Il est nécessaire
de savoir s'exprimer en français et allemand ou
français et anglais.

Les offres de services, avec curriculum vitae , sont
à adresser à notre Service du personnel qui les
traitera avec discrétion.

Notre adresse:
Compagnie des Montres Longines, Francillon SA,
2610 Saint-lmier , 0 039/42 1111 .

EEX3 CPJN
ïk &*a Centre de formation
* t m a m  professionnelle

i ?WWÇ du Jura neuchâtelois

Ecole professionnelle commerciale
La Chaux-de-Fonds

En raison du départ à la retraite du titulaire, nous
engageons un/une

maître(esse)
de branches commerciales
à plein temps (éventuellement temps partiel)
Titres exigés:
licence es sciences économiques et certificat d'apti-
tude pédagogique.
Profil souhaité:

I intérêt pour l'informatique
Obligations et traitements: légaux.
Entrée en fonctions: 1 5 août 1988.
Renseignements:
Direction de l'Ecole professionnelle commerciale,
(p 039/23 63 13
Les candidatures sont à adresser avec curriculum
vitae et pièces justificatives jusqu'au 20 avril 1988
à:
Ecole professionnelle commerciale
M. Nicolas Jaccard, directeur,
rue de la Serre 62,
2300 La Chaux-de-Fonds
Une copie sera adressée au:
Service de la formation technique et professionnelle,

I Beaux-Arts 21, 2000 Neuchâtel.
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„ 2 §1 -f f l fSl lili lfl liMIPiliiii fî™ F8 
 ̂̂  

f™ 
 ̂
!~ ^1111 ¦p m ii i 2 f 3 j 4 ;5 ; o ; s

\A tlectrol ux. Y . ¦P1' Si I I -  l i l i l ¦ »
SW»W»B5«. SI HH *

—-¦¦;¦¦,¦¦;¦ ...—_~—~ — ~~~—:̂ ^~^T—^„.~~.. ,,:..,,.̂ . Coupon Je m'intéresse aux
plus silencieux des lave-vaisselle,
les Swissline, amis de l'environne-
ment et des économies d'énergie.

Im3
Nom/Prénom: 
Rue/No.: 
NPA/Localité: 

Désormais, une fois la cuisine rangée, vous
pouvez vous relaxer dans le silence le plus
complet. Car les nouveaux Swissline sont
et de loin, les plus silencieux des lave-
vaisselle.
L'installation dans la cuve d'un système
d'écoulement de l'eau, récemment déve-
loppé et breveté, élimine le bruit résultant
du giclage. En outre, l'isolation a été amé-
liorée et un nouveau système de pompes de
circulation a été mis au point. Plus rien ne
vient vous distraire de votre lecture ou de
votre partie d'échec!

SWISSIINE
Difficiles à battre
Le niveau de bruit des lave-vaisselle n'est
plus que de 51 dB (A) selon les nouvelles nor-
mes internationales (mesure de la puissance
sonore). Selon les anciennes normes (mesure
de la pression sonore), ce niveau serait de
42 dB (A) seulement. Leur consommation
d'énergie est tout aussi difficile à égaler.
Par exemple, le programme normal du modèle
SL n'utilise que 1,3 kWh et 26 litres en un
temps record de 65 minutes.

La victoire à coup sûr
Les lave-vaisselle Swissline offrent bien
d'autres avantages: une douche de plafond qui
assure un lavage impeccable et tout en douceur,
un système de condensation qui évite toute fuite
de vapeur et une corbeille supérieure réglable
sur 5 niveaux. De quoi gagner la partie à chaque
coup!
Coupon à envoyer à: Electrolux Cuisine el Climat SA
Badenerstrasse 587, 8048 Zurich , Téléphon e 01 492 40 40

H] Electrolux
la qualité dont on parle

A vendre

Ford Escort 1,6 Laser
octobre 1984. expertisée, antipollution,
30 000 km, bleu métallisé, excellent état.
4 pneus été et hiver sur jantes. Prix à discu-
ter. g 039/23 99 20 aux heures des repas.
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CHEZ VOTRE BOULANGER CI-DESSOUS:

CAMARDA Noël, av. L.-Robert 110, GlNDRAT Daniel , Tramelan
La Chaux-de-Fonds PATTHEY Jean-Phili ppe, Le Locle
CAMARDA Noël , rue de la PATTHEY Jean-Philippe ,
Charrière 8a, La Chaux-de-Fonds La Brévine
DONZÉ Frères, Les Breuleux HOCHULI Arthur, pi. de l'Hôtel-
FREYBURGER Jean-Pierre, rue du de-Ville la , La Chaux-de-Fonds
Parc 29, La Chaux-de-Fonds
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Musicien de studio
Sur d'innombrables disques le nom de Michel Gaucher

Michel Gaucher, nous l'avons
rencontré à Paris, au studio
d'enregistrement CBE de Ber-
nard Estardy. Nous l'avons
aussi vu dans les orchestres de
Francis Cabrel, de Charles
Aznavour et nous l'avons pré-
senté dans notre supplément
Singulier de février en tant que
musicien accompagnateur. Il
nous intéressait de connaître la
facette «musicien de studio» de
sa profession. Il nous l'a expli-
quée, dans sa maison de la ban-
lieue parisienne.

Voir (et entendre) travailler le
saxophoniste Michel Gaucher en
studio est époustouflant Imaginez
un musicien qui arrive son saxo
sous le bras, à qui on fait écouter
par exemple la partie percussion
d'une chanson, à qui l'on donne
quelques indications sur le style de
la musique, sur les moments aux-
quels on souhaite une intervention
de sa part et qui, à partir de là, vous
joue une seconde voix sur la mélo-
die ou une improvisation qui fera
«planer» l'auditeur, et cela à la deu-
xième prise de son, si ce n'est à la
première! Parvenir à ce niveau
demande-t-il des études musicales
exceptionnelles?
-Non. J'ai commencé comme

deuxième saxophoniste des Chaus-
settes Noires à 18 ans. Après je
suis parti avec Eddie Mitchel
durant quelques années, jusqu'à ce
qu'il connaisse son énorme creux
de la vague... ensuite j'ai connu le
mien! .Pavais 24 ans et j 'avais tou-
jours eu la vie facile sans savoir
vraiment bien jouer du saxophone!
Dans les groupes avec qui je tra-
vaillais, j 'étais mauvais, mais ils
étaient encore plus mauvais que
moi!

A partir de là, je me suis miij. à
travailler un peu plus mon instruis
ment et je me suis mis avec Bécaud
à l'âge de 28 ans, et j'ai fait cinq
ans avec lui. On a voyagé.

«Je trouvais toutefois que
c'était la vie un peu facile et
j'avais envie de faire autre
chose».

On commençait un peu à me
demander en studio, je devenais
indépendant. Et j 'ai quitté Bécaud.

Je me suis donc retrouvé à jouer
en studio et sur scène avec plein de
gens différents et mes activités
sont très diverses.
-Actuellement, dans les studios

d'enregistrement, on a tout en
«boîtes». Pourquoi a-t-on encore
besoin d'un musicien pour un dis-
que?
- Il y a toujours besoin de musi-

ciens. Moins maintenant, c'est
vrai. Les boîtes, les ordinateurs, les
synthétiseurs, c'est une chose, mais
il faut toujours quelqu'un pour les
programmer. Si ce quelqu'un est
nul , ça donnera quelque chose de
nul de toute façon, mais même s'il
est bon, les instruments acousti-
ques n'ont jamais été bien imités.
Le saxo, particulièrement, est le
plus difficile à imiter synthétique-
ment. L'imiter à peu près prend
trop de temps et en plus c'est idiot.

Je trouve que les instruments
électroniques sont formidables
tant que l'on n'essaie pas de les
faire imiter, mais quand on crée
avec eux. Ces machines ont une
qualité, c'est qu'elles donnent
accès à la musique à des gens pour
qui cela aurait été impossible
autrement.

Avec le temps, une sélection se
fait malgré tout et la bonne musi-
que reste.

Donc, pour répondre à votre
question, en studio on a toujours
besoin de musiciens quand il fau t
des cuivres ou un solo de sax; on
appelle alors un trompettiste ou un
saxophoniste.

Et on revient à des disques
beaucoup plus joués. On com-
mence à revoir des vrais batteurs
en studio, des bassistes, qui

avaient disparu. Je crois que les
gens ont besoin d'entendre de
vrais instruments et il n'y a pas
mieux que quelqu'un qui joue.
Cela amène une «âme» au disque.
Je pense que les «boîtes» ça va res-
ter, mais on va vers une espèce de
compromis électronique-musiciens
qui peut donner des choses excel-
lentes. Les anglo-saxons prati-
quent d'ailleurs déjà beaucoup
ainsi.

-Qu'est-ce qu'un musicien de
studio?
- Un musicien de studio, ce

peut-être un artiste qui se déplace
avec ses synthétiseurs, ses boîtes à
rythmes et travaille seul. Ou ce
peut être un gars comme moi,
saxophoniste, ou un trompettiste,
ou un choriste, ou un guitariste, on
revient à demander beaucoup ces
derniers à nouveau. Tous ceux-là
sont des valeurs sûres car les syn-
thés, bien qu'ils soient de plus en
plus performants, ne peuvent pas
les remplacer, et n'ont pas la petite
chose qui fait que c'est humain,
même la petite imperfection.

par René Déran

-Comment se fait-on un nom
dans cette spécialité? Est-ce le fait
d'être le meilleur ou d'avoir un état
d'esprit particulier?

-Je crois que c'est plutôt une
question de style. Pour moi, j 'ai un
style qui est à la mode depuis une

douzaine d'années et qui est
influencé par les Américains, qui
ont marqué toute une génération.

«Et ce qui est important pour le
musicien de studio, c'est de
savoir tout faire, tous les genres
de musiques».

Par exemple, Bernard Estardy
me dit pour une chanson «c'est le
style rock and roll, tu vas faire un
solo là», je dois jouer rock and roll.
Si c'est jazzy, je dois pouvoir jouer
jazzy. Et si les gens sont contents ,
ils vous rappellent! C'est comme
ça qu'on arrive à se faire un nom.

Mais de toute façon, il y a du
travail pour peu d'entre nous.
-Quelle est votre moyenne de

travail en studio?
-Ça doit représenter la moitié

de mon travail dans l'année, c'est-
à-dire environ 150 séances d'enre-
gistrement , contre une centaine de
concerts avec des artistes divers à
Paris ou en tournée.

La scène c'est bien, surtout si
l'on est avec une équipe où l'on a
plaisir à jouer , mais le studio est
intéressant car on apprend beau-
coup. On n'a pas droit à l'erreur ,
en enregistrement. La scène donne
de mauvaises habitudes car les
petites imperfections passent. En
studio, la justesse, la mise en place,
tout ça, est primordial.
- Il est frappant pour le non-ini-

tié de vous voir travailler en studio.
Vous arrivez sans connaître la
chanson où vous aurez à intervenir,
sans avoir de partition et lorsque
vous jouez, il semble que vous con-
naissez cette chanson depuis tou-
jours. Comment parvient-on à cela?

- Il y a 36 méthodes et la façon
de faire dépend de l' arrangeur ou
de l'ingénieur du son. Avec
Estardy, il n'y a jamais rien d'écrit
car il y a tellement longtemps que

1 on se connaît que nous parlons le
même langage et je sais tout de
suite ce qu'il veut. De plus, je tra-
vaille d'oreille, bien que sachant
lire la musique, ce qui est indispen-
sable pour travailler avec certains
arrangeurs qui écrivent toutes les
partitions, méthode obligée si nous
sommes plusieurs musiciens.

D'autres fois, même seul je dois
suivre une partition, ou alors
j 'écoute ce qui est déjà enregistré
et j'écris ce que je vais jouer, sur-
tout s'il s'agit de suivre exactement
la mélodie de la chanson.

Mais souvent ce sont des impro-
visations que je fais. Si les harmo-
nies sont difficiles et pas évidentes,
j 'écris les repères; seulement la
musique de variété est en majorité
assez facile.

Il y a pourtant certaines fois où
j 'ai des choses bien précises à faire,
ou plusieurs parties de saxop hone
successivement, quatre ténors, ou
deux ténors un alto, etc., ce qui
oblige à plus de rigueur.

-La technique du studio est
quelque chose de particulier. Vous
êtes seul, un casque sur les oreilles
où vous entendez ce qui est déjà
enregistré, c'est-à-dire un produit
partiellement achevé auquel vous
allez apporter simplement quelques
touches et repartir. Cela n'est-il pas
frustrant?
- C'est vrai que l'on n'a pas une

idée de l'ensemble du produit ,
mais il faut dire que quand on met
le saxophone, il y a déjà prati que-
ment tout ce qu'il y aura sur le dis-
que. Des fois pas la voix définitive ,
mais une voix témoin du chanteur.
Donc pour moi ce n'est pas très
frustrant.

-Le musicien de studio peut-il
apporter une touche personnelle à
un enregistrement?
- Oh oui. Dès l'instant où vous

faites une improvisation , vous
apportez quelque chose à vous. Et
même sur une mélodie écrite, il
faut l'interpréter de la manière la
plus chaleureuse possible. Comme
un concertiste, sans vouloir me
comparer à ces gens-là. Si deux

violonistes interprètent un con-
certo, l'un pourra avoir l'émotion
et pas l'autre.

Le métier du studio a d'ailleurs
énormément changé depuis dix
ans, car avant il n'y avait prati que-
ment pas d'improvisation, tout
était écri t, il fallait aller très vite, et
il n'y avait pas le système de multi-
pistes, qui permet de séparer cha-
que instrument lors de l'enregistre-
ment et de refaire l'un ou l'autre
au besoin. On enregistrait presque
tout en même temps et si un musi-
cien se plantait , il fallait tout
recommencer. Il était donc indis-
pensable que tout soit écrit.

«Maintenant on demande
davantage au musicien
d'apporter sa personnalité».

Ce qui permet à certains musi-
ciens qui ne lisent pas la musique
de travailler grâce à leur feeling.

-Participer, parfois dans une
importante mesure, au succès d'un
disque et n'avoir son nom qu'en
petit, s'il s'y trouve, sur la pochette,
cela ne donne-t-il pas envie d'autre
chose? Une carrière de soliste par
exemple.

- Bien sûr , et j  ai fait des essais.
Mais c'est difficile l'instrumental
en France car soit vous faites une
musique qui vous plaît , mais celle
qui plaît en général aux musiciens
est un peu spéciale et ne plaît pas
toujours aux gens. Et vous donnez
dans un créneau de spécialistes.
Ou vous faites de la musique com-
plètement commerciale, et ce n'est
même pas évident que ça marche.
Et de plus vous vous ennuyez.

Et si je devais un jour
m'ennuyer en faisant de la musi-
que, je ferais autre chose, c'est sûr.

Il ne reste qu'à lire vos pochettes
de disques où sur beaucoup vous
trouverez le nom de Michel Gau-
cher, accompagnant les plus grands
noms de la chanson française. Et à
vous régaler de ses improvisations
au saxophone ou à la flûte.

(dn)

Elle a retenu l'attention du grand
public, voilà un peu moins de
deux ans, avec une chanson
pleine d'émotion, «C'est pas
facile». «J'ai grandi trop rite»
venait plus tard confirmer le pre-
mier succès de Carol Arnauld et
du même coup en faire une valeur
sur laquelle on pouvait miser.

Et voici aujourd'hui l'album
(aussi en CD) qui permet de se
faire une idée plus vaste des
talents de Carol Arnauld.

On remarquera qu'ils sont mul-
tiples. C'est une interprète sensi-
ble à la voix très particulière. Elle
écrit des textes pleins de poésie
et souvent originaux dans leur
inspiration. Elle compose des
musiques immédiatement identi-
fiables, qui restent dans l'oreille
même si elles sont exemptes de
simplicité. Elle imprègne ce dis-
que d'une très forte personnalité.

C'est un renouveau dans la
bonne chanson française, hors
des modes et des courants, que
propose Carol Arnauld, et rien
que pour cela elle mérite l'intérêt

de tous ceux qui y sont sensibles.
Mais encore, écoutez «Toi qui

voulais un enfant», sur le thème
de la stérilité de la femme.
«Seul», «J'voudrais faire quelque
chose pour toi». «Je ne sais pas
vivre sans toi», «Reste pas
comme ça», aux côtés des deux
premiers succès de Carol
Arnauld. Toute la chaleur, la sen-
sibilité féminines y sont mises en
valeur par le preneur de son et
arrangeur Bernard Estardy et
soulignées par Michel Gaucher
au saxophone et José Souc à la
guitare (835 386, distr. Poly-
gram). (dn)

Carol Arnauld

VIDÉO 

pour des «premières» en vidéo
Plutôt que de parler de films
archi-eonnus ayant déjà été déflo-
rés sur le grand écran, je vais vous
entretenir de toute une série de
films n 'ayant jamais été diffusés
en Suisse à ma connaissance!
Surprises donc, puisées souvent au
rayon de la série B, parfois Z,
mais aussi souvent des films mau-
dits que les grandes compagnies ne
voulaient pas sortir pour d'obscu-
res raisons !

L'enfer du jeu
de Richard Brooks

Voici donc le dernier film de
Richard Brooks que nous ne ver-
rons probablement jamais dans les
salles puisque l'auteur est en pro-
cès avec le producteur. Cela
n 'empêche pas la cassette de sor-
tir, et c'est un très bon f i lm qui
nous fait plonger dans l'univers du
jeu...

La maison aux fenêtres
qui rient, Zedder

de Pupi Avait
Cet auteur fait partie de la géné-
ration montante italienne et il fait
avec ce film un exercice de sty le
fort réussi dans le genre fantasti-
que. Il aborde ici la thématique de
la survie dans l'au-delà et le vam-
p irisme, avec beaucoup d'origina-
lité.

Le prince et le pauvre
de Richard Fleischer

On n 'attendait p lus rien de surpre -
nant de ce vétéran et pourtant son
dernier film est une belle réussite.

On retrouve Mark Lester et Oli-
vier Reed, ce dernier au mieux de
sa forme, dans cette histoire d'un
personnage rustre peu à peu tou-
ché par la leçon de dignité que lui
donne un garçon un peu bizarre.
Fleischer nous livre une œuvre
digne de l'âge d'or du film d'aven-
tures.

Gladiator
de Abel Ferrara

Double version pour cette histoire
qui fut initialement tournée pour
la TV italienne et qui est égale-
ment sortie en cinéma. Ferrara
traite du thème de l'auto-défense
et aboutit à la conclusion que seule
la folie peut expliquer ce phéno-
mène. On s'attend à un film
d'action et l'on se retrouve avec
une œuvre assez désespérée.

Le croque-mort s'amuse
de Jacques Tourneur

Cette savoureuse parodie des films
de Roger Corman était bien con-
nue des cinéphiles et on ne l'avait
pas revue depuis fort longtemps.
Malheureusement la version fran-
çaise est mauvaise.

Gabriela
comédie brésilienne

Sonia Braga, la sex-symbol du
cinéma brésilien, interprète du
premier porno-soft de l'Amérique
latine «La dame de l'autobus»
retrouve dans «Gabriela» Vita-
lion- lover Marcello Mastroianni ,
dans une aventure exotique cl au
rythme endiablé de la musique
brésilienne. J. -P. Brossard

Films inédits

«Soul Session Live»

Un modèle de persévérance que ce
«Minister of Funky-music». James
Brown, c'est une preuve spon-
gieuse que l'on peut devenir un
monument de soul, tout en ayant,
préalablement , lavé des voitures
pour pas un rond. Ou presque.

Si vous le voulez bien , parta-
geons cette émotion qui nous
gagne.

Son dernier pressage, qui
recueille des thèmes-flash de sa très
longue carrière, met également en
exergue des gros poissons tels que
Joe Cocker, Wilson Pickett ou
Robert Palmer. Le marché du
funky-soul-blues en quelque sorte.

Bien readapte et arrange sous
toutes les coutures, cet ultime
album laisse échapper un vent nos-
talgique des plus décoiffants. Un
«in memoriam» à jadis, clic-clac
passéiste pour une pose qui . une
fois de plus, figurera dans la galerie
des souvenirs éternels.

Sans la mise au monde de cette
voix à la fois nerveuse et profondé-
ment chaleureuse, les étagères de la
soul music ne seraient certaine-
ment pas aussi bien achalandées.

Sans le génie de Mister J.B.,
nous mâcherions très probable-
ment toujours les mêmes biscottes
insipides. Avec le beurre en
attente, et la confiture déguisée en
aliment subversif.

Cet homme a créé, provoqué un
déclic terrible au sein de l'univers
musical. A coups de «one more
time», il nous a délivrés une signa-
ture aux courbes de rêve. Imiter
James Brown, c'est entrer dans
l'illégalité. Pour faux dans les titres
par exemple. Veillons à tour de
rôle, amis. (Int. 147.329/Distr.
Phonag AG)

Claudio

James Brown

AGENDA

Jazz-funk new yorkais à Bienne
Dimanche 10 avril à 20 heures,
sous la coupole de nos voisins
bilingues, la formation américaine
«Slickaphonics» actionnera le bri-
quet sous la bombe jazzy-funk
vouée à l'explosion.

Explosion qui, nous pouvons
l'assurer, ne laissera même plus
une seule brique à l'horizontale.

Slickaphonics, n'ayons pas peur
des mots, s'adresse aux extrémistes
du genre. Cuivres fous sur la pre-
mière grille, avec Ray Anderson
(trombone, vocal) et Steve Elson
(saxophone, claviers).

Le premier nommé, apparaît
comme l'Einstein des rythmes
alliénés. Timbre grave et rauque, il
s'acharne sur l'expression verbale
tel un boucher contrarié devant
son morceau de bœuf. Anderson
en leader, consomme saignant.

Tous les musiciens présents,
Allan Jaffe (guitare vocal). Mark

Relias (basse, vocal), Jim Payne
(batterie, vocal), se servent au
même rayon qu'Anderson. La
«pêche» des Slickaphonics est uni-
que au monde. Elle laisse loin der-
rière elle les mieux lotis de ses
poursuivants. En ouverture, le con-
cert sera flanqué entre les mains de
«Twice A Week», groupe de
Thoune qui pratique le jazz-rock-
funk avec une réussite étonnante.
Cette formation suisse alémanique,
fut la compagne de Slickaphonics
l'an dernier déjà.

Voilà. Vous détenez suffisam-
ment de particularités pour passer
une soirée dominicale «on the jazz-
funk» musclée et nerveuse à
outrance.

Voir Venise et mourir, peut-
être. Entendre Slickaphonics et se
pendre de bonheur, sûrement.
Good Slick ! (C. C.)

L'Empire des Slickaphonics
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cherche une dame comme

aide de magasin
à mi-temps.

Téléphoner au 039/23 26 88 ou se
présenter: rue de la Serre 59.

Nous désirons compléter
notre équipe du service
après-vente par un

mécanicien
ou électricien
en automobiles
Tâches principales:

— préparation et réparation
des appareils pour le dia-
gnostic automobile;

— mesure de gaz et géomé-
trie des roues en Suisse
romande.

Nous offrons:

— ambiance de travail agréa-
ble et indépendante dans
une société en pleine
expansion;

— salaire en fonction des
qualifications , véhicule de
service.

Contactez-nous au:

022/41 06 00,
Mme Millier ,
Bear Autotechnics SA
(Suisse), chemin Delay 7,
1214 Vernier/Genève.

LE MOUVEMENT
DE LA JEUNESSE
SUISSE ROMANDE
cherche pour son programme
« PASSEPORT CARREFOUR»,
(travail avec des adolescents)

animateur(trice)
à temps partiel.

Entrée en fonctions:
mi-août 1988.

Domicile souhaité: Neuchâtel,
Bienne ou Arc jurassien.

Les personnes intéressées peuvent
demander le descriptif du poste
ainsi que l'information relative au
« PASSEPORT CARREFOUR»
auprès du secrétariat
MJSR, rue Lissignol 8,
1201 Genève, 0 022/31 20 90.

Les candidatures sont ouvertes jus-
qu'au 2 mai 1988.

Société suisse
cherche

représentants(es)
pour vente de produits
de grande consomma-
tion auprès du public.
Gain intéressant.
Pas sérieux s'abstenir.

Ecrire sous chiffres ZT 5375
, au bureau de L'Impartial.

Entreprise de construction
du Jura bernois cherche

mécanicien
d'entre tien

avec CFC, permis poids lourds et
connaissance des machines de
chantiers.

Travail indépendant,
salaire intéressant.

Entrée: à convenir .

Ecrire sous chiffres 93-31033 à ASSA
Annonces Suisses SA, Collège 3,
2610 Saint-lmier.

Société coopérative
SCOREL
Case postale 110
2720 Tramelan
cherche un

tenancier
pour la buvette de la patinoire
des Lovières à Tramelan.
Emploi saisonnier:
de mi-septembre à mi-mars
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Aufgabenschwerpunkte:
— Mithilfe bei der Erarbeitung von Bud-

gets. . i*
— Monatliche Erfolgskontrolle, amerika-

nisches Rapportwesen.
— Kosten- und Rentabilitatsanalysen.
— Entwicklung ablauforganisatorischer

Lôsungen (EDV).

Wir erwarten von Ihnen eine vertiefte
Ausbildung im Finanz- und Rechnungs-
wesen und Sprachkenntnisse in deutsch,
englisch, franzôsisch eventuell italie-
nisch.

Senden Sie Ihre Unterlagen, welche wir
absolut vertraulich behandeln werden an
Direktion Concord Watch Company
SA, Zentralstrasse 63, 2501 Biel.

CONCORD
Concord Watch Company SA Rue Centrale 63, 2502 Bienne

Téléphone 032 22 4943 

i

Publicité intensive, publicité par annonces

Nous cherchons pour le canton
de Neuchâtel f

un chef de chantier
habitué à diriger une petite
équipe. ,
Faire offres avec références et
prétentions de salaire sous chif-
fres HG 5402 au bureau
de L'Impartial.

K*3H9H ESHPBSfl H9F9PH BPOB ^ mo.ven 'e P'US simple pour
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obtenir 
de l'argent comptant: un

¦̂¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦ K̂ HBM ÉlÉfll Prêt personnel aufina. Un coup de

I
CT--| téléphone suffit. Ou alors, rem-

D Oui, je désire un prêt personnel de la Banque Aufina. £l plissez le.coupon, découpez-le et
===zẑ ^========== envoyez-le. Discrétion et traite-

1 ^ = = == = = ^ = =  I ment rapide vous sont garantis.
Montant: Fr. ^=̂ ==^̂^ == I H u

_ Banque Aufina
Mensualité: Fr. | Centre de crédit
. Nom: i 9. place Pury

Prénom: I 2001 Neuchâtel

I .  
Heures d'ouverture:

Date de naissance: I 8 h à 12 h et
Etat civil: ' 13h30 à 18h.

| NPA/Lieu: ||| p|| ^y r̂ ::zzz',:::::::::l
LSIT1' ¦¦—¦¦— -,_- -_ ¦ !!î ^

Société affiliée de l'UBS

EBB H1 ¦ fïïIMWMMÉIiMBMMt
Mandatés par une de nos sociétés clientes,
nous cherchons:
SERVICE DU PERSONNEL ET COMPTABLE:

EMPLOYÉ DE COMMERCE «G»
expérience en informatique (IBM s/36) base bureautique
et traitement de texte.
Ce poste offre d'entrée des responsabilités en tant
qu'adjoint au chef du personnel.
Entrée à convenir - bonnes conditions.
Monsieur Châtillon attend vos offres de candidatures
ou votre appel téléphonique pour un premier entretien.

¦M | ; i KS M̂ '':^m̂mmm9R\ma\WÊf *mmaa\'  
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Inondée par les lumières de la cité, cette voiture Déj à, vous arrivez à bon port. Heureux, détendu,
suscite l'admiration du connaisseur. Mais sous sa vous descendez de votre 190 pour mieux l'admirer,
robe élégante ainsi mise en valeur se cache un indé- Et vous voilà convaincu. Convaincu de sa beauté,
niable talent: celui d'une-tijès grande sportive. de sa sportivité, de ses innombrables qualités , de sa
Imaginez-vous ces situations, toutes plus exaltantes fiabilité. Entre nous, il y a des choses dans la vie
les unes que les autres: la sensation d'une pleine que l'on ne peut décemment se refuser. Cette situa-
maîtrise j amais contestée, de puissantes accéléra- tion, vous pouvez fort bien l'imaginer, non?
lions au sortir des virages ou encore l'intervention A propos: une course d'essai à bord d'une Mercedes S* 1 """"v
douce, mais décidée, des freins. Les réactions laté- de gamme compacte est possible à tout moment. r A i
raies? Elles vous laissent de marbre grâce à la 1er- Réfléchir avant d'agir , c'est bien. Nous télé phoner, ( Ĵrta\- )
meté de votre siège. La sécurité au volant? Elle est c'est mieux! V  ̂ ^^v
totale et permanente. ^«̂  S

Agences régionales:
Bienne: Zeughaus-Garage W. Rotach, Rte. de Boujean 87, Tél. 032 411144. Delémont: Etablissements Mercay SA, Chemin des Places 5,
Tél. 066 221745. La Chaux-de-Fonds: Garage Paul Ruckstuhl SA, Rue Fritz-Courvoisier 54, Tél. 039 284444.

5e jour
Reconstituez la phrase fantaisie qui figure dans cette
grille, en utilisant les lettres déjà placées.
Comment jouer?
Dès que vous entendez l'indicatif de L'Impartial sur

ta^^̂ ^ ï 
(entre 

11 h 30 et 12 h 30, du lundi au
P%®&Z» vendredi), appelez le (038) 244 800.

Vous proposez alors une consonne qui selon vous
figure dans la phrase mystère. Si votre proposition
est bonne, vous gagnez un petit cadeau pour avoir
fait avancer le jeu et vous pouvez donner la phrase
que vous avez imaginée. Si la phrase est la ŜSA.
bonne, vous remportez le prix du jour en 0&&\4\

bon de voyage. }6mg&0Éf
Chaque jour une lettre nouvelle est placée -*»&"
dans la grille et le montant du grand prix diminue!
(1er jour, 5000 fr., ensuite, successivement 4000
fr., 3000 fr., 2000 fr., 1000 fr., 500 fr., 400 fr.,
300 fr. et 200 fr.)
Si vous ne captez pas RTN-2001
Envoyez votre proposition de phrase sur une carte
postale à: L'Impartial, L'Imparaphrase, rue Neuve
14, 2300 La Chaux-de-Fonds. Si vous découvrez la
phrase mystère avant les auditeurs (le cachet postal
faisant foi), vous pouvez gagner 200 fr. en bon de
voyage, par tirage au sort éventuel.

L'IMPARAPHRASE



VISITEZ NOTRE GRANDE EXPOSITION # vous bénéficiez *> conseils compétents
m et personnels

OUVerte /tOUS leS JOUrS, elle VOUS prOpOSe • le service après -vente est excellent
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deux modèles \g| U' > llHHMBi: r
et gagnez en négo- "ttj npÉÉÉJBlBH Hkls^̂ âmT
ciant leur prix. Honda ^1 jy J y ?»?
Accord: une techno- ^^W ^̂ r
logie d'avant-garde Ŵm* V f? âl*-
alliée à un équipement "̂  ̂ j J-'j t ¥ t G H  TECHàlm\
Complet et luxueux. Champions du monde de Formule 1, 1987:

Nelson Piquet et Williams-Honda.
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 ̂G. DENTAN SA

qualité sécurité
pour vos toits plats

Nous cherchons, pour tout de suite ou date à convenir

étancheurs
aides étancheurs
manœuvres

Veuillez faire parvenir vos offres ou vous présenter
G. DENTAN SA à l'attention de J. Ryser,
rue des Entrepôts 41, 2301 La Chaux-de-Fonds,
case postale 713, £7 039/26 85 25

rnataW W ^
rC êStre

Êk I Symphonique Suisse
x W. de Jeunes i wmmn*

•̂ImMmr I assfjaToesl
parrainage et harmonie

Samedi, le 16 avril 1988. 20.15 h

La Chaux de Fonds
Salle de Musique

Concert Symphonique
Chef d'orchestre: Andréas Delfs

Solistes: Christoph Homberger, ténor
Lorenz Raths, cor

Programme de concert
F. Mendelssohn
Ouverture „La belle Mêlusine". op. 32
B. Britten. Sérénade pour ténor, cor
et orchestre à cordés,, op. 31
J. Brahms, Sinfonie no 1. en ut mineur.
op. 68

Prix
Adultes Fr. 15.-
Etudiants et apprentis Fr. 5.-

Location dès mardi, le 5 avril 1988
à la Tabatière du Théâtre
tél. 039 23 94 44

LouP
achète tous meubles anciens,
même en mauvais état. Bibelots,
vaisselle, pendules, cartes posta-
les, gravures, etc.
Déplacement partout.
Paiement comptant.
A. LOUP, (23 038/42 49 39
2016 Cortailïod/NE

VI IIIII É̂ IB? Chaque samediedu
l lulWlli 26marsau29oclobrede

I VHIWll a Bâle-Mulhouse à Tunis
par ACI, société affiliée d'Air France. Prix forfaitaires par
personne en chambre double. 

Hôtel-Club La Noria, Gammarth
Exclusivité JSF. Au bord de la mer. Relation prix/pre-
station optimale

16 avril et à
partir du 6 octobre Juillet

prix minimum prix maximum

1 semaine . Fr. 509.- Fr. 859.-

2 semaines Fr. 796.- Fr. 1146.—
incl. vol, transferts , pension complète, vin à table et eaux
minérales 

Hôtel Molka, Gammarth
Très bonne atmosphère, au bord de la mer et pourtant
à des prix avantageux

16 avril et à
partir du 8 octobre Juillet

prix minimum prix maximum

1 semaine Fr. 685.— Fr. 1035.—

2 semaines Fr 1098.- Fr. 1448.-
incl. vol, transferts, pension complète

POSSQ* fi'é**k*¦$/ > W woo/Qr

Mont s. Relie W* VE
Vin blanc vaudois 1986/8 7 70 cl -ZGS

 ̂
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Côtes du Rhône AC â\% isfeélfe1986 70 cl ¦3r&Stmf m ^̂  9^*\\m9
Vin rouge d'Espagne ̂ s& M # b 1 ¦.
<Valentino> 100 cl +Depot 1*1 ftfes  W

 ̂\KirS€2h de Z0Ug40° <Landtwing> 70c/

7 / SCOtCh Whisky40° <WhiteHorse> 70c/

Lard fumé maigre û% Ê. m\mr%
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Fleur de la Gruyère V V iffe
pâte molle 100 g JL4& I # Il ^9?
Fido Minou 3*205g âWh £ 
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Espresso m ĵ a W ^ w  mr "i ̂
torréf iée f i a i s  225g 2S& /Wff~.8«y Y .;||| |§ > *̂&-;"%k
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Le règne de Lugano
Troisième titre de champion suisse consécutif pour le
HC Lugano en son entraîneur suédois John Slettvoll.
Le club luganais a dominé la saison régulière, tout
comme les play-off. La finale face à Kloten n'a été,
pour ainsi dire, qu'une formalité, les Tessinois liqui-
dant l'affaire par trois manches à zéro (5-3 10-4 et 4-3
après prolongations).

A la décharge de l'adversaire zuri-
chois, il faut mentionner que Klo-
ten n'évoluait qu'avec un seul
étranger, Ross Yates étant blessé.
Seule ombre au tableau statisti-
que de Lugano, la défaite à Davos
en demi-finale, et encore après
prolongation seulement.

Avant Lugano, seul le CP Berne
(1916-18) et Davos (1933-35) en
avaient fait autant. Mais par deux
fois, Davos fit mieux: sept titres
de 1929 à 1935 et même onze
de 1937 à 1948 (en 1940, pour
cause de mob g, il n'y eut pas de
championnat). Arosa en conquit
huit en série (de 1951 à 1958) et
le HC La Chaux-de-Fonds six de
1968 à 1973.

OÙ S'ARRÊTERA LUGANO?
Les Luganais s'arrêteront-ils là?
Rien n'est moins sûr, le club du
président Geo Mantegazza paraît
installé inamoviblement sur son
piédestal. Le Lugano de la saison
d'avant paraissait au summum
des possibilités tactiques et tech-
niques que l'on peut prêter à une
équipe helvétique. Avoir perdu
Waltin, Lôrtscher, Conte, Kauf-
man, ôtait aux Luganais quelque
capital expérience.

En revanche, le Lugano «new
look», rajeuni de cette saison,
présente de sérieuses garanties

Les Luganais Jubilent une scène fréquente sur les patinoires helvétiques. (ASL)

pour l'avenir. De 29 ans, la
moyenne d'âge a passé à 26 ans
et demi. Il faut citer aussi deux
facteurs essentiels, qui ont fait de
la formation tessinoise le numéro
1 de Suisse: le professionnalisme
et l'argent.

RENOUVELLEMENT
DES CADRES

Les possibilités de «lifting» effec-
tué en vue de cette saison rési-
dent, en partie, dans le franc
luganais très fort: des talents
comme Thomas Vrabec et Peter
Jaks (22 ans) ne pouvaient échap-
per au recrutement du club. Le
cadre quantitativement et qualita-
tivement très étoffé, a permis à
Slettvoll et aux siens de se passer
sans conséquence aucune des
internationaux Andy Ritsch et
Peter Jaks (blessés) durant les
play-off. Le fait a permis, au con-
traire, à un autre jeune, Raymond
Walder (21 ans), de se signaler à
l'attention des experts.

Lugano, et c'est important, est
donc une équipe qui se renou-
velle, qui ne reste pas sur son
acquis.
Equipe mentalement résistante, ce
qui ne va pas de soi avec des
«diva», Lugano possède en la
personne du Suédois Kent
Johansson le professionnel le plus

exemplaire qu on puisse imaginer.
La régularité dans ses performan-
ces impressionne. Jamais,
Johansson n'a considéré que sa
seule tâche était de se débarrasser
de son «sac à dos», de son cer-
bère convié à sa surveillance
exclusive. Il restait continuelle-
ment disponible pour jouer le jeu
collectivement.

Le Finois Kari Elorànta, 32 ans,
naguère libero de l'équipe de
football de Kuusysi Lahti (éliminé
en Coupe d'Europe par Neuchâtel
Xamax), incarne un genre plus
fantaisiste, alors même qu'il joue,
lui, en défense, et Johansson en
attaque. Afin de ne pas laisser
Elorànta se reposer sur ses rares
lauriers, les Tessinois avaient
engagé un second Suédois, Kent
Nilsson, en provenance de Bol-
zano (Italie), pour le tour final.

Il a suffi de cette concurrence
pour transformer Elorànta, qui,
lorsqu'il le veut, n'a pas son
pareil pour déclencher les mouve-
ments d'attaque au bon moment.

Mais Lugano est surtout
l'œuvre de John Slettvoll. Cet
entraîneur suédois de 44 ans a
construit son équipe avec
patience depuis 1983. Ouverte-
ment, ce mentor avait déclaré
faire l'impasse sur les honneurs
en un premier temps pour mieux
préparer l'avenir. Son plan quin-
quenal s'achève avec trois titres.
Au plan offensif, l'équipe n'a pas
de pareille dans notre pays. Sur le
plan défensif, Slettvoll portera ses
efforts sur les confrontations inter-
nationales.

Mais ce qui apparaît comme
étant de nouvelles dimensions au

plan suisse, constitue le menu
quotidien au niveau international.
Première équipe helvétique quali-
fiée pour une poule finale de la
Coupe d'Europe des clubs cham-
pions, le HC Lugano tentera
encore d'acquérir de l'expérience
en n'interprétant pas seulement
sa participation européenne
comme un simple intermède de
matches amicaux.
Déjà en vue des play-off, Slettvoll
avait intensifié l'entraînement des
engagements («bullies»). Résul-
tat: ses hommes en ont remporté
le double de leurs adversaires.
L'équipe, à domicile, a souvent
outrepassé la mesure communé-
ment admissible de I engage-
ment. Ce n'est pas Slettvoll qui
enseigne la brutalité. Mais, pour
les deux premiers titres, Lugano a
pu jouer sur sa valeur technique
et son expérience; cette fois, il fal-
lait l'engagement en sus.

L'immense attente et la pres-
sion exercée par le public et les
dirigeants ont amené certains élé-
ments à «craquer», à ne plus se
dominer. Cette agressivité venait
des gradins plus qu'il ne passait
de l'équipe sur le public. Equipe
suisse championne sans conteste,
le label ne vaut pas pour tous ses
supporters, qui manquent souvent
du respect élémentaire envers les
équipes adverses.

HC LUGANO, CHAMPION
SUISSE POUR LA TROISIÈME

SAISON CONSÉCUTIVE
Année de fondation: 1940.
Couleurs du club: blanc, noir, or.
Palmarès: trois fois champion
suisse (1986-88). Champion
suisse LNB 1971, 1982. Pre-
mière équipe suisse qualifiée pour
la poule finale de la Coupe
d'Europe des clubs champions.

LES ACTEURS
ET LEURS NUMÉROS

Gardiens: 35 Thierry Andrey (32
ansj£28 Urs Râber (28).
Arrières: 20 Bruno Rogger (29),
18 Bernard Bauer (29), 19
Claude Domeniconi (30), 2 San-
dro Bertaggia (24), 4 Andréas
Ritsch (27), 5 Didier Massy (25),
32 Kari Elorànta (Finlande, 32), 7
Alessio Bernasconi (21).
Avants: 25 Kent Johansson
(Suède, 32), 11 Fredy Lûthi (27),
24 Jôrg Eberle (26), 22 Andy
Ton (26), 21 Beat Eggimann (27),
8 Andréa Bernasconi (22), 12
Jean-Claude Von Gunten (32), 31
Petter Jaks (22), 13 Thomas Vra-
bec (22), 10 Mario Patt (23), 9
Raymond Walder (21), 17 Roger
Imboden (21), 29 Pierre Girardin
(26), Kent Nilsson (Suède, 32).
Moyenne d'âge de l'équipe: 26
ans et demi.
Entraîneur: John Slettvoll
(Suède, 44 ans, en poste depuis
1983). (si)

Un premier bilan très positif
Association cantonale neuchâteloise de hockey sur glace
L'Association cantonale neuchâ-
teloise de hockey sur glace, fon-
dée il y a à peine dix mois, a
tenu mardi soir au Locle sa pre-
mière assemblée générale
annuelle. Quatorze clubs sur
dix-huit ont répondu présent.

Cette réunion statutaire a permis
au président M. Henri Mahieu de
dresser un bilan de la saison
écoulée, un bilan très positif puis-
que les objectifs fixés en juin der-
nier ont tous été atteints.

Pour la première fois dans l'his-
toire du hockey neuchâtelois, une
sélection cantonale a été mise sur
pied regroupant les meilleurs élé-
ments nés en 1975 et 1976. Elle
a été placée sous la responsabilité
de l'entraîneur Philippe Jeannin.
Elle a été convoquée à neuf repri-
ses pour des séances d'entraîne-
ment et elle a disputé quatre ren-
contre: officielles.

L'expérience sera poursuivie la
saison prochaine. Elle sera même
intensifiée.

En effet, une deuxième sélec-

tion verra le jour. Elle regroupera
des joueurs nés en 1976 et
1977. Elle sera entraînée par
Jean-Michel Messerli.

L'ACNHG se veut du reste
ambitieuse. Elle a d'ores et déjà
décidé de créer une Coupe neu-
châteloise qui s'adressera aux
clubs de deuxième, troisième et
quatrième ligues. La formule sera
définie dans un proche avenir.

Au plan financier, l'association
a bouclé son premier exercice
avec un déficit de 2143 francs. Le
budget 1988-1989 sera aussi
déficitaire. Il faut savoir que met-
tre sur pied une sélection canto-
nale coûte passablement cher.
Pour équilibrer les comptes, les
responsables de l'ACNHG devront
trouver une somme de 14.000
francs environ. Avis aux spon-
sors !

Mardi soir, le problème finan-
cier a du reste été largement évo-
qué. Le HC Université, dans le
but de donner davantage de
moyens à l'association, a proposé
de revoir complètement les mon-;
tants des cotisations annuelles

(actuellement 50 francs par club).
Il a fixé les barèmes suivants:
5000 francs pour un club de
LNA, 3000 pour la LNB, 1500
pour la première ligue, 500 pour '
la deuxième ligue, 300 pour la
troisième ligue et 200 pour la
quatrième ligue. Cette proposition
n'a ni été acceptée, ni refusée.
Elle sera rediscutée à l'occasion
d'une assemblée extraordinaire
qui se tiendra en juin.

PRÉSIDENT RÉÉLU
Au chapitre des nominations, M.
Henri Mahieu, par acclamations, a
été réélu à la présidence pour une
année. Il en a été de même pour
le reste du comité qui enregistre
toutefois les départs de MM. Vin-
cent Cour (caissier) et Jean-Ber-
nard Feuz (membre) . Ils seront
remplacés par MM. Pierre-Eric
Vuilleumier et Laurent Girard.

Au cours de cette assemblée, le
manque d'arbitres a aussi été évo-
qué. M. Daniel Kramer, au nom
de la Commission des arbitres, a
lancé un vibrant appel à tous les
clubs. La situation devient très

alarmante a-t-il déclaré. Il faut
absolument que nous trouvions
de nouvelles forces, que chaque
club parvienne à mettre à dispo-
sition au minimum un arbitre,
voire plus. C'est devenu absolu-
ment indispensable.

Michel DERUNS

Président: Henri Mahieu
(Fleurier). Vice-président:
François Pahud (Neuchâtel).
Caissier Pierre-Eric Vuilleu-
mier (La Chaux-de-Fonds).
Membres: Denis Matthey
(Peseux), Francis Calame (Le
Locle), Laurent Girard (Cer-
nier). Commission technique:
Philippe Jeannin, Marc
Renaud, Jean-Michel Messerli,
Jean-Marie Gertsch, Jean-
Hugues Walther (entraîneurs),
Jean-Pierre Schorpp, Georges-
André Vuille, Bernard Jeanne-
ret.

Le comité

Mérite sportif
neuchâtelois 1987

m DIVERS l

A l'occasion de leur récente
assemblée générale annuelle, au
chef-lieu, les membres de l'Asso-
ciation neuchâteloise de la presse
sportive ont décerné leur mérite
sportif pour l'année écoulée à M.
Olivier Favre, initiateur et respon-
sable de l'Oliver's Organisation
(plus connue auparavant sous son
label de Luc Oliver Water Show)
et actuel recordman du monde de
plongeon de haut-vol (54 m, le
30 août 1987, dans les bassins
du Doubs, sous tes ovations de
6000 personnes).

Passionné de sport-spectacle,
cet ancien sauteur à skis, qui fut
membre du «cadre» national A
dès l'âge de 17 ans, a déjà quel-
ques années de plongeons de
haut-vol derrière lui.

Sa troupe — formée de plu-
sieurs teams — ne se produit pas
seulement dans notre pays. Les
parcs d'attractions d'Italie et
d'Allemagne ne manquent pas de
la solliciter chaque année, surtout
après le succès qu'elle a connu
aux Etats-Unis, il y a deux ans
maintenant.

Les camarades d équipe d Oli-
vier Favre sont tous des gymnas-
tes accomplis dotés de talents de

comédiens voire de funambules.
La majorité d'entre eux a suivi
une école de cirque, rien moins
d'aussi célèbre que celle de Paris.
C'est là d'ailleurs une exception,
sur le plan mondial, dans ce cer-
cle assez restreint des troupes
d'attraction de plongeons et de
plongeons de haut-vol.

Seule ombre au tableau pour
ce baroudeur, pour ce plongeur
de l'impossible, son expérience
estivale - lancée en 1987 -
d'animation permanente des bas-
sins du Doubs, sous la forme de
la présence quotidienne d'une
équipe assurant une dizaine de
sauts (15 à 20 durant les week-
ends), ne sera pas reconduite
cette année, faute d'avoir trouvé
le financement suffisant. Si le
plongeon de haut-vol en est le
perdant, l'école de sauts classi-
ques et acrobatiques, à la piscine
du Locle, en sera à sa deuxième
année.

La Mere-Commune n est pas
Acapulco. Qu'importe, car Olivier
Favre et ses camarades maintien-
nent et développent dans les
Montagnes neuchâteloises une
belle et longue tradition, la haute-
voltige aquatique, (anps)

Graves accusations
m BOXE l

Après le CM des mi-lourds
Le Français d'origine camerou-
naise, Jean-Marie Emébé, a
affirmé, à Paris, qu'il avait été
drogué dans son championnat du
monde des mi-lourds (version
WBA) perdu contre l'Américain
Virgil Hill (arrêt au 11e round)
dimanche à Bismarck (Dakota du
Nord).

J'ai été drogué avant le
match. Je n'étais pas moi-
même sur le ring face à Hill. On
n'a pas vu le vrai Emébé. Tout
le monde a pu le constater, a
déclaré le boxeur, mercredi, à son
retour des Etats-Unis.

On m'a probablement donné

un somnifère. Cela m'a
endormi. Je ne savais pas où
j'étais. Je regardais Hill mais je
ne réagissais pas. Mes coups
n'arrivaient pas, a poursuivi
Emébé.

Le boxeur français, qui se sou-
viendra longtemps de son deu-
xième championnat du monde
aux Etats-Unis, après celui disputé
en septembre 1986 contre Mar-
vin Johnson, a en outre des
ennuis avec Dennis Rappaport et
Mike Jones, ses anciens manager
et entraîneur, qui ont tenté de
faire bloquer sa bourse avant le
combat, (si)

SOS joueurs!
Montmollin-Corcelles en difficulté
Militant en 3e ligue, le HC Mont-
mollin-Corcelles lance un véritable
SOS; compte tenu de la cessation
d'activité de plusieurs titulaires
ayant atteint la quarantaine, il lui
faudrait au moins huit à dix
joueurs pour remplir ses rangs. La
situation financière du club est
heureusement saine ce qui permet
d'offrir aux joueurs la gratuité des
équipements et des installations.

Cet effort de recrutement est
mené de concert avec une politi-
que sportive affirmée, un entraî-
neur breveté, M. Jiri Ondrus,
ancien cadre junior de l'équipe
nationale tchèque ayant été
engagé.

Les intéressés peuvent appeler
les numéros (038) 413.792 ou
317.147, ils seront bien reçus!

(iig)

Richard Beaulieu
à Genève-Servette

Les dirigeants du HC Genève-
Servette, néo-promu en LNB,
ont signé un contrat d'une
année, avec option pour une
année supplémentaire, avec le
Canadien Richard Beaulieu qui
assumera les responsabilités

d'entraîneur-coach en chef de la
première équipe en parfaite
entente avec Paul-André
Cadieux. Etabli en Suisse depuis
une dizaine d'années, Beaulieu,
âgé de 39 ans, a mené Ajoie en
LNA. (si)

Troisième titre consécutif
pour les «Requins»

Le HC Cologne a remporté son
troisième titre de RFA consécutif
en s'imposant par trois victoires à
deux face au SB Rosenheim, en
finale des play-off. Devant 8000
spectateurs, les «Requins» (tel est
leur sobriquet) ont remporté le
match décisif sur la patinoire de
son adversaire par 4-1 (0-0 1-1
3-0).

L'équipe de l'entraîneur sué-
dois Hardy Nilsson a souffert pour
remporter le sixième au total de
son histoire.

Les Bavarois de Rosenheim
s'étaient avérés intraitables dans
leurs deux premiers matchs à
domicile. Mais dans la rencontre
décisive, les forces leur man-
quaient, (si)

Cologne comme Lugano
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Début mouvementé pour les Neuchâtelois
Première manche du championnat suisse de formule 3
Le championnat suisse 1988 de
vitesse est parti. Le jour de
Pâques, sur le légendaire circuit
de Monza, les choses sérieuses
ont commencé. C'est bien
entendu la compétition de for-
mule 3 qui polarise l'attention.
Cette saison, le plateau est très
relevé et les courses promettent
de belles émotions. Les pilotes
neuchâtelois n'ont pas bénéficié
de beaucoup de chance à
Monza. Mais ce n'est, espérons-
le, que partie remise.

Pierre Hlrschl n'a pas été épargné par la malchance. (Schneider)

Pourtant, a I issue des essais,
l'optimisme pouvait raisonnable-
ment être de mise. Les Neuchâte-
lois se retrouvaient bien placés
sur la grille de départ. Jean-Yves
Simoni 5e, Pierre Hirschi 6e,
Christophe Hurni 8e et Christophe
Otz 11e, le bilan pouvait être qua-
lifié de positif.

Surtout quand on sait que plu-
sieurs pilotes, dont Hurni et Otz,
tournaient pour la première fois
avec leur nouvelle monoplace.

Mais les espoirs allaient vite se
dissiper. En effet, dans la pre-
mière chicane après le départ, les
voitures de Simoni et du Juras-
sien Bossy se touchaient. Bossy
partait en tête-à-queue. Hurni, qui
le suivait, ne parvenait pas à l'évi-
ter. Derrière, Pierre Hirschi effec-
tuait lui aussi un tête-à-queue qui
lui faisait perdre beaucoup de
temps.

Ainsi, la course était perdue
peu après avoir commencé pour

plusieurs pilotes. Seul Neuchâte-
lois à ne pas avoir été impliqué
dans l'accrochage du départ,
Christophe Otz ralliait l'arrivée en
septième position.

SUPER AUTO
Malgré cette cruelle élimination,
Christophe Hurni conservait un
moral intact.

Je n'ai touché ma voiture que
vendredi avant les essais. Il y a
eu un important retard en rai-
son de problème de coques chez
Reynard. Vu les circonstances,
mon huitième temps des essais
me satisfait. Je n'ai pu faire que
douze tours pour régler la voi-
ture! Mais elle est super. Je n'ai
pas encore pu exploiter tout son
potentiel, mais je suis très con-
fiant pour la suite de la saison.

La touchette du départ a causé
des dégâts à la Reynard. Le train
avant est plié. Mais nous serons
prêts pour Mugello, affirme
Hurni. Le circuit devrait convenir
aux Reynard. Le pilote de Cham-
brelien ira tourner quelques jours
avant la course (prévue le 17
avril) afin de procéder à des séan-
ces de mise au point.

Quoi qu'il en soit, on attendra
avec impatience les résultats de
cette deuxième manche du cham-
pionnat. Avec leurs Dallara,
Simoni et Hirschi auront sans
aucun doute un rôle important à
jouer. La voiture italienne sera-
t-elle supérieure aux Reynard de
Hurni et Otz? That 's the question.

Laurent WIRZ

La Suisse battue
m FOOTBALL MM

Qualification pour les JO
• BULGARIE - SUISSE 2-0 (2-0)
Engagé dans le groupe D de la
phase de qualification, la Suisse a
subi sa troisième défaite. A Sofia
les protégés de Rolf Blattler ont
été battus 2-0 (mi-temps 2-0) con-
tre des Bulgares avec lesquels ils
avaient partagé l'enjeu l'an der-
nier à Langenthal (1-1).

A Sofia, les Helvètes n'ont
jamais été surclassés. Sous
l'impulsion du duo Bickel-Fasel ils
s'assurèrent même souvent l'ini-
tiative du jeu.

Malheureusement, ils concédè-
rent deux buts inutiles, dûs à des
fautes individuelles. A la 20e
minute, Alexandrov profitait d'une
inattention des arrières pour bat-
tre Milani. Un quart d'heure plus
tard, le portier lausannois relâ-
chait un ballon qui faisait le bon-
heur de Bontschev.

Stade Levski, Sofia: 5000
spectateurs.

Arbitre: Lanese (It).
Buts: 20e Alexandrov 1-0; 36e
Bontschev 2-0.

Suisse: Milani; Grossenba-
cher; Hertig, Fasel, Wittwer (46e
Baumann); Wyss, Bickel, Ander-
matt; Ziffi (56e A. Sutter), Turkyil-
maz, Bonvin.

CLASSEMENT
J G N P Buts Pt

1.URSS 6 5 1 0 10- 2 11
2. Bulgarie 6 3 2 1 10- 2 8
3. Suisse 7 2 2 3 8-10 6
4. Norvège 8 0 5 3 1 - 7 5
5. Turquie 7 1 2 4 4-12 4

DERNIERS MATCHS

URSS - Bulgarie le 27 avril;
URSS - Suisse le 10 mai; Bulga-
rie - Turquie le 25 mai. (si)

L'Olympîc en camp d entraînement
m* ATHLETISME ]

Figurant parmi les meilleurs clubs
de Suisse, l'Olympic prépare la
saison avec minutie, malgré
l'hiver qui s'accroche. Les locatai-
res du Centre sportif s'en sont
allés affûter leur enthousiasme en
plaine afin de retrouver leurs sen-
sations d'athlètes. Pas moins de
trente-cinq garçons et filles ont
bénéficié des remarquables instal-
lations du Centre sportif régional
d'Alsace , à Mulhouse, ou des
excellents parcours forestiers du
Haut-Rhin.

Pendant ce stage de cinq jours,
les athlètes de l'Olympic se sont
astreints à de rudes efforts qui,
dans l'immédiat ont marqué la
musculature. Bientôt cette fatigue
laissera place à une forme garante
des meilleurs succès sportifs.

Comme on peut s'en rendre
compte, on ne néglige rien, à
l'Olympic, pour progresser et bien
figurer sur le plan national et
même international. L'importance

d un tel stage de préparation est
indispensable et a été possible en
grande partie grâce à l'appui d'un
établissement bancaire de la
place.

Dans le groupe de Mulhouse
figuraient trois internationaux:
Sylvie Stutz, Christian Hostettler
et Christophe Kolb. Pour sa part,
la championne de Suisse, Natha-
lie Ganguillet s'en ira peaufiner sa
forme au Centre d entraînement
italien de Tirenia où elle sera
accompagnée de Biaise Steiner et
de Barbara Kullmann, l'internatio-
nale juniors. L'intense préparation
des Olympiens se poursuivra
encore en Espagne où se rendront
en cette fin de semaine Sylvie
Stutz et Laurent Moulinier, deux
spécialistes du disque.

Reste à souhaiter que soit rapi-
dement comblé le retard pris par
les athlètes chaux-de-fonniers, au
seuil d'une très importante sai-
son. (Jr) Le groupe des athlètes chaux-de-fonniers à Mulhouse (Jr)

Dans le Jura
Quatrième ligue. — Groupe 10:
Olympia Tavannes - Tavannes
1-6; Belprahon - Les Genevez 5-0;
Bévilard - Reconvilier 1-0; Perre-
fitte - Le Noirmont 2-2. — Groupe
11: Corban - Bonfol b 2-2; Cour-
tételle - Courfaivre 0-2; Pleigne -
Saint-Ursanne 2-2; Courroux -
Develier 2-1. — Groupe 12: Fon-
tenais - Bure 0-4; Courtemaîche -
Courgenay 0-3; Vendlincourt -
Boncourt 2-5; Bonfol a - Courte-
doux 0-0; Damvant - Delémont b
1-1.

Cinquième ligue. — Groupe
14: Corgémont - Le Noirmont
2-2; Tavannes - Les Breuleux a
4-5. — Groupe 15: Bassecourt -
Moutier 3-1; Belprahon - Perre-
fitte 1-4; Courrendlin b - Lajoux a
6-2. — Groupe 16: Courchapoix -
Delémont 4-0; Mervelier - Courté-
telle 2-0. — Groupe 17: Lugnez -

Damvant 2-1; Grandfontaine a -
Fahy b 3-1. — Groupe 18: Fahy a
- Grandfontaine b 7-0; Courtemaî-
che - Miécourt 0-0; Courgenay -
Vendlincourt 2-1.

Juniors A I. — Groupe 2: Aar-
berg - Aurore 1-0; Porrentruy -
Grunstern 1-5; Flamatt - Basse-
court 1-2.

Juniors BI. — Groupe 4:
Moutier - Delémont 2-1 .

Juniors B II. — Groupe 9: Cor-
ban - Courgenay 5-0.

Juniors CI. — Groupe 4: Bure
- Delémont a 7-2; Buren - Court
3-7; Courrendlin - Courroux 3-2.

Juniors C il. — Groupe 12:
Vicques - Bassecourt 0-8.

Juniors D. — Groupe 7: Cor-
ban - Court 4-2. — Groupe 18:
Courroux - Vendlincourt 14-0;
Courtemaîche - Grandfontaine
2-0; Delémont - Develier 3-1.

Le Tour du Pays basque
m CYCLISME

Suykerbuyk nouveau leader
Le Hollandais Luc Suykerbuyk,
membre de l'équipe espagnole
Zahor, a remporté la troisième
étape du Tour du Pays basque,
disputée sur 154 km entre
Durango et Vera de Bidasoa,
dépossédant l'Allemand Rolf Golz
du maillot de leader.

Suykerbuyk a devancé de 41
secondes un groupe de poursui-
vants réglé au sprint par l'Irlan-
dais Sean Kelly.

Troisième étape, Durango -
Vera de Bidasoa : 1. Luc Suyker-
buyk (Hol) les 154 km en 3 h.
49'56"; 2. Sean Kelly (Irl) à 41";
3. Eric Breukink (Hol); 4. Julian
Gorospe (Esp); 5. Marino Lejarreta
(Esp), tous m.t. ,

Classement général: 1. Suy-
kerbuyk 13 h. 29'09"; 2. Kelly à
41"; 3. Gorospe m.t.; 4. Alavaro
Pino (Esp) m.t.; 5. Lejaretta m.t.

(si)

La poisse !
m MOTOCYCLISME M

Les championnats suisses motocy-
clistes se sont courus à Ledenon-
France. Lors des essais, le seul
pilote Chaux-de-Fonnier, Biaise
Drouel, a fait une mauvaise chute.

endommageant sa moto, ce qui
l'a contraint à l'abandon. Nous lui
souhaitons un prompt rétablisse-
ment et plus de chance pour les
futures courses, (sp)

Décisions importantes
Prochaine assemblée de la LN

A l'assemblée générale de la
Ligue nationale, qui se tiendra le
samedi 16 avril à Berne, les délé-
gués auront à se prononcer sur
deux questions de grande actua-
lité. Il leur sera proposé tout
d'abord de supprimer, cette sai-
son, le match de barrage pour le

titre en cas d'égalité de points
entre les deux premiers. Ils auront
ensuite à se prononcer pour une
prolongation jusqu'au 30 juin de
la première période de transfert
concernant les joueurs suisses.
Celle pour les étrangers porterait
jusqu'au 15 juillet 1988. (si)

Sur un coup du sort
Demi-finale de Coupe neuchâteloise
• CORCELLES -

CORTAILLOD 0-1
après prolongations (0-0 0-0)

Après une préparation perturbée
par des conditions météorologi-
ques difficiles, les deux équipes
se rencontraient pour leur pre-
mier match officiel de la saison.
En meilleure forme, Cortailïod
prit dès le début le match en
main en faisant bien circuler le
ballon. Cette domination ne se
concrétisa pourtant pas car Cor-
celles, regroupé autour de son
gardien Fischer, résistait bien.

En deuxième mi-temps, les
joueurs commencèrent à mon-
trer quelques signes de fatigue;
le jeu devint confus, et les occa-
sions de buts rares.

C'est au cours des prolonga-
tions que Cortailïod fit la déci-
sion; le malin Probst, d'un
superbe plongeon dans les 16
mètres, obtenait un penalty que
transformait Krummenacher.

En se découvrant totalement,
Corcelles donna alors à son
adversaire l'occasion d'inscrire

un deuxième but. Mais, à la der-
nière minute, c'est au contraire
les locaux qui passèrent tout
près de l'égalisation.

En résumé, la qualification de
Cortailïod est logique, même si
elle laisse un goût amer à Cor-
celles, car obtenue sur un coup
du sort.

Stade du Grand-Locle: 150
spectateurs.

Arbitre: M. Barrassa.
But: 97e Krummenacher

(penalty).
Corcelles: Fischer; Doerfliger

(106e Locatelli); Keller, Ribaux,
Morelli; Dos Santos, Marino,
Gentile; Stritt (67e Bulliard),
Alfarano, Jeanneret. Entraîneur:
Schenevey.

Cortailïod: Saam; Melichar;
Zogg, Huguenin, Duescher;
Russillon, Krummenacher,
Moeschler, Guenat (65e Probst);
Jaquenod, Rossi (90e Solca).En-
traîneur: Ehrbar.
Notes: Avertissements à Meli-
char, Huguenin, Dos San tos,
Jeanneret, Alfarano. (or)

KJ Basket

Les Boston Celtics en Europe
Les «Boston Celtics», l'équipe la plus titrée de la NBA avec 16
titres, sera la tête d'affiche du tournoi de Madrid qui se déroulera
les 21 et 23 octobre. La formation de Larry Bird sera opposée au
Real Madrid, au champion d'Italie et à une équipe nationale encore
à désigner.

Football

Baden - Montreux fixé au 13 avril
Le match Baden - Montreux comptant pour le tour contre la
relégation de LNB a été fixé au mercredi 13 avril. La rencontre
débutera à 20 heures.

Whiteside veut quitter Manchester United
L'international nord-irlandais Norman Whiteside (36 sélections), qui
opère à Manchester United, a été placé à sa demande sur la liste
des transferts , a révélé le manager Alex Ferguson, le manager de
MU. Le club du nord de l'Angleterre a fixé le prix de son joueur-
vedette à 2 millions de livres.

m LE SPORT EN BREF

Coupe d Italie, demi-finales
(matchs aller): Torino - Juventus
2-0. Inter Milan - Sampdoria

Gènes 0-0. Les matchs retour
auront lieu le 20 avril.

(si)

Mamma mia, Juve !

L'annonce, reflet vivant du marché



Le grand Real accroché
En demi-finale aller de la CfBupe des ch§§ppions
• REAL MADRID -

PSV EINDHOVEN 1-1 (1-1)
Au Stadio Santiago Bemabeu
de Madrid, le PSV Eindhoven a
obtenu le résultat positif qu'il
espérait, en tenant en échec le
Real de Madrid sur le résultat
de 1-1 (score acquis à la mi-
temps). Tout avait pourtant
bien commencé pour le Real,
puisque Hugo Sanchez transfor-
mait un penalty pour faute du
gardien hollandais, dès la 5e
minute. Mais à la 20e minute,
l'inattendu Edward Linskens
égalisait pour le PSV Eindho-
ven.

Ce résultat entre deux formations
entraînées par des Hollandais (Léo
Beenhacker pour le Real, Gus
Hiddink au PSV) paraît logique au
vu de la maîtrise affichée par les
visiteurs, même si les Madrilènes
ont obtenu un nombre impres-
sionnant de coups de coin et que
le portier du PSV, Hans Van Breu-
kelen, fut incontestablement
l'homme le plus en vue de la ren-
contre.

TACTIQUE PARTICULIÈRE
L'entraîneur hollandais Gus Hid-
dink, généralement adepte d'un
marquage de zone, avait opté
pour une surveillance stricte des
deux avants de pointe madrilènes
Sanchez (par Nielsen) et Butra-
gueno (par Van Aerle, normale-,
ment demi). Ces deux garde-
chiourmes d'improvisation n'eu-
rent pas la partie belle.

Si Van Aerle sut anticiper intel-
ligemment, avant d'être parfois
dépassé en deuxième période (il
fut averti pour ses fautes répé-
tées), Nielsen semblait toujours
un temps en retard sur le vif-
argent mexicain. De plus, Eindho-
ven comptait sur deux «liberi»:
Koeman était doublé par Lerby.

En fait, le PSV s'alignait en
6-3-1 ! En attaque, Willem Kieft
ne comptait que sur son adresse
pour garder la balle et espérer le
soutien d'Edward Linskens, ce
jeune de 19 ans et demi que Hid-
dink avait préféré in extremis à
Koot.

La joie des Madrilènes après le but de Sanchez. Elle sera de courte durée, Eindhoven se révélant un
adversaire redoutable. (AP)

La première percée madrilène
dans les seize mètres des Hollan-
dais amenait l'ouverture du score
(5e): sur un dégagement de
Heintze contré de la tête par Vaz-
quez, Sanchez réagissait . plus
promptement que son cerbère
Nielsen. Van Breukelen plongeait
sans discernement dans les pieds
du Mexicain que la balle avait
déjà quitté. Le penalty paraissait
justifié. Sanchez transformait lui-
même. A la 11e, une malencon-
treuse déviation de Nielsen faillit
provoquer l'autogoal du 2-0.

Il fallait attendre la 36e minute
pour voir la seconde occasion du
Real. Un long centre du latéral
droit Camacho lobait Nielsen (tou-
jours le malheureux Danois). San-
chez, en revanche, était à nou-
veau bien placé. Van Breukelen
arrivait juste à effleurer la balle
que Koeman dégageait sur la
ligne.

VAN BREUKELEN EXCELLENT
Les Hollandais s'évertuaient cons-
tamment à calmer le jeu en redou-
blant de passes. Cette maîtrise du
ballon, laissant les Madrilènes
empruntés à la récupératiort,'Keut
une influence modératrice ''Sur
l'ambiance qui n'était pas à la
passion. Tant s'en faut. Une
ouverture précise d'Arnesen (qui
dut malheureusement pour les
Hollandais sortir, blessé, peu
après) permettait , à la 20e
minute, à Linskens d'exploiter
également la première occasion
du PSV.

Hans Van Breukelen (32 ans)
démontrait son métier à plus
d'une reprise en seconde période.
Deux minutes après la pause, il
annihilait une nouvelle occasion
de Sanchez, qui s'était joué de
Nielsen. Il réédita ce genre
d'interventions aux 62e, 77e et.

surtout 85e sur une volée terrible
de Vazquez. Son vis-à-vis Buyo
l'imita à la 53e. Les Hollandais
bénéficiaient d'autres situations
favorables, mais péchaient par
leur imprécision à la conclusion.

^
Santiago Bemabeu: 100.000

spectateurs.
Arbitre: Courtney (Ang).
Buts: 5' Sanchez (penalty) 1-0;

20' Linskens 1-1.
Real: Buyo; Sanchis; Chendo,

Tendillo, Camacho (73' Gallego);
Vazquez, Michel, Jankovic (67'
Uorente), Gordillo; Butragueno,
Sanchez.

PV: Van Breukelen; Koeman;
Gerets, Van Aerle, Nielsen, Lerby,
Heintze; Vanenburg, Linskens,
Arnesen (29' Janssen)); Kieft .

Notes: avertissements à Van
Aerle (57', fautes répétées sur
Butragueno) et Kieft (69', tackle
sur le gardien Buyo sorti de sa
surface de réparation), (si)

La maîtrise des Portugais
• STEAUA BUCAREST -

BENFICA LISBONNE 0-0
Stade de Steaua: 35.000 specta-
teurs.
Arbitre: Trischler (RFA).
Steaua: Liliac; lovan, Bumbescu,
Belodedici, Petrescu (77' Cojo-

caru); Stoica, Hagi, Balint (63'
Balan), Popescu; Lacatus, Piturca.
Benfica: Silvino; Veloso, Dito,
Mozer, Alvaro; Diamantino, Sheu,
Elzo, Pacheco (70' Chalana); Chi-
quinho (70' Magnusson), Rui-
Aguas. (si)

Le cauchemar du «libero»
• FC BRUGEOIS -

ESPANOL BARCELONE
2-0 (1-0)

José Gallart, le «libero» d'Espa-
nol. a vécu une soirée de cauche-
mar à Bruges. Il commit deux
bévues qui permirent aux Fla-
mands d'obtenir leurs deux buts
et du même coup une bonne
option pour une qualification à la
finale de la Coupe UEFA.

A la 42e, Gallart perdait une
balle qui faisait le bonheur du-
capitaine brugeois, l'international
Jan Ceulemans, qui ouvrait la
marque. A un quart d'heure de la
fin, Gallart , qui voulait remettre
une balle en cloche à son gardien,
le surprenait et permettait au FC
Brugeois de doubler la marque.

Auparavant, Gallart, décidément
très malchanceux, avait décoché
un tir qui s'était écrasé sur un des
montants de la cage de Van de
Walle.

Olympiastadion: 31.000 spec-
tateurs.

Arbitre: D'Elia (It).
Buts: 42' Ceulemans (1-0);

73' Gallart autogoal (2-0).
FC Brugeois: Van de Walle;

Beyens, Kimoni, Mamadou, Van
Wijk , Crève; L. Van der Elst (64'
Rosenthal), F. Van der Elst, Ceule-
mans; Brylle (82' Quereter), De
Gryse.

Espanol: Melendez; Job, Gal-
lart, Inaki, Urquiaga; Soler , Ore-
juela (53' Lauridsen), Valverde ,
Zubillaga; Angel, Alonso (76'
Losada). (si)

Marseille est tombé de haut !
Ajax souverain en demi-finale de la Coupe des Coupes
• OLYMPIQUE MARSEILLE -

AJAX AMSTERDAM 0-3 (0-2)
Dans son fief du Stade vélo-
drome, pour «son» match de
l'année, l'Olympique de Mar-
seille de Bernard Tapie a subi
un camouflet devant l'Ajax
d'Amsterdam. Les Hollandais
ont démontré que le départ de
Johan Cruijff n'avait en rien
atténué leurs ambitions. Ils se
sont imposés en toute logique
3-0, grâce à deux réussites de
leur ailier gauche Rob Witsch ge
insrites en première période, et
un but de Bergkamp qui crucifia
les Phocéens à l'ultime minute.
Au bénéfice d'une organisation
collective sans faille, Ajax Amster-
dam a délivré une véritable leçon
de football. Avec une défense très
«haute», une ligne médiane arti-
culée autour de l'«ancien» Muh-
ren et deux ailiers remarquables,
Ajax n'a éprouvé aucune peine à
concrétiser une évidente supério-
rité.
A défaut d'assister au succès de
leurs favoris, les 50.000 specta-
teurs accourus au Stade vélo-
drome ont eu tout loisir d'admirer
le brio des Bataves. Après avoir
forcé la décision en première mi-
temps, Ajax s'est efforcé de con-
trôler les opérations après le

Rob Witschge (à gauche) et Arnold Muhren (au milieu) ont donné
une leçon de football aux Marseillais d'Alain Giresse. (AP)

repos. Avec une facilité déconcer-
tante.

Cueillis à froid par le premier
but de Witschge, les Marseillais
ont payé un lourd tribut à la con-
tre-performance de leurs deux
stratèges, Alain Giresse et le Gha-
néen Pelé. Les deux hommes
n'ont, à aucun moment, pris le
match à leur compte.
Le premier but tombait comme un
fruit mûr à la 12e minute. Sur
l'aile droite, le capitaine Van't
Schip récupérait une balle perdue

par Lowitz et centrait immédiate-
ment pour la tête de Witschge,
dont la reprise ne laissait aucune
chance à Bell.

Incapables de trouver la faille
dans la défense hollandaise, les
Marseillais, au grand dam de leur
public, n'esquissaient pas la
moindre réaction, si l'on excepte
une frappe de Papin sur un coup-
franc à la 39e minute.

Mais quatre minutes plus tard,
le latéral Blind échappait sur le
flanc droit à Genghini et centrait

pour Witschge. Délaissé par le
-Sénégalais Fall, l'ailier gauche
n'avait aucune peine à doubler la
mise.

Après le repos, Marseille, qui
alignait enfin un troisième atta-
quant avec l'ailier Diallo, devait
attendre un bon quart d'heure
pour porter le danger. En l'espace
d'une minute, Papin inquiétait le
portier hollandais d'une reprise de
la tête et d'une frappe des 18
mètres.

Dans les ultimes secondes de
jeu, Bergkamp, introduit pour
Bosman, inscrivait le 3-0 sur une
rupture de 40 mètres où, après
avoir brûlé la politesse aux défen-
seurs phocéens, il devançait avec
Maestria la sortie de Bell.

Stade vélodrome: 50.000
spectateurs.

Arbitre: M. Igna (Roumanie) .
Buts: 12e Witschge 0-1, 43e

Witschge 0-2, 90e Bergkamp
0-3.

Marseille: Bell; Lowitz ; Fall
(46e Diallo), Le Roux (65e Mura),
Domergue; Giresse, Forster , Pelé,
Genghini; Papin, Allofs.

Ajax Amsterdam: Menzo;
Blind, Verlat, Larsson, Wouters ;
Muhren, Scholten, Winter; Van't
Schip, Bosman (86e Bergkamp),
Witschge.

De surprenants Bergamasques
En Coupe des Coupes

• FC MALINOIS -
ATALANTA BERGAMO
2-1 (1-1)

Une équipe de seconde division
pourrait bien disputer la finale de
la Coupe des vainqueurs de Cou-
pes, le 11 mai prochain à Stras-
bourg. En terre flamande, l'Ata-
lanta de Bergame, bien que bat-
tue 2-1 (mi-temps 1-1), a affirmé
sa valeur.

Seconde du championnat ita-
lien de série B, l'Atalanta a aisé-
ment soutenu la comparaison
avec le FC Malinois, troisième du
champ ionnat de Belgique de pre-
mière division. La première mi-
temps des Transalpins fut remar-
quable. Au cours de cette

période, ils firent l'essentiel du
jeu, contrôlant les opérations face
à des adversaires au style bien
monocorde.

Stade «derrière les caser-
nes»: 16.000 spectateurs.

Arbitre: Aladren (Espagne).
Buts: T Ohana 1-0; 8' Strôm-

berg 1-1; 82' Den Boer 2-1.
FC Malinois: Preud'homme;

Clijsters; Emmers, Rutjes, Hofken;
Sanders, De Wilde, E. Koeman,
Benfeld (73' Demesmaker);
Ohana, Den Boer.

Atalanta: Piotti; Progna; Rossi,
Barcella , C. Gentile; Nicolini, For-
tunato, Strômberg (87' Con-
sonni), Icardi, Bonetti (78' Salva-
dor!); Garlini. (si)

fout reste possible
En Coupe de TUE FA

• BAYER LEVERKUSEN •
WERDER BRÈME 1-0 (0-0)

Le match aller de la demi-finale de
la Coupe UEFA entre les deux for-
mations de la «Bundesliga» ,
Bayer Leverkusen et Werdei
Brème, s'est terminé sur une
courte victoire (1-0) de la forma-
tion recevante.

Cette confrontation fratricide
n'a pas 1 fait recette. Il n'y avait
pas plus de 15.000 spectateurs
dans le stade de Leverkusen.

A la faveur de ce succès, Bayer
Leverkusen demeure toujours
invaincu après 13 rencontres en
Coupe UEFA. Toutefois, l'entraî-
neur Erich Ribbeck, qui quittera le
club à la fin de la saison, se

défendait de tout optimisme
excessif: Ne pas avoir encaissé
de but, c'est bien. Mais la déci-
sion tombera le 20 avril à
Brème! rappelait-il.

Stade Haberland: 15.00C
spectateurs .

Arbitre: Germanakos (Gre) .
But: 60' Aloïs Reinhardt 1-0.
Bayer Leverkusen: Vollborn;

Hôrster; Seckler, A. Reinhardt;
Schreier (61' Gôtz), Rolff , Tita
(74' Buncol), Cha, Hinterberger;
Waas , Tauber.

Werder Brème: Reck; Sauer;
Bratseth, Borowka; Hermann,
Votava, Neubarth, Otten, Wolter;
Riedle, Ordenewitz (67' Meier) .
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Automobilisme: '
Neuchâtelois
malchanceux à Monza
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Hockey sur glace:
le portrait
du champion

Les résultats
Coupe des champions

Steaua Bucarest - Benfica Lisbonne 0-0 (O-O)
Real Madrid - PSV Eindhoven 1-1 (1-1)

Coupe des vainqueurs de Coupe
FC Malinois Atalanta Bergamo 2-1 (1-1)
Olympique Marseille - Ajax Amsterdam 0-3 (0-2)

Coupe de l'UEFA
FC Bruges - Espanol Barcelone 2-0 (1-0)
Bayer Leverkusen - Werder Brème 1-0 (O-O)
Les matchs retour se dérouleront le 20 avril, (si)



Broyer la récession
A Saint-Sulpice, la Société industrielle de la Doux se développe

de façon réjouissante dans le secteur de la grosse mécanique
En novembre 1980, la société lau-
sannoise Berna faisait faillite après
avoir imaginé et conçu des
broyeurs pour déchets urbains et
industriels. A Saint-Sulpice, dans
les anciens locaux de la fabrique de
pâte de bois, la Société industrielle
de la Doux (SID) reprenait la

fabrication de ces machines et
assurait le service après-vente des
engins en service dans le monde.

Sept ans plus tard, la SID offre 27
emplois dans la grosse mécanique
et vient d'envoyer le demier-né de
ses broyeurs à Strasbourg.

Alphonse Roussy, ancien directeur
de PEN SA, est administrateur-
délégué de la SID fondée en
novembre 1981. Une société que
dirige Jacques Bressand, ingénieur
en mécanique. Un patron qui
n'hésite pas à enfiler que salopette
pour aider à charger le dernier des
broyeurs sorti des ateliers.
La SID fabrique non seulement
des broyeurs (70 pour cent de son
chiffre d'affaires) mais construit
également des turbines pour des
micro-centrales et usine des pièces
de grosses mécaniques en sous-
traitance (15 pour cent de son acti-
vité).

Le broyeur chargé hier sur trois
gros camions a été commandé par
l'entreprise française Tredi. Elle
est spécialisée dans le traitement
des résidus industriels toxiques et
dangereux. La machine fabriquée
à Saint-Sulpice déchiquétera des
fûts en métal contenant des restes
de solvants et autres saletés dont
on ne sait trop que faire. Tredi
incinérera ces copeaux dans des
fours chauffés à plus de 1200
degrés.

Les couteaux de la mâchoire,
fixés sur un solide bâti, sont en
acier épais de 7 centimètres au
moins. Résistance de ce métal à la
traction: 150 kg par cm2. Par com-
paraison, l'acier doux des vis ou
des clous n'atteint que 37 kg par
cm2. D'une puissance dé 200 Kw,
soit 272 chevaux, le broyeur pèse
40 tonnes et vaut 830.000 francs.
Sa trémie, sorte de gros entonnoir

Le cœur du broyeur. Dents d'acier sous une robe jaune. (Impar-Charrère)
carré, à 4 m 50 de côté et son point
le plus élevé se trouve à 7 mètres
du sol.

DENTS D'ACIER
Avec l'accumulation des déchets
de toutes sortes, le marché des
broyeurs est en pleine expansion.
La SID en a déjà livré à Hong
Kong, Jersey, Genève, Sion,
Bienne, Winterthour. A La Chaux-
de-Fonds, Cridor envisage d'en

acheter un. Le broyeur, engin
résistant, peut mordre dans un
moteur de voiture sans cracher ses
dents. Il est mû par un système
hydraulique. Un microprocesseur
commande ses fonctions.

La SID ne fabrique pas tout
mais commande certaines pièces à
des entreprises spécialisées. En
particulier le moteur et l'électroni-
que. Elle produit 2 à 3 broyeurs
par année. «Si nous pouvions en

contsruire 4 à 5 ce serait l'idéal»
relève Jacques Bressand. Qui
explique que son personnel, très
motivé, est prêt à donner le coup
de collier quand il le faut.

Cest aussi le secret de la réus-
site d'une petite entreprise qui
broyé sans complexe la récession
du secteur de la mécanique en
s'introduisant dans un créneau
économique plein d'avenir: Te trai-
tement des déchets. JJC

Markus - Ferreux - Suite
La Chambre d'accusation ordonne l'hospitalisation de l'auteur de graffiti

Markus restera à l'hôpital psychiatrique. La Chambre
d'accusation vient d'ordonner son' hospitalisation, selon
l'article 43 du Code pénal suisse. D n'y aura pas de procès
contre l'auteur de graffiti, poursuivi en fin de compte jusqu'à
Ferreux pour avoir poser sa fameuse griffe «Markus - Jura -
Suisse» sur deux murs de La Chaux-de-Fond^.

j r  j  >"s La Chambre d'accusation a pris sa
jr \,s décision le 31 mars, à la veille du

S" week-end pascal. Markus Schnei-
/ der, le marginal fêlé arrêté à fin

décembre pour avoir posé sa large
griffe sur les murs chaux-de-fon-
niers et provoqué le dépôt d'une
série de plaintes, restera à l'hôpital
psychiatrique, où il avait déjà été
transféré en attendant le 7 mars,
après avoir passé plus de deux
mois dans les prisons de La
Chaux-de-Fonds en préventive.

La Chambre d'accusation a en
effet décidé de sauter l'étape du
procès pour prononcer, comme
elle en a le droit, une mesure
d'hospitalisation.

Selon l'article 43 CPS: «Lorsque
l'état mental d'un délinquant
ayant commis, en rapport avec cet
état, un acte punissable de réclu-
sion ou d'emprisonnement en
vertu du présent code, exige un
traitement médical ou des soins
spéciaux et à l'effet d'éliminer ou
d'atténuer le danger de voir le
délinquant commettre d'autres
actes punissables, le juge pourra
ordonner le renvoi dans un hôpital
ou un hospice.»

L'avocat d'office de Markus, Me
Jean Studer, avait pourtant fait

valoir quelques observations le 25
mars. Il note en particulier que
deux plaintes seulement sont
déposées contre l'auteur de graffiti
que de nombreux autres lésés
n'ont pas jugés utile de dénoncer.
Absence de réaction qui doit con-
duire à privilégier la liberté indivi-
duelle. A ses yeux, une mesure
d'hospitalisation «apparaît comme
manifestement disproportionnée».

Ce n'est pas l'avis de Mme
Geneviève Fiala, l'une des trois
juges de la Chambre d'accusation
pour qui on ne peut pas faire abs-
traction de ce qu'il y a derrière les
deux infractions poursuivies sur
plaintes, ni des problèmes de santé
de Markus Schneider.

Ces problèmes de santé,
Fexpert-psychiatre les catalogue
clairement: Markus est un malade
mental chronique incapable d'uti-
liser ses facultés intellectuelles
(démence schizophrénique), «il
doit être interné dans une clinique
psychiatrique (...)»

Me Jean Studer n'exclut pas le
recours au Tribunal fédéral, seule

instance de recours possible, con-
tre la décision de la Chambre
d'accusation. L'avocat conteste sa
validité formelle en arguant du fait
que l'expert ne préconisait pas
l'hospitalisation (mais l'interne-
ment, mesure plus grave encore)
qu'il qualifie Markus d'inguérissa-
ble, si bien que le juriste ne voit
pas comment un traitement pour-
rait le dissuader de commettre
d'autres délits. Me Studer con-
sidère enfin que la Chambre
d'accusation a choisi une solution
pénale à un problème tutélaire.

Contrairement à l'expert, la
Chambre d'accusation estime
cependant qu'un traitement peut
améliorer l'état psychique de Mar-
kus. Mme Fiala: «Les médecins
doivent maintenant faire des pro-
jets avec M. Schneider.» Parallèle-
ment, le médecin cantonal doit
d'ici un mois rendre un rapport sur
le type de traitement et l'endroit
où U sera administré. Par ailleurs,
le ministère public est invité à sai-
sir l'autorité tutélaire compétente
pour envisager des mesures.

Ce dossier devrait être transmis
au canton du Jura, du côté de La
Chaux-des-Breuleux où Markus a
eu il y a une dizaine d'année son
«dernier domicile connu». Quant à
l'ordonnance d'hospitalisation, elle
peut être levée à tout moment par
la Chambre d'accusation devenue
autorité de surveillance, à la
demande des médecins ou de
l'éventuel tuteur en particulier.

Mais à vues humaines, Markus
est «au trou » pour un moment. A
en croire un ami, il répète à qui
veut l'entendre qu'il s'est plu à la
prison et qu'il se plaît à Perreux:
on y est plus au chaud en hiver... Il
n'en demeure pas moins, ainsi que
le reconnaît volontiers Mme Fiala,
qu'avec l'hospitalisation on ne
résoud pas la question Markus.

Le clochard jurassien a mis le
doigt, en jouant partiellement dans
un engrenage qu'il ne contrôle pas,
malgré l'intelligence que ceux qui
le soutiennent lui prêtent. Que fera
la psychiatrie pour changer la logi-
que de Markus? R. N.

Les enjeux et les limites
L'autonomie communale

Les élections communales appro-
chent. Les 7 et 8 mai prochain, les
dés en seront jetés. Dans les jours
qui viennent, nous aborderons les
thèmes centraux ou reconnus
comme tels de la campagne, le tout
doublé d'une présentation des
enjeux dans chaque district.

Dans une première page, nous

tentons de cerner ce que l'on
entend par autorité communale.

Un terme souvent galvaudé car
l'autonomie est sur le plan adminis-
tratif et juridique relativement res-
treinte à Neuchâtel. Elle dépend
aussi des ressources propres de la
commune. Les élections communa-

les n'en demeurent pas moins une
échéance très importante, car la
commune est le premier cercle où
s'affrontent les idées politiques, le
lien le plus étroit entre le citoyen et
la cité.

P.Ve
• LIRE EN PAGE 25

Emplois
verts...

«L'industrie va mourir si les
nonnes en f aveur de la protec-
tion de l'environnement se dur-
cissent.» Dans un discours
f urieusement antiécolo, la
phrase f ait encore merveille.
Mais elle ne convainc bientôt
plus que les simples ou les bor-
nés.

Combien d'emplois off rent la
f abrication des catalyseurs,
l'épuration des eaux, l'incinéra-
tion des ordures, la f abrication
des f i l tres  pour cheminées, les
systèmes de régulation du
chauff age , les pompes  à cha-
leur, les capteurs solaires ?

Pour être complet dans sa
démonstration, l'orateur de
cantine devrait avancer les chif -
f r e s .  Reconnaître que si cer-
tains secteurs de l'industrie po l -
luante sont menacés, d'autres

activités industrielles apparais-
sent depuis que la préservation
du milieu vital et la gestion des
déchets sont à l'ordre du jour.

Un exemple ? A Saint-Sul-
pice, depuis 1981, la Société
industrielle de la Doux a créé
27 emplois dans la mécanique.
Elle f abrique des broyeurs qui
permettent de déchiqueter les
déchets industriels et urbains
avant de les passer au f our (voir
ci-contre).

SE les gadoues communales
étaient encore ouvertes, si l'on
continuait joyeusement de jeter
toutes nos saletés dans la mer
du Nord, les 27 emplois verts de
la SID n'existeraient pas.

Combattre les mesures prises
en f aveur de l'environnement,
au nom de la préservation des
emplois, c'est avouer sa crainte
du changement B y  a pourtant
des virages technologiques qu'il
f aut savoir négocier. En écono-
mie, la sclérose est mortelle.

Jean-Jacques CHARRÈRE
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Indice chauffage
(en degrés-heures hebdomadaires DH)

Du 22 au 29 mars 1988
Littoral +6,4° (1.950 DH)
Val-de-Ruz +5,0° (2.174 DH)
Val-de-Trav. + 5,3° (2.131 DH)
La Chx-Fds + 2,3° (2.635 DH)
Le Locle +3,4° (2.445 DH)
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livrée r r L i t¦ dans la journée' par excellence des asperges. parfumées. a savourer. mes ou mousse au chocolat.
Il | 75 cl 11.90 Le kg 7.90 Boîte de 325 g 5.- 3.30

NOUVEAU: TYPE 90
AVEC MOTEUR V8
ET TURBO DIESEL

Beaucoup de puissance, un sffQlQama*.
couple énorme et une boîte ¦BJSTTTS^
à 5 vitesses = confort et ĉ BÉBÉfc*̂
économie au niveau élevé.

GARAGE
BERING & Co

Fritz-Courvoisier 34, £> 039/28 42 80
2300 La Chaux-de-Fonds

Urgent, cherchons

personne capable
de faire animation musicale
pour mariage.

<p 039/26 62 62

On engage

chauffeurs
pour camions basculants.
Très bon salaire.
Offres sous chiffres
P 28-300403, Publicitas,
2001 Neuchâtel.

Boulangerie cherche

vendeuse responsable
connaissant la branche.
A mi-temps, l'après-midi,
tout de suite ou à convenir.

Ecrire sous chiffres XS 5251
au bureau de L'Impartial.

Je cherche

1 ferblantier-
installateur sanitaire qualifié

Silvio Petrini

2042 Valangin, Ç> 038/36 13 94

2035 Corcelles, 0 038/31 15 09

Nous recherchons
pour importante entreprise:
Secrétaire bilingue
suisse-allemand, français
comme responsable du marché
en Suisse.

ï̂ Ôfc K*- ,  LfiSfTVfyilWRS0HMEL

î  ̂ Y / # Profil libéral-ppn
^

Finances publiques

Pas d'accord avec le Marquis de Sade qui dit: s*—-
"Prenez, prenez, tout cela ne me coûte rien, *—V

i i c'est l'argent de l'Etat. " f vïfc /lîflibéral y 
^ neW liPPn } Mtf r{0t

*^F parîi libéral-ppn neuchâtelois
Resp. Gilles Attinger, Hauterive

Important groupe suisse du secteur tertiaire engagerait un

commerçant
ayant de l'ambition et désireux de se créer une bonne situa-
tion.
Nous demandons:
— une bonne formation commerciale;
— le sens de la négociation;
— la capacité de traiter avec une clientèle de haut niveau;
— âge idéal: de 30 à 45 ans.
Nous offrons:
— une très grande indépendance d'action;
— un revenu supérieur à la moyenne;
— l'appui d'une grande société suisse;
— et divers autres avantages que nous vous présenterons lors

d'un premier entretien.
Si ce poste vous intéresse, veuillez nous faire parvenir votre
offre de services accompagnée d'un curr iculum vitae et d'une
photo, sous chiffres 1184 A. ofa Orell Fussli Publicité SA,
case postale, 4002 Bâle. Discrétion assurée.

emalco
Emaillerie de Corgémont

cherche pour entrée à convenir:

concierge mécanicien
d'entretien

Logement à disposition dans la fabrique.
Les intéressés voudront bien s'adresser à:
Emalco
Emaillerie de Corgémont S.A.
2606 Corgémont
(fi 032/97 15 15, demander M. Ulrich



« Cette fonction m'a enrichi »
Robert Perrenoud quitte la direction du Centre IMC

M. Robert Perrenoud, directeur, dès sa création en 1969, du
Centre IMC neuchâtelois et jurassien implanté à La Chaux-
de-Fonds, a fait valoir ses droits à la retraite pour la fin de
l'année scolaire 1987-88. Pour lui succéder, le comité a
nommé M. Jean-Claude Kohler, licencié en psychologie,
actuellement sous-directeur.

«Je n'ai pas pris de succession, j'ai
inauguré» , commente M. Robert
Perrenoud. La construction du
Centre IMC a démarré en 1967. Il
fallait que tout soit terminé pour la
rentrée scolaire de 1969. Entré en
fonction , le directeur exerça tout
d'abord la surveillance du chantier
en terminaison, fit des stages dans
des institutions semblables. Il fal-

lut examiner les dossiers des
enfants qui allaient arriver, enga-
ger une quarantaine de collabora-
teurs, enseignants, éducateurs,
médecin, personnel de maison.

«Le hasard m'a amené à cette
fonction», poursuit M. Perrenoud.
Licencié en sciences économiques
de l'Université de Neuchâtel, pro-
fesseur à l'Ecole de commerce du

M. Robert Perrenoud, directeur, dès sa création, du Centre IMC, à
la veille de quitter cette fonction. (Photo Impar-Gerber)

Locle, il était sensibilisé aux pro-
blèmes des enfants IMC par l'un
de ses neveux.

Auparavant, il existait un petit
centre IMC à l'Hôpital de La
Chaux-de-Fonds, dirigé par le Dr
Gabus. La plupart des parents
devaient se déplacer à Berne pour
consulter la doctoresse Kong, spé-
cialiste d'une technique qu'elle
avait développée.

L'entrée en vigueur de l'Assu-
rance invalidité, en 1960, a ouvert
la voie aux institutions que nous
connaissons aujourd'hui, propul-
sées par les associations de parents
d'enfants handicapés.

Si le centre couvre les cantons
de Neuchâtel, du Jura et Berne
pour la partie sud, c'est aussi pour
des raisons de capitaux. Le coût du
complexe, en 1968, construction et
équipement était de six millions,
subventionné à 50% par l'OFAS.
Le terrain proposé par la ville de
La Chaux-de-Fonds a retenu
l'attention des promoteurs.

QUI SE REND AU CENTRE
ET POURQUOI?

Le Centre reçoit en internat des
enfants et adolescents de S à 18
ans, atteints d'infirmité motrice
cérébrale ou d'un autre handicap
physique. Ces enfants sont capa-
bles de suivre une scolarité, mais
ils ont besoin de traitements fré-
quents sur le plan physique. Le
niveau intellectuel est très variable,

certains ne dépasseront pas le
niveau des premières années pri-
maires, d'autres suivront une sco-
larité normale, d'autres encore
pourront envisager des études
secondaires. Les jeunes travaillent
à leur rythme, souvent individuel-
lement, chaque élève étant un cas
en soi.

Cinquante élèves vivent en
internat, autant viennent de l'exté-
rieur pour des traitements. Chaque
week-end, pendant les vacances,
tout le monde rentre chez soi, afin
de ne pas se couper de la vie.

«Cette fonction m'a enrichi», M.
Perrenoud commente encore
l'excellente entente entre collabo-
rateurs, la stabilité du personnel,
et «il faut des gens taillés»...

Parmi ces collaborateurs, Mme
Perrenoud, aussi efficace au secré-
tariat qu'à des fonctions plus
maternelles.

Les souhaits de M. Perrenoud?
Que l'Ai ait une plus grande
ouverture d'esprit, qu'elle déve-
loppe une optique plus sociale.
Que des structures neuchâteloises
soient rapidement trouvées afin de
résoudre les gros problèmes de
débouchés offerts aux élèves qui
quittent le centre.

M. et Mme Perrenoud resteront
à La Chaux-de-Fonds, la marche,
la lecture, les échecs figurent
parmi leurs hobbies.

D. de C.

A table Pâtatarte !
Exposition à la Bibliothèque des jeunes

Les rapports de l'homme avec la
nourriture datent., d'avant l'exis-
tence de l'homme. Il est donc nor-
mal que la littérature s'en soit
emparée; idem pour la littérature
enfantine. L'Association romande
de littérature pour l'enfance et la

jeunesse (AROLE) a ouvert les
livres évoquant le thème pour en
monter une exposition.

Jusqu'au 30 avril, cette sélection
est présentée à la Bibliothèque des
jeunes, Ronde 9, accompagnée
d'animations.

Qui va manger l'autre ? L 'histoire a été racontée hier au kamlshl-
bal à la BJ. (Photo Impar-Gerber)

«A table! Qu en disent les livres»,
c'est sous ce thème que AROLE a
constitué une bibliographie de 90
titres parlant de l'alimentation,
sous des formes aussi diverses que
les albums illustrés, les contes, les
romans et documentaires.

Cette sélection - et on peut faire
confiance à AROLE pour qu'elle
soit pertinente et de qualité - est
notifiée dans un petit fascicule,
guide utile pour les parents, mieux
encore avec l'exposition, où les
livres peuvent être consultés et
appréciés. Tous sont disponibles
en librairie et la majeure partie
d'entre eux sont à disposition aux
BJ.

QUE DISENT-ILS DONC?
Que disent alors aux enfants ces
bouquins concernant la «bouffe»?
Constat agréable, ils font quasi-
ment le tour de la question, même
si les sujets les moins séduisants -
commercialement parlant du
moins - s'y fraient une place
récente. Ainsi la faim dans le
monde est un sujet qui commence

à être abordé, de même que la
chaîne alimentaire vue sous l'angle
économique; dans les documentai-
res, les volailles, les poissons, la
viande ne sont pas légion.

Ces sujets sont certes moins
attractifs que les sucreries et les
jolis fruits. Mais l'ensemble, livres
de fiction, manuels de recettes et
ouvrages traitant de l'histoire des
aliments, de l'éducation à la nutri-
tion, voire de la malnutrition et de
la famine, dégagent une tendance
éducative intéressante; et une nou-
velle approche encore, via la diété-
tique par exemple. Et les organisa-
teurs souhaitent amener ainsi les
enfants à avoir une attitude plus
nuancée face à la nourriture et aux
multiples façons de la concevoir.

(ib)
• Les mercredis 13, 20 et 27 avril,
des «Contes et histoires à manger»
seront racontées aux enfants, a 14 h
30, BJ Ronde 9; mercredi prochain,
séance de dégustation de sirops et
chaque jour, concours et jeux autour
de l'exposition

PUBLI REPORTAGE i

Avenue Léopold-Robert 84 - La Chaux-de-Fonds

Voilà quelques jours que cet établissement vient d'ouvrir ses portes.
Vous pourrez vous restaurer tous les jours sans interruption de 10 h 30
à la fermeture. Nous nous ferons un plaisir de vous servir ces différents
repas dans un cadre très sympathique.
Hamburgers 100 % pur bœuf - Frites — Nuggets de poulet — Menus
pour enfants — Buffet de salades.
Heures d'ouverture: dimanche à jeudi de 10 h 30 - 24 h; vendredi et
samedi de 10 h 30 - 2 h du matin.

PIC'burger restaurant

Estîville recherche
musiciens de rue

Pour ammer l'été chaux-de-fon-
nier, l'Office du tourisme de La
Chaux-de-Fonds recherche des
musiciens de rue.

A l'enseigne d'Estiville, ses res-
ponsables voudraient diversifier la
rubrique «sérénade de terrasse en
terrasse», devenue traditionnelle
au mois d'août.

Les ensembles folkloriques fort
appréciés les saisons dernières
seront sans doute de la partie, mais
si quelques nouveaux venus pui-
sant dans des styles différents

s annonçaient, la sérénade y
gagnerait en intérêt pour les
Chaux-de-Fonniers qui se rafraî-
chissent au bord du Pod.

Cela dit, quelques établisse-
ments publics de la vieille ville se
sont aussi dits intéressés à accueil-
lir entre deux pieds de table des
musiciens ambulants: La boucle
pourrait s'élargir. Les artistes
seront défrayés.

A l'Office du tourisme qui prend
les inscriptions, on préfère parler
de «très modeste rétribution». Avis
aux amateurs.(rn)

Plus d'une par jour
Agenda de manifestations

pour les Montagnes neuchâteloises
Le programme général des mani-
festations agendées dans les Mon-
tagnes neuchâteloises d'avril à sep-
tembre 1988 vient de sortir de
presse. Edité par la direction des
Affaires culturelles de la ville, ce
document «se veut d'abord un
outil de coordination pour les
organisateurs de ces manifesta-
tions, mais aussi un outil d'infor-
mation qui contribue à faire con-
naître loin à la ronde l'intérêt et la
diversité des activités qui se dérou-
lent dans notre région», selon la
déléguée Lucie Vergriete.

Des fêtes villageoises aux vernis-
sages, en passant par les concerts
et les rencontres sportives, pas
moins de 284 manifestations sont
recensées, ce qui donne une

moyenne de 1,55 par jour, sur les
districts de La Chaux-de-Fonds et
du Locle.

Rendant compte des informa-
tions parvenues jusqu'au 11 mars,
ce catalogue était dépassé par les
événements avant même que
l'encre ne sèche. Passé ce délai,
plus aucune donnée n'était prise
en considération, fût-ce l'effondre-
ment de Polyexpo deux jours plus
tard!

A ce détail près, cet agenda
donne d'utiles renseignements. Il
sera disponible au secrétariat des
Affaires culturelles, dans les
bibliothèques, musées, bureaux de
renseignement CFF, Office du
tourisme et autres lieux publics.

(pf)

Le puck
roi des Mélèzes

8e Tournoi populaire
de hockey sur glace de «L'Impartial»

Le puck sera roi de la patinoire des
Mélèzes cette fin de semaine. Le 8e
Tournoi populaire de hockey sur
glace de «L'Impartial» reprend ses
droits vendredi 8, samedi 9 et
dimanche 10 avril. La compétition
clôt traditionnellement la saison.
Elle mettra aux prises 16 équipes,
dont une majorité à l'enseigne
d'un bistrot de la place.

Patronage f-m

BU H f i)  1 *1* 1 i i [ ' I i

Près de 250 joueurs sont atten-
dus, dont aucun n'a le droit d'être
licencié pour la saison en cours.
C'est la règle incontournable de ce
tournoi, de même que le port du
casque. La qualité du jeu est à la
hausse, à la satisfaction de l'orga-
nisateur et responsable de l'Office
des Sports Daniel Piller: «Certains
joueurs sont fortement entraînés et
ont fait plus de matchs qu'en ligue
nationale. L'entraînement spécifi-

que pour ce tournoi a commencé il
y a trois semaines environ».

A la hausse également, les con-
currents intéressés. Les inscrip-
tions de trois équipes ont dû être
écartées pour tenir le nombre de
16 participants, qui convient aux
besoins de l'organisation de cette
compétition. 48 matchs sont agen-
dés, d'une durée de 30 minutes
chacun. Première rencontre ven-
dredi à 18 h, dernier match - un
match féminin - dimanche à 18 h.
Remise des prix et proclamation
des résultats suivront à 18 h 30.

Au pavillon des prix figurent la
Coupe buvette piscine-patinoire
pour le vainqueur, des bons
d'achats pour les 4 finalistes, la
Coupe Nesty-Boys pour les
gagnants du fair-play, la Coupe de
l'Office des sports pour le meilleur
buteur, la Coupe du HCC pour le
meilleur défenseur, la Coupe Ail
Star Sports pour le meilleur gar-
dien. Un prix souvenir est offert
par «L'Impartial» à chaque parti-
cipant, (pf)

Ciry-Star Majorettes-twirling.
Entraînements le me et le ve soir.
Centre sportif , Numa-Droz , halle
D. Rensei gnements: <fi 28 84 45.

Club cynolog ique La Chaux-de-
Fonds et Environs UCS. - Sa, 9,
entraînement à Boudevilliers ; 13
h 30 classes A et 1 (Flair) : 15 h 30
juniors et débutants (obéissance).
Renseignements: 0 28 47 59.

Club des loisirs - (groupe prome-
nade). - Ve 8, La Cibourg. Ren-
dez-vous à la gare, 11 h 30.

Contemporaines 1931. - Me 13, 20 h,
rencontre habituelle au restaurant
de la Croix-d'Or, Balance 15 à La
Chaux-de-Fonds , salle du 1er
étage.

Contemporains 1911. - Lors de
l'assemblée générale, le comité ci-
après a été élu: Jean Grieshaber,
président; André Sandoz, secré-
taire ; Paul Vuilleumier , trésorier;
Charles Vermot, verbaux , Eugène
Haenni et Charles Leuba , asses-
seurs. Fin mai, organisation de 4
jours de flânerie , de St-Gall en
passant par le Liechtenstein ,
Autriche . RFA. à Schaffhouse.

Contemporains 1935. - Ce soir, visite
de l'atelier de peinture, poterie de
Marceline. Rendez-vous des par-
tici pantes à 19 h 30, devant la
bouti que Jaq.-Droz 27.

Contemporains 1944. - Ce soir , ren-
contre mensuelle au café du Cor-
tina. dès 19 h 30.

Cross-Club. - Cross Bullois. Relais 3
X 5 km. 17 avril pour les inscri p-
tions par équi pes chez Ph. Streiff
au tél. 28 36 43 jusqu 'au 10 avril
au plus tard.

La Jurassienne, (section FMU). -
Courses: sa, 9 avril , Col des Mar-
tinets (ski de tourisme), org.: J.-B.
Stettler - R. Roux. Les 16-17,
FMU , ski de peaux au Monte
Leone, org. locaux: F. Iseli - R.
Gentil. Sa, 16, Le Noirmont - Le
Theusseret - Goumois-? Saignelé-
gier , org.: P.-A. Maurer. Gymnas-
ti que: jun. et sen. vacances de
Pâques, reprise me 20 avril. Vêt.:
le lu de 18 à 19 h 30, collège des
Gentiannes.

Samaritains (section La Chaux-de-
Fonds). - Rensei gnements et ins-
cri ptions pour les cours de sama-
ritains (cours de sauveteurs -
cours de 1er secours): 0 28 16 02.
Rensei gnements généraux:
0 23 83 66 (entre 18 h-19 h).

SEC. - Société d'éducation cynologi-
que. - Sa, entraînement à 14 h, au

chalet; (tous les moniteurs). Me,
entraînement à 19 h, au chalet,
(M.B. C.J.). Chalet de La Combe-
à-L'Ours, (derrière la halle
d'expertise des automobiles).
Rens.: 0 26 49 18.

Société Timbrophilia. - Ce soir, à 20
h 30, réunion habituelle au pre-
mier étage du restaurant de la
Channe valaisanne.

Union chorale. - Répétition au Capi-
tule (Cercle catholi que) ma 20 h.

SOCIETES LOCALES

PUBLICITÉ ^̂^̂^̂^̂^ =

Engageons de suite

MENUISIER
avec CFC

AIDE-PEINTRE
en carrosserie

OK PERSONNEL SERVICE
Tél. 039 / 23 04 04

PUBLICITÉ ̂ ^̂^̂^̂^ =

Engageons de suite

BOULANGER-
PÂTISSIER

OK PERSONNEL SERVICE

Tél. 039 / 23 04 04



Encore mieux et
toujours plus

Amélioration et continuité pour
la Fête des promotions

Depuis plusieurs mois, le comité
d'organisation de la Fête de la jeu-
nesse se consacre à la préparation
de l'édition 88 qui se déroulera les
1er et 2 juillet prochains. Le but
fixé: «Améliorer dans la con-
tinuité».

#gm
Les «promos» ont connu, l'an der-
nier, une réussite qui ne pouvait
qu'inciter les organisateurs à per-
sévérer. Ils espèrent donner à la
fête une envergure régionale, voire
romande, afin qu'elle devienne un
passage obligé pour tous ceux qui
aiment s'amuser. C'est pourquoi,

un effort a été produit au niveau
de l'affiche: jazz, rock, danse... Les
enfants ne seront pas laissés pour
compte, puisqu 'ils bénéficieront ,
hormis le traditionnel cortège cos-
tumé, d'une animation continue la
journée du samedi (cirque, jeux...).

AVEC LES SOCIÉTÉS
ET LA POPULATION

Une réunion d'information se
déroulera le 11 avril prochain avec
les sociétés locales afin de préciser
les points concernant la mise en
place de l'infrastructure de la
manifestation.

Le comité profite de l'occasion
pour lancer un appel à la popula-
tion locloise pour qu'elle soutienne
les diverses ventes (T-shirts, bad-
ges, loterie (premier prix: une
automobile...) avant et pendant la
fête. Il ne faut pas oublier que
cette manifestation est gratuite
pour les spectateurs. D'autre part,
environ 100 artistes sont attendus
lors de la fête, les personnes qui
seraient prêtes à héberger un (ou
plusieurs) d'entre eux peuvent con-
tacter le comité d'organisation au
numéro de téléphone (039)
32 19 43. (comm)

Sensibiliser par le jeu
m FRANCE FRONTIERE

Un logiciel sur le SIDA à Besançon
Dominique Vuitton , professeur
d'immunologie clinique à l'Hôpital
de Besançon vient de s'associer à
une entreprise d'informati que de
Dijon pour la confection d'un logi-
ciel de jeux consacré... au SIDA.

«Mon problème étai t de concer-
ner des gens qui ne se sentent pas
concernés par la maladie», expli-
que l'inventeur. Or, l'ordinateur
étant aujourd'hui manipulé par les
jeunes de 15 à 25 ans. elle le con-
sidère comme étant l'outil idéal
pour faire passer le message.

A chaque problème posé, une
réponse scientifi que parfaitement

mesurée par les auteurs du logiciel
qui ont pris grand soin de tout pré-
voir et d'éviter les dessins aux pro-
pos scabreux. «Il s'agit d' un jeu
sérieux», convient Dominique
Vuitton qui accompagne la dis-
quette d'une règle du jeu et d'un
lexique.

Un projet avec l'UNESCO, qui
financerait les traductions , devrait
permettre une diffusion générali-
sée du logiciel. La disquette est
vendue au prix de 200 francs fran-
çais , les droits seront reversés à la
Fondation de la recherche contre
le SIDA.

(pra)

...qui viennent de fêter leur no-
nantième anniversaire. A cette
occasion, le président de la ville
Jean-Pierre Tritten leur a rendu
visite séparément pour leur
exprimer les vœux et les félicita-
tions des autorités et de la popu-
lation locloise et leur remettre le
traditionnel présent , (comm)

Arthur Perrelet et
Marcel Tissot..

Aux Brenets, on a sorti les raquettes !
Le Tennis-Club des Brenets avait
vu juste en affirmant que la situa-
tion privilégiée de ses deux courts
et le revêtement choisi permet-
traient une durée d'utilisation
maximum de la saison.

Ces arguments se confirment
puisque l'on joue au tennis depuis
quelques jours à Champ-Nauger.
Une aubaine pour tous les «mor-
dus» de la raquette dan s la région ,
Les Brenets étant le premier court
des Montagnes à être praticable , et
des heures étant encore disponi-
bles, (dn)

En toute saison, K " ' •:• nT l̂
votre source d'informations Les courts des Brenets: une aubaine pour les mordus. (Photo dn)

'-- Les radicaux font la moue
Décision discutée au Conseil général des Ponts-de-Martel

Membre du législatif depuis 1965
qu'il dirigea à six reprises Roger
Guye présidait pour la dernière fois
le Conseil général des Ponts-de-
Martel puisqu'il a décidé de ne pas
solliciter un nouveau mandat Lors
de cette dernière séance de la légis-
lature il a usé de toute sa finesse
pour que des questions surgissent à
propos du point principal inscrit à
l'ordre du jour les comptes.'
Il n'y en eut finalement que deux.
L'une portant sur les subventions
inscrites dans le poste sport cul-
ture et loisirs et la seconde sur les
impôts impayés.

C'est qu'en fai t, nous l'avions
déjà relevé, le rapport du Conseil
communal accompagnant ces
comptes 1987 était tellement com-
plet que les membres du Conseil
général disposaient de tous les élé-
ments de réponse aux éventuelles
questions.

C'est d'ailleurs ce que releva le
porte-parole libéral-ppn, Jean-
Daniel Rothen qui parla d'un rap-
port «très précis» alors que le
socialiste J.-Maurice Calame dit
aussi sa satisfaction pour la clarté
de ce document qui «contient de

précieux renseignements pour les
archives du futur» dit-iL

Même sentiment du côté des
radicaux exprimés par la voix de
Werner Enderli.

BON EXERCICE
Les comptes 1987 de la commune
des Ponts-de-Martel bouclent , rap-
pelons-le, avec un bénéfice de
3046,05 francs. Cependant le
résultat positif de l'exercice se
monte en réalité à 220.724,60 fr.
Cette somme a permis pour
201.320,85 fr d'amortissements
supplémentaires ainsi qu'une mise
en provision de 6375,70 fr pour la
taxe hospitalière et l'attribution de
10.000 fr à la réserve pour l'entre-
tien du Temple.

Après un accord unanime les
conseillers généraux ont aussi
accepté de la même façon la vente
d'une parcelle de terrain d'environ
3000 m2 dans la zone industrielle
du Bugnon à Gérard Soguel qui
construira un atelier afin de per-
mettre à sa jeune entreprise de se
développer. Le prix du mètre carré
a été fixé à 25 francs, soit 10 francs

pour le terrain et 15 pour la parti-
cipation aux frais d'infrastructure.

PROPRIÉTÉ PAR ÉTAGE
Pour des raisons pratiques, en
accord des parties concernées,
l'Union sportive occupera une par-
tie des locaux de l'étage inférieur
au Centre sportif polyvalent. Au
départ il était prévu que l'USP
n'occupe qu'un étage, sur la dalle
supérieure des abris de la protec-
tion civile, raison pour laquelle il
lui avait alors été accordé un droit
de superficie gratuit d'une durée
de 30 ans.

En raison de cette modification
de situation de fait, le percement
de la dalle qui permettra l'accès à
des locaux libres d'affectation qui
serviront de vestiaires, entraîne
une modification juridique obli-
gée. A savoir la constitution d'une
propriété par étage.

Ceci, explique le Conseil com-
munal, afin de faire «concorder la
situation de droit avec la situation
de faits, seule manière de garantir
à l'Union sportive les bases juridi-
ques nécessaires à la construction

et à garantir l'exploitation de la
patinoire».

SCEPTICISME RADICAL
En réponse à diverses questions
émanant du parti radical, le prési-
dent de commune, Michel Monard
a précisé que cette modification
juridique permettrait à l'USP
d'obtenir davantage de fonds, que
la solution était plus rationnelle
mais qu'elle n'entraînerait aucun
changement sur le coût de la cons-
truction.

Les radicaux malgré tout restè-
rent sceptiques estimant que le
rapport manquait de détails et lai-
sant entendre que la commune
accordait une faveur supplémen-
taire à l'USP.

«C'est faux» rétorque M.
Monard. A chaque partie de payer
les locaux dont elle aura l'utilisa-
tion dit-il. «Inutile de jeter un dis-
crédit sur l'USP d'autant plus que
cette réalisation est un exemple de
développement pour la vallée et la
région» soulignera le libéral-ppn
Eric JeanMairet.

Finalement un vote unanime a
sanctionné ce rapport, (jcp)

«Je ne suis pas un malfrat»
Audience du Tribunal de police

Deux heures du matin, la douane du Col-des-Roches. P. G.
se fait contrôler ses papiers. Trouvant que le douanier
s'attardait trop longuement dans son bureau, il décide tout
simplement de remonter dans sa voiture et de rentrer chez
lui, laissant permis et passeport sur place.

C'était un samedi. P. G. avait par-
ticipé à un tournoi de football en
salle dont il était sponsor à Villers-
le-Lac. La journée s'est terminée
par une distribution de récompen-
ses et un repas sportif , au cours
duquel seules quelques bouteilles
d'alcool, selon un témoin, ont été
consommées par l'assemblée.
Deux témoins ont affirmé que P.
G. n'était pas pris de boisson.

Quoi qu'il en soit, arrivé à la
douane, il se fait contrôler ses
papiers. Cela prend un peu de
temps et P. G. se rend dans le
bureau du douanier. Ce dernier,
d'après le prévenu, ne lui dit rien
d'autre que de sortir du bureau. P.
G. ajoute aussi qu'il n'est pas un
malfrat. Il remonte dans sa voiture
et rentre chez lui. Ce n'est que 10
jours après l'incident qu'il a reçu
une convocation pour aller cher-
cher ses papiers au poste.

L'avocat a reconnu que son
client avait commis une erreur
quand il a quitté la douane. Mais il
ne l'a pas fait pour se soustraire à
une prise de sang. Il n'avait au
cours de la soirée consommé de
l'alcool qu'en quantité modérée. P.
G. conteste les déclarations du
douanier disant qu'il titubait lors-
qu'il a rejoint sa voiture. On ne
peut retenir le délit de fuite, dit
l'avocat, un délit «qui traumatise
la République depuis l'affaire du
préfet» et il émet un doute sur la
prévention de la soustraction à la

prise de sang. L avocat demande
que le sursis accordé en 1985 ne
soit pas révoqué.

Le tribunal a estimé que ni
fraude douanière ni ébriété avaient
été prouvées. Il a cependant retenu
l'insoumission et condamné P. G.
à 600 fr d'amende et 120 fr de
frais, tout en renonçant à la révo-
cation du précédent sursis. Comme
l'a relevé le président Jean-Louis
Duvanel, «l'allergie à l'uniforme
coûte cher».

PAR NÉCESSITÉ
Par nécessité de personnel dans le
home pour personnes âgées
qu'exploitait sa mère, W. D. a
engagé deux personnes étrangères,
un Portugais et une Chilienne. Or
ces deux employés n'avaient pas
de permis B au moment de la
dénonciation. Le tribunal a con-
damné W. D. à 300 fr d'amende et
à 50 fr de frais.

J. C. était prévenu de non-paie-
ment de sa taxe militaire, d'utilisa-
tion frauduleuse d'électricité et de
non-paiement de pensions.
L'Office cantonal des mineurs a
souligné la mauvaise volonté de J.
C. Ce dernier a perdu son travail
au mois de juin. Pendant l'été il a
fait certains extras dans un établis-
sement public de la ville jusqu'en
novembre. Depuis lors, il n'a plus
versé un franc de pension.

A défaut de payer une part des
pensions, J. C. aurait pu s'annon-

cer, estime l'Office cantonal des
mineurs. Le tribunal l'a condamné
à 30 jours ferme et 70 fr de frais, le
non-paiement de la taxe militaire
et la mauvaise volonté évidente
ayant été retenus.

La commune avait donné à G.
V. l'argent de la pension qu'il
devait au plaignant. Or le prévenu
a gardé cette somme pour lui. Le
tribunal a prononcé la révocation
du sursis et a condamné G. V. à 35
fr d'amende. U devra subir une
peine de sept jours d'arrêt.

«BÊTISES
INCOMMENSURABLES»

«Vous avez fait une collection de
bêtises incommensurables. Et vous
avez fait l'âne avec cette voiture»,
a remarqué le président. E. R.,
sous le coup d'un retrait de permis,
a circulé avec une voiture sans pla-
que ni assurance et a fauché un
poteau électrique, a labouré un pré
et caché cette voiture dans le cen-
tre du village de La Brévine. Rete-
nant qu'il est enfin venu s'expli-
quer (le prévenu avait demandé le
relief), le tribunal a condamné
E.R. à 25 jours d'arrêt, 750 fr
d'amende et 250 fr de frais.

Pour ivresse au volant, R. H. a
été condamné à 500 fr d'amende et
250 fr de frais. Le tribunal renonce
à révoquer le sursis accordé en
octobre 86.

Pour infraction à la loi fédérale
sur les stupéfiants et infraction à
l'obligation d'entretien durant un
délai d'épreuves de deux ans, H.
W. s'est vu révoquer son sursis. Il
devra subir huit jours d'arrêt.

LIGNE BLEUE
A.-F. H.-Z. avait parqué sa voiture
à cheval sur une ligne bleue et une

ligne jaune. Mais le tribunal a
retenu son état de santé particulier
(la prévenue souffrait alors du dos
et ne pouvait se parquer loin du
heu où elle devait se rendre) et l'a
exemptée de toute peine. Elle
devra supporter les frais à concur-
rence de 40 fr.

L'Office cantonal des mineurs
est intervenu à plusieurs reprises
auprès de M. A. pour qu'il paie les
pensions qu'il doit. Mais il s'est
confronté à la non-collaboration
du prévenu.

Pour mauvaise volonté évidente,
le tribunal l'a condamné à 60 jours
d'emprisonnement avec sursis pen-
dant deux ans conditionné au
paiement régulier de la pension et
à 70 fr de frais.

Dans la cause D. B., qui dépas-
sait le quota de voitures sur les
places mises à disposition par les
SI, le prévenu a été condamné à
400 fr d'amende et 90 fr de frais.

Dans l'accident survenu rue du
Marais entre O. J. et F. S., le tribu-
nal a retenu que O. J., en se dépla-
çant légèrement sur la gauche
avant de bifurquer à droite, a
effectué une mauvaise manœuvre.
Quant à F. S., elle aurait dû être
plus attentive. Le tribunal a con-
damné O. J. à 120 fr d'amende el
60 fr de frais et F. S. à 60 fi
d'amende et 30 fr de frais.

CC

• Le tribunal était présidé par
Jean-Louis Duvanel, assisté de
Simone Chapatte fonctionnant
comme greffier.

La Société d'élevage des Brenets
en assemblée

Les membres de la Société d'avi-
culture, de cuniculture et de
colombophilie des Brenets se sont
réunis dernièrement en assemblée
générale annuelle sous la prési-
dence de Raymond Carrel.

Après lecture des rapports du
président, du caissier, des vérifica-
teurs des comptes, des préposés
cunicole et avicole, rapports accep-
tés par acclamation, chacun a pu
se rendre compte du travail
accompli et se remémorer les résul-
tats obtenus par les membres aux
diverses expositions.

Exposition cantonale neuchâte-
loise à La Chaux-du-Milieu. -
Lapin tacheté anglais: Georges
Pauli, 95 points; Pierre Robert ,
94.37; Raymond Carrel, 93.50.
Lapin lièvre: Roger Calame,
94.33; Ulysse Reichen, 95.33;
Michel Reichen, 95.50. Lapin
fauve de Bourgogne: Georges
Robert , 94.80. Lapin bélier fran-
çais; Georges Tissot, 95. La
Société des Brenets s'est classée
première des sociétés avec une
moyenne de 94.416 points. Exposi-
tion cantonale fribourgeoise. -
Lapin lièvre: Michel Reichen,
95.66.

Exposition nationale des mâles
à Beme: Robert Pierre, tacheté
anglais, 94, médaille de bronze.
Roger Calame, lièvre, 94.5,
médaille de bronze. Georges Tis-
sot, bélier anglais, 95.5, médaille
d'argent

Volailles. - Jean Daniel Tièche,
canard de Saxe, 93.66; Jean Daniel

Tièche, Welsumer, 93; Pierre
Robert , Australorp, 91; Raymond
Carrel, New Hampshire, 92.66;
Maurice Jean-Mairet , New
Hampshire, 93; Michel Reichen,
Vorwek naine, 93.66. La société se
classe au 4e rang des sociétés.

Le président remercia et félicita
tous ces éleveurs pour les résultats
obtenus au cours de ces diverses
expositions.

Le comité pour 1988 est le sui-
vant: Raymond Carrel, président;
Roger Calame, vice-président;
Louis Maillard, secrétaire; Fredy
Aeschlimann, caissier; Maurice
Jean-Mairet, assesseur; Michel
Reichen, préposé cunicole; Louis
Maillard et Georges Tissot, prépo-
sés avicoles; Angélo Salvi et
Daniel Perrelet, vérificateurs des
comptes.

L'assemblée a approuvé l'achat
d'une couveuse qui sera mise à la
disposition des membres et toute
personne que cela pourrait intéres-
ser moyennant une petite finance.

On a également remis des chal-
lenges à Michel Reichen (1er pour
les lapins), à Ulysse Reichen (2e),
à Jean Daniel Tièche (1er pour la
volaille) et à Michel Reichen (2e).

Une channe dédicacée a été
remise à Pierre Robert en recon-
naissance pour ses 25 ans d'acti-
vité au sein du comité, soit 15 ans
de présidence concrétisée par de
bonnes initiatives et réalisations. Il
est nommé membre d'honneur par
l'assemblée. Cette réunion s'est
terminée par le verre d'amitié, (cp)

Lapins, volaille et Cie

Club du berger allemand. - Entrai
nements: sa 9 avril 14 h à Bou
devilliers. Renseignements: M
Gardin: 0 (039) 26.69.24.

SOCIÉTÉS LOCALES



PRDO
Parti radical-démocratique Un programme, une volonté, un nouvel élan vers un avenir meilleur.

Voter pour eux: c'est voter pour vous!

PRDO
Parti radical-démocratique

Vincent BARBEZAT
Ingénieur forestier EPFZ

30 ans
Plutôt que de critiquer

stérilement
les erreurs politiques passées,

tirons-en un enseignement
pour le présent et le futur

et agissons en conséquence.

Heinrich BAUMANN
Technicien ETS

53 ans
Créer une image favorable

aux investissements.

Fernand BEAUMANN
Chef d'entreprise

55 ans
Faisons de notre ville

une cité ouverte et dynamique.

Ulysse BRANDT
Employé de commerce

57 ans
Le Locle mérite

un avenir d'espoir.

Pierre BROSSIN
Instituteur dir.: ONPD

47 ans
Une autre façon
d'entreprendre.

Evelyne FATTON
Collaboratrice d'entreprise

59 ans
S'abstenir c 'est démissionner,

ne laissez pas le pouvoir
aux marchands

de solutions miracles.

Pierre-Alain FATTON
Conducteur d'engins «

29 ans
Pour assurer notre avenir,

il faut que chacun
y mette du sien.

Robert FEUZ
Agriculteur

52 ans
Pour un meilleur dialogue

entre citadins et campagnards.

Denis GUILLET
Chef du personnel

44 ans
La politique communale

doit changer,
il nous faut la majorité.

Allez voter. .

Charles HUMBERT
Physiothérapeute

34 ans
S'entraider
pour une ville

sans complexe.

Gérald JEANRICHARD
Transitaire

37 ans
Pour une reprise économique
de notre ville, ayez confiance,

votez radical.

Paul-André LIENGME
Décolleteur

46 ans
Pour une meilleure gestion des

ressources communales.

MC0UMNT
DE SYMPATHIE
Elections communales
7-8 mai 1988

Francis JAQUET
Conseiller communal

Député
55 ans

Donnons confiance
à notre population

en mettant en place
des autorités fortes

et efficaces.

MDICM̂
Al AVaataVÊàHavJw f t i lv J u  m/J/ *£ Lf J/£ Parti radical-démocratique
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au Conseil général
du Locle
Resp.: U. Brandt, président PRD Le Locle.

Anne-Marie MARGUET
Employée de bureau

46 ans
Les problèmes de la commune

provoquent des réactions,
utilisons cette énergie pour
trouver des moyens et non
pour chercher des excuses.

Christiane PÉQUIGNOT
Employée de bureau

43 ans
Oui à la promotion

d'un tourisme adapté
à notre région.

Un accueil souriant,
c 'est aussi une source
d'emplois nouveaux.

Réginald PERRET
Inspecteur d'assurances

'55 ans
Aidons nos jeunes à construire
leur avenir, tout en respectant

les enseignements
de nos aînés.

Jacques-Alain PERRIN
Ingénieur de vente

43 ans
Votre destin, c 'est choisir;

choisir, c 'est voter.

i

Elio PERUCCIO
Avocat-notaire

60 ans
Je propose la réduction

des Conseillers Communaux
permanents de 5 à 3,

l'économie ainsi réalisée
pourrait être distribuée à ceux
qui s 'efforcen t véritablement

de défendre Le Locle.

Alain RUTTI
Médecin-vétérinaire

39 ans
Pour le bien communal,

votez radical.

Erwin VOGEL
Ingénieur ETS

40 ans
Une force positive,
une gestion saine.

c 'est Radical pour Le Locle.

Pierre VOISIN
Fonctionnaire aux douanes

42 ans
Objectif ?

Le Locle 2000.
des Abattes au Col,

des Jeanneret
aux Monts-Orientaux,

tous avec les Radicaux.

Monique VUILLIOMENET
Ménagère

41 ans
Par la motivation

et la confiance en soi,
assurons notre avenir.

Eric ZUTTER
Ingénieur ETS

58 ans
Pour des fonctionnaires

responsables:
des responsabilités.

Wilfred ZUTTER
Technicien

30 ans
Pour freiner l'exil

des places de travail.

Frédy ZWAHLEN
Agriculteur

34 ans
Notre ville n 'a plus d'argent

à gaspiller,
ne fonçons pas tête baissée,

mais réfléchissons!

25 CANDIDATS RADICAUX



Nous cherchons

serruriers
dessinateur

S'adresser à:
Serrurerie Pascal Monacelli
Combe-Girard 4, Le Locle
(fi 039/31 19 05

Entreprise forestière Yves Vuille
2416 Les Brenets

cherche

forestiers-bûcherons
(fi 039/32 15 52

m *

^HZEIMITH
Ê à M  International S.A.
Pour notre département «comptabilité»
nous cherchons un(e)

adjoint(e) au chef
comptable

Personne apte à travailler de manière
indépendante, et ayant quelques années
de pratique dans la tenue d'une compta-
bilité financière.

Entrée immédiate ou à convenir.

Les offres manuscrites accompagnées d'un curricu-
lum vitae et des copies de certificats sont à adresser à:

ZENITH International SA- Billodes 34
2400 Le Locle - (fi 039/34 11 55

¦
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Pro Senectute Jura bernois
Service social pour 3e âge, cherche un(e)

secrétaire
comptable

capable de travailler de manière indépen-
dante au sein d'une petite équipe et ai-
mant le contact avec les personnes âgées.
Formation: CFC, bonnes connaissances
de comptabilité + allemand.
Salaire selon barème de l'Etat.

r Entrée en fonctions: 1 er juin ou pour date
à convenir.
Délai de postulation: lundi 1 8 avril 1 988.

Renseignements complémentaires à: Pro Senectute,
rue du Pont 4, 2710 Tavannes, (fi 032/91 21 20.
Faire offres à M. Roger Brandt — Les Ecommunes 4 —
2710 Tavannes.

•

\HHi Villem du Locle
Mise au concours
Suite à la démission du titulaire, le poste d'

installateur sanitaire
pour le service des installations sanitaires des Services
industriels est mis au concours.
Qualités requises:
— être porteur d'un certificat fédéral de capacité;
— être habile et consciencieux.
Traitement et obligations légaux.
Entrée en fonctions: tout de suite ou à convenir.
Adresser les offres manuscrites avec curriculum vitae à la
direction des Services industriels, avenue du Technicum
21, 2400 Le Locle, jusqu'au 20 avril 1988.

Le Conseil communal

A vendre au Locle

petite maison
familiale

4V2 pièces

C0 039/31 15 04

Christian et Edith Matthey - H.-Grandjean 1 - Le Locle- (fi 039/31 75 08

• Fitness • Fat Burner
• Body building • Cours pour personnes âgées
• Aérobic • Gymnastique douce
• Ballestetic • Sauna
• Stretching • Solarium

Garderie d'enfants Ouvert toute la journée.

Kiedi 
MATCH AU LOTO

à 20 h 15
organisé par l'Union des paysannes

Grande salle Abonnement 30 tours = Fr. 15.—
de La Brévine '2 abonnements = 3 cartes

Le barrage
de la peur

Feuilleton de «L'IMPARTIAL» 15

André Besson

Roman
Droits réservés Editions Mon Village SA, à Vulliens

Il s'était dit qu'un garçon de cet âge, auteur
de six hold-up reconnus et de quatre autres
restés ignorés de la Justice, qui avait dessoudé
deux flics, dont un homme du commissaire
Groussard, méritait toute sa considération.
Pour peu qu'il s'assagisse à son contact, s'ils
parvenaint à se sortir tous les deux du trou, ils
auraient un bel avenir devant eux.

Après avoir testé pendant quelques semai-
nes la discrétion de son jeune compagnon,
Albertini lui avait fait part de son intention
de s'évader dès qu 'il en aurait la possibilité.
Lenordais avait évidemment donné d'emblée

son accord à ce projet qu'il caressait lui-même
depuis le premier jour de son arrestation. Les
deux hommes s'étaient alors mis à cogiter en
commun sur la façon de réussir leur coup. Le
Teigneux avait proposé plusieurs plans, tous
plus ou moins fous et basés exclusivement sur
la violence. Paulo les avait repoussés. A la
suite d'une précédente incarcération pendant
cinq ans à la prison de Saint-Charles à Mar-
seille, il savait qu'une évasion demandait
beaucoup de patience, de maîtrise de soi. Qu'il
était absolument nécessaire d'endormir la
vigilance des matons. Il avait donc conseillé à
son jeune comparse de refréner son impulsi-
vité, de se montrer calme, discipliné et même
un peu lèche-cul vis-à-vis des gardiens.

Cette passivité, cette soumission avaient
demandé de gros efforts à Lenordais. Jusque-
là, cette tête brûlée n'avait jamais utilisé que
la force dans ses rapports avec la société. Au
début, les autres détenus et les matons n'en
étaient pas revenus en le voyant devenir doux
comme un agneau, serviable comme un boy-
scout.

A présent , avec son ami Paulo, ils étaient
considérés comme des prisonniers modèles.
Lors d'une révolte dans leur quartier, ils
avaient même joué un rôle modérateur effi-

cace en incitant les mutins à réintégrer leurs
cellules. Cette attitude leur avait valu les féli-
citations de l'Administration pénitentiaire. Le
Juge d'application des peines leur avait fait
savoir qu'il constituait un dossier auprès de la
Chancellerie afin qu'ils puissent bénéficier
d'une réduction de leur temps d'incarcération.

La docilité des deux hommes s'était égale-
ment révélée payant dans un autre domaine.
On les avait dispensés des tâches répétitives à
l'intérieur des ateliers de fabrication pour leur
confier des activités plus valorisantes. Ancien
électricien titulaire d'un brevet professionnel,
Paul Albertini était devenu ouvrier d'entre-
tien. Quant à Gérard Lenordais qui avait tra-
vaillé autrefois comme magasinier dans une
entreprise lyonnaise, il était depuis six mois
affecté aux entrepôts de stockage des matières
premières et des jouets sortant de fabrication.

Ces activités, bien sûr exercées sous la direc-
tion de fonctionnaires, leur permettaient de
jouir, chacun dans son domaine, d'une liberté
relative. Albertini pouvait se déplacer sans
contrainte à peu près à travers toute la cen-
trale. Il s'occupait de la maintenance des ins-
tallations électriques et sa compétence était
fort appréciée. De son côté, Le Teigneux était
devenu l'homme de confiance des entrepôts. Il

en connaissait le contenu par cœur et sa ges-
tion des stocks suscitait l'admiration des
employés de l'Administration.

En arpentant les travéas de son domaine,
Lenordais avait eu l'idée d'un nouveau plan
d'évasion. Celui-ci était à la fois simple et
périlleux. Il s'agissait de profiter de la venue
bihebdomadaire d'un camion de la société qui
chargeait les jouets fabriqués dans les ateliers
durant la semaine par les détenus, pour les
conduire j usqu'aux entrepôts d'un grossiste
d'Ambérieux. Il faudrait préalablement vider
deux containers d'une partie de leur contenu,
y aménager des caches, s'y introduire à l'insu
du surveillant sans altérer le cerclage des cais-
ses et faire en sorte que celles-ci ne soient pas
rangées trop profondément à l'intérieur du
véhicule.

Mis au courant de ce projet , Albertini
l'avait accepté cette fois sans réticence en le
faisant même profiter de sa logistique person-
nelle. Il avait prévu de faire intervenir pen-
dant le voyage des hommes à lui qui attaque-
raient le camion et leur permettraient de
prendre plus facilement le large.

Les deux comparses s'étaient donc attelés
sérieusement depuis trois jours à la mise en
œuvre de ce plan dont la phase décisive devait
se dérouler le lendemain matin. (A suivre)
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des Brenets Superbes quinesà 20 h 30 de la SFG, section Les Brenets cartons

Occasions
Opel Kadett GSI
1986. 32 000 km
VW Golf GTI II

1985, Fr. 13 500.-
VW Golf GTI

1983. Fr. 12 900.-
VW Golf GLI

cabriolet
1986, Fr. 23 000.-

Peugeot 504 Tl
1978, Fr. 4 500.-

Toyota Tercel
break 4 X 4

1986, 32 000 km

VW bus
fourgon 2 L
45 000 km

Voitures
neuves

VW Golf GL 90 CV
gros rabais
Seat Ibiza

divers modèles

Carrosserie Jacques Favre
Eroges 1 6, Le Locle
Cfi 039/31 13 63

cherche

peintre en carrosserie
tout de suite ou à convenir.

A vendre

bateau
Shetland

536
70 CV, cabine

5 places,
première mise à l'eau

1977.
(fi 038/33 24 41,

matin tôt.Votre journal:

Craycir SA est une société récemment installée dans le
canton de Neuchâtel, active dans la fabrication de piè-
ces en matériaux composites, ainsi que des équipe-
ments nécessaires à leur production.
Pour la mise en œuvre de ces technologies de pointe,
nous pouvons nous appuyer sur notre maison mère qui
bénéficie de plusieurs années d'expérience dans cette
activité d'avant-garde.
Pour le démarrage de cette unité, nous avons besoin
d'un:

chef de fabrication
formation ingénieur mécanicien ETS ou équivalent

ouvert aux nouvelles technologies, disposant d'une
expérience industrielle de plusieurs années, si possible
dans le domaine de l'injection, ou la fonderie de métaux
légers. La maîtrise de l'anglais est indispensable, un
stage de formation étant prévu en Angleterre ou se
trouve une des divisions de la maison mère.
Nous recherchons également:

2 opérateurs
formation CFC mécanique, électromécanique ou
équivalent

pour la conduite d'équipements sophistiqués destinés à
la fabrication de pièces en matériaux composites. Des
connaissances d'anglais seraient un avantage.
Lieu de travail: Montagnes neuchâteloises

Veuillez soumettre vos off res à:
ASM, Grande-Rue 16, 2400 Le Locle



Toute élection est l'occasion pour
les partis de se compter. En 1984,
le verdict des urnes fut sec: la gau-
che socialiste accusait le coup.
Alors que les libéraux-ppn 'con-
tinuaient leur progression, le parti
radical renouait avec les succès. Le
pop, que Ton disait menacé, résis-
tait bien. Le couperet du quorum à
10 % n'épargna pas les petites for-
mations: les écologistes échouaient

à La Chaux-de-Fonds, l'alliance
des indépendants perdit son dernier
fief , l'Action nationale ne parvint
pas à entrer dans le jeu politi que
communal.
Rassurez-vous, nous n'analyserons
pas ici l'ensemble des résultats des
communales de 1984. Nous ne
pourrions d'ailleurs pas le faire.
Car, à l'exception des villes et de
certains grands villages, le jeu poli-

tique se déroule selon des contin-
gences locales.

Sur l'ensemble du canton, les
libéraux-ppn décrochaient, en
1984, 383 sièges (+ 34), les radi-
caux 384 ( + 35); les socialistes 354
(- 50). En pourcentage, les libé-
raux-ppn récoltèrent 26,2% des
suffrages (+ 2,6), les radicaux
24,4% (+ 2,4); les socialistes
28,4% ( - 4,9).

Sièges et suffrages des partis en % de 1980 à 1984
Communes/Districts Socialiste Lib.-PPN Radical Divers

80 ± 84 (%) 80 ± 84 (%) 80 ± 84 (%) 80 ± 84 (%)

Neuchâtel ' (41) 17 -3 14 (30,9) 11 + 2 13 (29,6) 8 +2 10 (23,7) 5 - 1 4 (11,8)*

District NE* (306) 80 -12 68 (26, 8) 85 +8 93 (30,3) 75 — 75 (24,6) 62 +7 69 (15,6)

Boudry
District (451) 125 -14 111 (27,8) 116 +11 127 (30,5) 96+14 110 (28,6) 110 -13 97 (9,5)

Val-de-Travers
District (227) 72 -9 '63 (33,1) 31 +7 38 (20,6) 76 +11 87 (31,9) 50 -11 39 (3,9)

Val-de-Ruz
District (294) 68 -4 64 (25,6) 71 +3 74 (28,2) 76 — 76 (28,4) 81 -4 77 (11,8)

Le Locle 2 (41)* 19 -5 14 (33,7) 7 +3 10 (24,1) 8 +2 10 (25) 7 — 7 (17)

District(149) 37 -9 28 (29) 31 +2 33 (25,3) .14,+J Jg~ (21.7) 67 - 67 (12)

La Chaux-de-Fonds 3
(41) 16 -1 IS (30,1) 8 +2 10 (19) 6 + 3  9 (18) 11 -4 7 (21)

District (75) 22 -2 20 (29,7) 15 +3 18 (19,6) 12 +3 15 (18,4) 26 -4 22 (21)

Canton(1502) 404 -50 354 (28,4) 349 +34 383 (26,2) 349+35 384 (24,4) 396 -25 371 (12,7)

1) Les quatres sièges divers à Neuchâtel-vllle sont ceux de Ecologie et Liberté/MPE. 2) Les sept
sièges divers au Locle sont ceux du pop. 3) Les sept sièges divers à La Chaux-de-Fonds sont occu-
pés par le pop (6) et le pso (1). L'Alliance des Indépendants avec 8 % des suffrages, l'Action natio-
nale avec 4,5 % et Ecologie et liberté avec 5,6 % n'avaient pas obtenu le quorum. A droite des locali-
tés, le nombre de sièges total des conseils généraux. Ne sont pas compris dans le tableau de répar-
tition -ci-dessus, 1 siège à Enges, 4 sièges à Brot-Dessous, 2 sièges à Vaumarcus et 3 sièges au
Pâquier attribués au second tour (système majoritaire). % = le nombre de suffrages obtenus par
chaque parti.

Les petites formations obtinrent
12,7 %.

LES DONNÉES 88
Les élections communales 88
seront dominées par une donnée
importante: l'impact des apparen-
tements. Les apparentements sont
nées de deux dynamiques complé-
mentaires. La première résulte de
l'union des partis bourgeois aux
élections fédérales. Union dont le
succès a été célébré par la brillante
élection du libéral Jean Cavadini
et du radical Thierry Béguin, alors
que la gauche perdait son siège au
Conseil des Etats. On s'attendait
donc à ce que la formule soit
renouvelée. Seconde dynamique:
la barrière du quorum. A La
Chaux-de-Fonds, le pop et Ecolo-
gie et liberté sont apparentés, de
même que les libéraux et radicaux.

Alors qu'à Neuchâtel le parti
socialiste s'est apparenté au pop;
les partis libéral-ppn et radical en
faisant de même de leur côté.

Au Locle, où l'enjeu est vérita-
blement la majorité politique de la
ville, le parti socialiste doit faire
face à une dissidence «Droit de
parole», alors que les partis radical
et libéral-ppn sont plus que jamai s
en position de faire front com-
mun; le pop part seul (un apparen-
tement ps-pop étant définitive-
ment écarté).

Mais que l'on ne s'y trompe pas,
dans une élection communale,
davantage que dans touts autre
élection , l'électeur vote d'abord les
hommes.

Une analyse district par district
plus fouillée sera présentée dans
de prochaines éditions.

Pierre Veya

La bataille en chiffres

La commune
neuchâteloise

est celle
des habitants

Le canton de Neuchâtel ne con-
naît qu'un seul type de com-
munes, celles que l'on appelle
municipales, ou encore «des
habitants». Il s'agit-là d'une
forme modeme, apparue dans le
courant du 19e siècle. Certes,
dans toute la Suisse doit exister
sur le territoire communal une
organisation regroupant tous les
habitants. Mais dans de nom-
breux cantons d'autres formes
d'organisations s'ajoutent à cel-
les-là. La plus classique est la
commune bourgeoise, qui, sur le
territoire de la commune,
regroupe les ressortissants, soit
les bourgeois au sens strict de la
commune. D'autres pays sont
connus, telle la commune ecclé-
siastique, la commune scolaire, la
commune de pâturages, et certai-
nes formes historiques tellement
élaborées que seuls les natifs du
lieu peuvent y comprendre quel-
que chose, comme par exemple la
Feuerwehrgemeinde en Appen-
zell R.I.

A Neuchâtel donc, lorsqu'on
parle de bourgeoisie, on invoque
uniquement le lieu d'origine, et
pas l'appartenance à un groupe-
ment particulier. U peut certes
exister des traces du passé,
comme par exemple l'organisa-
tion des communes du Val-de-
Travers à qui l'on doit chaque
année le souper des pipes. Elles
n'ont plus rien d'officiel.

La bourgeoisie d'honneur,
comme son nom l'indique, est
d'honneur, et rien de plus. Elle ne
crée aucun lien avec la commune
qui décerne le titre, notamment
pas celui de l'acquisition d'une
origine, et si l'heureux élu se
trouve être domicilié dans la
commune qui le fait bourgeois
d'honneur, Û ne sera pas, comme
dans les associations sportives ou
de contemporains, libéré de
l'obligation de payer sa cotisa-
tion.

Philippe Bois

L'autonomie communale
Dans la plupart des cas, la com-
mune fut la première collectivité
publi que à apparaître , bien avant
les cantons ou la Confédération.
Cela ne signifie pas pour autant
que son existence constitue encore ,
actuellement , une nécessité juridi-
que. En effet , un canton pourrait
tout-à-fait supprimer toutes les
communes qui le composent et
assumer lui-même les tâches rem-
plies par ces dernières. A coup sûr ,
cela provoquerait une incroyable
levée de boucliers au plan politi-
que, mais , juridi quement, cette
suppression serait parfaitement
possible , à condition de respecter
les procédures démocrati ques.

Le droit à l'existence et à l'inté-
grité territoriale de la commune,
reconnu par le Tribunal fédéral , ne
signifie pas pour autant,  la com-
mune ait un droit intangible à
l'existence. Tout au plus , la com-
mune est en droit d'exi ger que les
règles légales relatives aux regrou-
pements ou suppressions de com-
munes soient respectées.

En son article 4, la Constitution
neuchâteloise se borne à énumérer
les 6 districts de notre canton , en
indi quant qu 'ils sont composés de
communes. La liste de celles-ci
figure à l'article 2 de la loi canto-
nale sur les communes. Cela signi-
fie qu 'à la demande des communes
intéressées ou si le besoin l'exi-
geait , il suffirait  au Grand Conseil
de changer la loi pour supprimer
ou fusionner certaines communes .
ceci sous réserve du référendum
facultatif au plan cantonal. 11 est

clair qu'une fusion ou une sup-
pression imposée aux communes
intéressées provoquerait de nom-
breuses oppositions politiques qui
pourraient faire reculer les auto-
rités cantonales, comme cela a été
le cas en 1964 lorsqu'on a voulu
supprimer les communes de Vau-
marcus, Engollon et Brot-dessous.

En revanche, une surpression
pure et simple de l'ensemble des
communes de notre canton devrait
faire l'objet d'une révision de la
Constitution cantonale et non pas
seulement de la loi puisque plu-
sieurs dispositions constitutionnel-
les prévoient l'existence de com-
munes.

Même si ce problème ne semble
pas être d'une activité brûlante, on
peut néanmoins affirmer qu 'il
n'est pas uni quement théori que.
En effet , de 1860 à nos jours , près
de 200 communes suisses ont dis-
paru , dont 12 dans notre canton , à
la suite de fusions ou d'absorp-
tions par d'autres localités plus
importantes comme ce fut le cas en
1900 pour Les Eplatures et en
1930 pour La Coudre.

LES DEGRÉS D'AUTONOMIE
Plus qu'en ce qui concerne leur
existence , c'est dans le domaine de
leur compétence que la situation
des communes pose problème. Il
convient de rappeler que le statut
des communes varie selon les can-
tons et qu 'il existe de ce fait dans
notre pays 26 degrés d'autonomie
communale. Ainsi , les communes
grisonnes disposent d'une large

autonomie, alors que celle des
communes genevoies est très limi-
tée.

Selon le Tribunal fédéral, la
commune est autonome dans tous
les domaines où le droit cantonal
lui laisse un pouvoir de décision
relativement important. Il est utile
de préciser qu 'il existe une diffé-
rence fondamentale entre le statut
des cantons face à la Confédéra-
tion et celui des communes face
aux autorités cantonales. Alors
que le domaine de la compétence
des cantons est garanti par l'art. 3
de la Constitution fédérale , le
domaine de la compétence com-
munale n'est presque jamais
garanti par les Constitutions can-
tonales. Ces dernières consacrent
bien , en termes généraux, l'auto-
nomie communale, comme c'est le
cas à l'art. 64 de la Constitution
neuchâteloise; mais, il est raris-
sime qu'elles indiquent les matiè-
res où les communes sont auto-
nomes. Les compétences com-
munales se trouvent dans les lois
cantonales. Ainsi, le législateur
cantonal peut , en multi pliant les
lois et en les modifiant à sa guise,
réduire , sans la violer , l'autonomie
communale. Il serait , par exemple,
parfaitement possible au Grand
Conseil de supprimer les polices
locales et de fai re remplir leur rôle
par la police cantonale en abro-
geant la loi sur la police locale et
en modifiant celle concernant la
police cantonale.

Par définition , l'autonomie com-
munale est garantie dans les limi-

tes de la Constitution et de la loi.
Cela signifie qu'il est inutile de
l'invoquer lorsque c'est la Cons-
titution ou la loi qui la limite. Par
contre, on pourra l'invoquer con-
tre une décision de l'exécutif qui
restreint cette autonomie en inter-
prétant mal les lois ou en limitan t,
d'une façon injustifiée, le pouvoir
d'appréciation des communes.

Dans l'affaire SAIOD qui con-
cernaient l'usine d'incinération de
Cottendart , le Conseil d'Etat neu-
châtelois a perd u devant le Tribu-
nal fédéral parce qu'il avait imposé
aux communes de Gorgier et St-
Aubin des obli gations financières
qui n'étaient pas prévues par la loi
(prise en charge du déficit de
l'usine). Si la loi cantonale avait
prévu une telle obligations, ces
deux communes n'auraient pas
obtenu gain de cause en invoquant
leur autonomie.

On doit aussi avouer que, dans
le débat politi que, le terme d'auto-
nomie communale a trop souvent
été galvaudé par les milieux qui
s'opposent à tout prix au change-
ment en voulant maintenir les iné-
galités entre communes. A cet
égard, le rejet de la péréquation
financière intercommunale a été
édifiant.

Enfin , on doit encore relativiser
cette notion quand on sait que,
suivant la taille et la capacité
financière des localités , 70 à 100 %
du bud get doit être consacré à
l'exécution de tâches imposées par
le canton ou la Confédération.

Didier Berberat

Qui paie commande
L'exécution des tâches publi-
ques par le canton et par les
communes donne lieu à un
enchevêtrement extrêmement
difficile à analyser. L'un des
résultats de cette situation est
de rendre assez difficile la
compréhension du fonctionne-
ment de certains grands
domaines de l'activité de l'Etat.
Nous nous bornerons à quel-
ques exemples.
Les hôpitaux communaux (La
Chaux-de-Fonds, Cadollcs-
Pourtalès, les autres étant pri-
vés), sont subventionnés par le
canton. Le montant total de la
subvention est déterminé, en
particulier , par les charges sala-
riales. Mais en principe, le nom-
bre de membres du personnel
sur lequel le canton évalue la
subvention est fixé, abstraite-
ment, par lui. Libre aux com-
munes d'engager plus de
monde. Mais il est bien évident
que pour ce qui dépasse les quo-
tas imposés par le canton, il n'y
aura pas de part de subvention.
Le résultat est que dans un
domaine qui est juridiquement
autonome, les communes sont
contraintes d'agir selon les
injonctions cantonales.

Cela vaut également pour cer-
tains domaines de l'instruction

publique. Le nombre minimum
d'élèves dans les classes de
l'école primaire est fixé par le
département cantonal, qui cal-
cule sur cette base la subvention
aux salaires des instituteurs.
Ainsi, dès que le chiffre passe
au-dessous du standard, la sub-
vention diminue d'autant. La
commune est parfaitement libre
de continuer de maintenir le
nombre de classes antérieur
avec moins d'élèves par classe,
mais il lui appartiendra de payer
complètement le salaire de l'ins-
tituteur ou de l'insititutrice en
surnombre. Il s'agit-là d'un pro-
blème politique assez délicat. En
effet , sur le fond, c'est l'Etat qui
fixe le nombre d'instituteurs.
Mais dans la forme, c'est la
commission scolaire communale
qui doit décider, en cas de sur-
nombre, lequel des enseignants
doit être renvoyé. La diminution
du nombre d'élèves qui fréquen-
tent les écoles primaires aug-
mente ce genre de situation.

Lorsqu'on fait une analyse de
ce qu'on appelle autonomie
communale, on ne doit pas s'en
tenir à l'examen consistant à
déterminer qui signe les déci-
sions, mais bien à être attentif à
l'autorité qui les prend réelle-
ment.

Philippe Bois

Enjeux et limites
Les dés sont jetés. Les 7 et 8 mai
prochain, le corps électoral neuchâ-
telois se rendra aux urnes pour
élire ses autorités communales.
Nous ouvrons la campagne dans
nos colonnes. En plus de forums ou
débats, nous avons ju gé utile de
consacrer une large place aux
enjeux. Dans une première page
thématique, qui sera suivie d'autres,
nous nous intéressons d'abord à la
notion «d'autonomie communale».
Avec l'aide de juristes, nous analy-
sons ce que recouvre ce terme.
En réalité, l'autonomie communale
est indissociable des ressources
d'une commune. Car il faut bien
admettre que la part d'autonomie
réside dans la marge de manœuvre
des élus communaux qui n 'est pas
directement liée par des lois canto-
nales ou fédérales.

DE LA THÉORIE
À LA RÉALITÉ

Comme dans l'économie privée ,
l'argent est le nerf de toute action
des pouvoirs publics. Or, en analy-
sant , les charges et revenus des
communes neuchâteloises on cons-
tate des disparités importantes.

Ainsi, si Neuchâtel perçoi t 2403
francs (chiffres 87) par habitant en
taxes et impôts, Hauterive n'en
perçoit «que» 1690, La Côte-aux-
Fées 2551, La Chaux-de-Fonds
2038 francs, Le Locle 1932. Cin-
quante-sept communes sur 62 ont
des rentrées inférieures à 1848
francs par habitant , moyenne can-
tonale. Les charges de l'adminis-
tration communale sont de 291
francs par habitan t à Neuchâtel ,
de 323 francs au Locle, de 157
francs à La Chaux-de-Fonds, de
157 francs à La Sagne par exem-
ple. Ce qui ne veut pas dire que ces
communes sont «chères» par rap-
port à la moyenne cantonale (204
francs par habitant) mais tout sim-
plement que leurs prestations ne
sont pas directement proportion-
nelle au nombre d'habitants. Dans
les petites communes, les charges
de l'instruction publi que engloutis-
sent près des deux tiers des taxes et
impôts, alors que dans les villes
l'instruction publi que pèse moins
lourd proportionnellement sur les
budgets.

SOLIDARITÉ
Neuchâtel , contrairement à
d'autres cantons, n'a pas de sys-
tème de péréquation financière
entre les communes, sauf dans le
domaine de la santé, partiellement
dans le domaine de l'éducation (les
charges étant réparties en fonction
de l'effort fiscal). En d'autres ter-

mes, si un système de péréquation
n'est pas d'actualité", la solidarité
entre communes neuchâteloises
s'avère néanmoins indispensable.
Notamment vis-à-vis des villes qui
doivent supporter une infrastruc-
ture sportive et culturelle qui béné-
ficie à l'ensemble d'une région et
non aux seuls habitants, mais aussi
envers des communes dont la

situation financière est si critique
que la marge d'autonomie théori-
que leur restant ne peut être acti-
vée, faute de ressources propres
suffisantes. Autre problème auquel
seront confrontés les élus dans le
débat sur l'autonomie communale:
la fiscalité. S'il est tout à fait
admissible qu'il existe des diffé-

rences entre communes, des dispa-
rités trop criardes peuvent annuler
les mesures qui vise un équilibre
démographique entre toutes les
régions du canton. En résumé:
l'autonomie d'une commune est
sans aucun doute une nécessité
mais elle ne peut s'exprimer que
par rapport aux collectivités voisi-
nes.
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Boucherie Montandon
cherche un

boucher-
vendeur

Prière de téléphoner pour
prendre rendez-vous au
039/28 34 87

Portescap A
Pour notre division Moteurs à courant continu, nous cherchons quelques ÊÊ

jeunes ouvrières auxiliaires 
^ayant bonne vue . pour être formées sur des travaux fins et soi gnés cie , A

montage et contrôle. f\
Horaire variable. <* 1

Les personnes intéressées voudront bien prendre rendez-vous auprès I
de M. R. Noverraz à Portescap. fi 039/21 11 41, Jardinière 157 , TH-[
2301 La Chaux-de-Fonds 1. BSfl

Restaurant-Pizzeria
des Chasseurs
Temple-Allemand 99
2300 La Chaux-de-Fonds
(fi 039/23 63 48
cherche au plus vite ou à convenir:

sommelier(ère)
fille ou garçon de comptoir
extra

Se présenter ou téléphoner de 10 à 1 1 heures
et de 17 à 18 heures.
Sans permis s'abstenir.

lëLUSI Assmann S.A.
UHER INFORMATIQUE S.A.

Deux entreprises saines et compétentes dans
le domaine des équipements de télécommuni-
cation cherchent pour l'agrandissement de
leurs activités à Fontaines/NE

électroniciens
Les candidats possèdent un CFC ou diplôme
équivalent, sont âgés entre 20 et 35 ans,
s'intéressent à travailler dans le cadre d'une
fabrication d'appareils de télécommunication
et ont l'envie de faire preuve d'initiative et de
motivation au sein d'une équipe jeune et
dynamique.

Veuillez faire parvenir vos offres avec curricu-
lum vitae et prétentions de salaire à
Atis Assmann S.A.
Uher Informatique S.A.
Service du personnel
2046 Fontaines
Cp 038/53 47 26

J.-P. Ecoffey
Fabrique de bijouterie horlogère
de haut de gamme cherche pour
entrée immédiate

un chef de production
expérimenté

Faire offre par écrit à l'attention de:
M. J.-P. Gautier/Ecoffey SA,
rue Veyrot 13c, 1217 Meyrin
(discrétion assurée).

Boulangerie-Pâtisserie
Fredy Tschannen
Charrière 57
La Chaux-de-Fonds
cherche pour début mai

vendeuse
expérimentée

du lundi au vendredi
de 6 à 1 2 h 30. Pas sérieuse
s'abstenir.

' Cfi 039/28 26 43 le matin

Un partenaire valable
Association de parents créée à Cernier

Une trentaine de parents ont parti-
cipé la semaine dernière, à Cernier,
à la création de «l'Association des
parents d'élèves de La Fontenelle»
(APELF). Avant d'approuver le
projet de statuts, ils ont entendu
Mme Lise-Marie Babey, prési-
dente de la Fédération neuchâte-
loise des associations de parents
d'élèves.

Si, dans le canton de Neuchâtel ,
celles-ci ne sont encore qu'une poi-
gnée, elles sont très répandues
dans les autres cantons romands et
leurs expériences sont très précieu-
ses. Elles ont généralement été res-
senties comme un terrain de dis-
cussion positif et - passé le pre-
mier mouvement de méfiance des
autorités scolaires - reconnues
comme partenaires valables. Cer-
tes, les limites des compétences de
telles associations peuvent être vite
atteintes, mais c'est justement à
elles à trouver constamment les
moyens d'être un instrument de
dialogue et à ne pas perdre d'occa-
sion de faire entendre l'opinion
des parents dans la vie scolaire.
Les statuts de la nouvelle associa-

tion prévoient un comité formé de
5 à 11 membres et ce sont 9 per-
sonnes qui ont accepté une charge
dans ce premier comité: Mmes
Nathalie Berger et Heidi Waelti
(Les Geneveys-sur-Coffrane),
Franziska Cuche (Le Pâquier),
Claudine Siegenthaler (Dombres-
son), Anne-Lise Stauffer (Cernier),
Dominique Wertheimer (Villiers)
et MM. Frédéric Cuche (Le
Pâquier), Alex Prada (Les Hauts-
Geneveys) et Jean-Louis Zimmer-
mann (Cernier). L'assemblée a
nommé Mme Anne-Lise Stauffer à
la présidence de l'APELF.

Les parents qui s'étaient décla-
rés intéressés par la création d'une
Association de parents d'élèves
recevront prochainement l'infor-
mation nécessaire à l'adhésion à
l'APELF. Ce sera le cas, plus tard ,
pour tous les autres parents d'élè-
ves du Centre secondaire du Val-
de-Ruz ainsi que pour ceux dont
les enfants entreront à La Fonte-
nelle au mois d'août de cette
année. Quant à la première assem-
blée de l'APELF, elle aura lieu au
mois de juin.

(sp)

Fanfares aux
Geneveys-sur-Coffrane
La fanfare L'Harmonie organise
son traditionnel concert annuel à
l'annexe de l'Hôtel-des-Com-
munes, aux Geneveys-sur-Cof-
frane, samedi 9 avril, à 20 heures.
La société geneveysanne, sous la
direction de Paul Thomi, inter-
prétera un programme de musi-
que populaire et variée, allant du
fox à la polka en passant bien
sûr par la marche.

En deuxième partie , la réputée
fanfare de Renan , dirigée par
Rino Pozza, donnera un concert
de gala, la soirée se terminant
par un bal. (Imp)

Concert du Chœur
d'hommes à Chézard

Placé sous la direction d'Olivier
Pianaro, le Chœur d'hommes de
Chézard-Saint-Martin donnera
son concert annuel au collège
samedi 9 avril, à 20 h 15. Au pro-
gramme une demi-douzaine
d'airs dont la suite de Géo Blanc
et Carlo Hemmerling «Paysages
vignerons» en quatre mouve-

ments. En seconde partie, la
Chanson du lac, de Courtepin,
placée sous la direction de M.
Dominique Nanchen donnera
son concert de gala. (Imp)

Musique et théâtre
à Dombresson

Le concert annuel de la fanfare
de la Croix-Bleue du Val-de-Ruz
aura lieu samedi 9 avril, à la halle
de gymnastique de Dombresson,
à 20 h 15, sous la direction de A.
Schorer.

En seconde partie , la troupe
Convenant Players interprétera
une pièce de Charles Tanner:
«La solution mais pas la
méthode». (Imp)

Fehlmann à Bevaix
L'illustre navigateur Pierre Fehl-
mann sera aujourd'hui 7 avril
1988 à 20 h à la salle de specta-
cles de Bevaix.

Il y présentera le film d'UBS-
Switzerland autour du monde et
chacun pourra lui poser des
questions. Un événement que les
amateurs de voilcne manqueront
pas. (ao)

CELA VA SE PASSER

Aux sources de notre identité
Le regard pluriel du « Musée neuchâtelois »

Jean Courvolsier auteur «d'une
œuvre considérable».

(Photo Schneider)

La revue d'histoire régionale le
Musée neuchâtelois est l'une des
rencontres les plus agréables pour
tous ceux qui ont la curiosité de
l'histoire. Dans son avant-demier
numéro, la rédaction rend hom-
mage à l'un de ceux qui a contribué

au succès et à la renommée de la
revue, l'historien neuchâtelois Jean
Courvoisier.
Jean Courvoisier fait partie de ces
hommes qui aident à saisir les con-
tours d'une identité régionale.
Rappelons simplement que Jean
Courvoisier a été archiviste de
l'Etat comme adjoint dès 1948 puis
directeur dès 1977, jusqu 'en mai,
époque où il a pris sa retraite. Pen-
dant seize ans, il fut secrétaire de
rédaction du Musée neuchâtelois .

UN TRÈS BEAU RECUEIL
Dans l'hommage que lui rend
Louis-Edouard Roulet, président
du comité de rédaction du Musée
neuchâtelois, nous retiendrons
cette phrase: «L'œuvre de Jean
Courvoisier apparaît considérable
et par son seul volume, comme par
la fréquence et la régularité de sa
parution force l'admiration. Pour
celui qui la connaît, elle retient
aussi l'intérêt par sa valeur et son
originalité.»

Mais l'hommage à Jean Cour-
voisier tient aussi à la qualité des
articles contenus dans le Musée
neuchâtelois qui lui était dédié.

Nous ne pouvons pas tous les
citer, le tout faisant plus de 200
pages.

LES HOMMES FACE
À LEUR PATRIMOINE

Nous retiendrons de Marc Emery,
conservateur des monuments et
sites du canton , l'approche du con-
servateur d'art face à un patri-
moine très riche mais qui exige
sans cesse une redécouverte. Par-
lant de l'inventaire, Marc Emery
écrit: «Pour éviter de s'en servir
comme d'un outil de sélection du
patrimoine à conserver, il faut
démontrer comment il peut deve-
nir un outil au service d'une meil-
leure compréhension du cadre cul-
turel censé jouer le rôle de matrice
à la créativité nécessaire, ici et
maintenant , face à un environne-
ment souvent déstructuré dans ses
ensembles - les sites - et dans ses
parties, les monuments «histori-
ques» n'étant qu'une portion con-
grue du patrimoine bâti à ce jour».

Jean-Pierre Michaud nous offre
une promenade toponymique de
Neuchâtel à La Chaux-de-Fonds,
alors que Rémy Scheurer parle de
l'entretien des cures paroissiales
dans le Comté de Neuchâtel et la
Seigneurie de Valangin au XVIe et
XVIIe siècles. Jean-Marc Barrelet
aborde la situation économique
dans les Montagnes neuchâteloises
vers 1836. Trois exemples de con-

tributions qui montrent l'extra-
ordinaire diversité des thèmes.
Une vision histori que qui va du
général au particulier ou inverse-
ment et qui a le très grand mérite
de reconstituer l'identité culturelle
d'une région.

Ce souci, on le retrouve dans le
dernier numéro du Musée neuchâ-
telois. Hugues Jahier s'intéresse
aux «acquisitions neuchâteloises
de fournitures et outillage horlo-
gers anglais vers 1790. L'horlogerie
est en plein développement. Les
relations entre l'Angleterre et le
pays de Neuchâtel montrent à quel
point déjà les sociétés industrielles
sont interdépendantes. On peut
parler déjà d'échanges technologi-
ques...

Jean-Pierre Michaud s'intéresse
à l'origine des lieux de Corcelles-
Cormondrèche. A la lecture de cet
article, on découvre un fabuleux
mariage entre la langue et les hom-
mes, les lieux, la nature.

Maurice de Tribolet aborde la
«Description des Montagnes et des
Vallées» (qui font partie de la
Principauté de Neuchâtel et
Valangin) du banneret Frédéric-
Samuel Osterwald.

P. Ve
• «Musée neuchâtelois», Nos
d'octobre-décembre et janvier-mars,
24 avenue de la Gare, 2000 Neuchâ-
tel.Visite de l'ambassadeur d'Australie

au gouvernement

M. et Mme Jaggi, M. Dubois et M. Townsend et son épouse.
(Photo Schneider)

L'ambassadeur d'Australie en
Suisse, S.E. M. Douglas Alan
Townsend, a fait le 6 avril une
visite de courtoisie au gouverne-
ment neuchâtelois.

Accompagné de son épouse,
l'ambassadeur a été reçu en fin de
matinée au Château de Neuchâtel
par une délégation du Conseil
d'Etat composée du président, M.
Pierre Dubois, du vice-président ,
M. Jean Claude Jaggi, et du chan-

celier d'Etat Jean-Marie Reber.
Après un entretien à la galerie Phi-
lippe-de-Hochberg, l'hôte du gou-
vernement a parcouru les salles
historiques du Château, sous la
conduite de l'archiviste Maurice de
Tribolet. Un déjeuner a ensuite été
servi en son honneur à l'hôtel
DuPeyrou avant que la délégation
ne l'accompagne pour une visite de
EM Microélectronic Marin S.A.

(comm)

Les antipodes au Château

ù $<:\ J

Du fair-play,
s.v.p.

m VAL-DE-RUZ

Séance extraordinaire du législatif
de Montmollin

Le législatif a siégé en séance
extraordinaire, sous la présidence
de M. Comminot, décidant l'octroi
d'un crédit de 510.000 francs pour
la réfection et la construction de
nouvelles classes au collège.

Le nouveau collège, datant de
1971, avait besoin d'une réfection ,
sa toiture n'étant de loin plus étan-
che ce qui avait causé de nom-
breux dégâts tant à l'intérieur qu'à
l'extérieur de l'édifice. De plus, le
développement de la démographie
qui semble se prolonger dans le
temps avait rendu le collège trop
petit. Au début de l'année scolaire,
il avait même fallu ouvrir une
classe supplémentaire dans
l'ancien collège.

Devant cette situation , les édiles
avaient présenté un projet jugé
trop limité par les conseillers géné-
raux. Le projet fut remis sur le
métier pour en arriver à la proposi-
tion faisant l'objet de la demande
de crédit acceptée le 30 mars.

Les plans prévoient la création
d'une salle de -classe supplémen-
taire à l'est du bâtiment et d'une
salle de travaux manuels dans la

même aile, les deux étant superpo-
sées. Après une longue discussion ,
où les détails techniques furent
passés en revue, le crédit a été
accordé unanimement , le président
de commune, M. Georges Jeanne-
ret, assurant le législatif que cette
réalisation ne donnerait pas lieu à
une augmentation d'impôts.

Le taux de subventions sera de
l'ordre de 25 %, la réfection serait
également couverte par la subven-
tion, l'isolation périphérique qui
sera réalisée étant considérée
comme une amélioration du bâti-
ment actuel.

ABRI PC
Compte tenu des frais de transport
des élèves qui se rendront à Cof-
frane et à Rochefort pendant la
durée des travaux , la dépense nette
devrai t atteindre 400.000 francs
environ. Ajoutés aux 130.000
francs articulés en séance pour la
construction de l'abri PC com-
munal , c'est une somme dépassant
le demi-million de francs qui sera
consacrée à l'amélioration de
l'infrastructure communale, (jl g)
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Usine Decker SA - Neuchâtel
cherche pour date à convenir un

ferblantier
pour exécuter des orne-
ments de toiture en cuivre
et en zinc.

*3MML-»"«tS|. *p̂  Travail en atelier
uniquement.
Formation assurée par nos

,. p soins.
•npv-̂ H)

Nous offrons une place
stable, un bon salaire
ainsi qu'un travail
attrayant au sein d'une

#jfc petite équipe.

âW Faire offres à l'Usine

Decker SA
Avenue de Bellevaux 4

f H 2000 Neuchâtel
fi 038/24 55 44

A louer à La Brévine pour date à convenir

appartement 4 Va pièces
tout confort , rez-de-chaussée et terrasse.

Cfi 039/35 13 15 (repas).

.¦• .1 i'ji ' •

A louer
Grands appartements
de 4 pièces
entièrement neufs — Centre ville.

Cfi 039 / 23 22 18
¦*

LAcQl E L
1580 A VENCHES

URGENT
On cherche tout de suite

serveuses ou serveurs
à la saison ou à l'année

secrétaire-réceptionniste
français-allemand parlés-écrits.

Bonnes connaissances d'anglais.
(Sans permis s'abstenir)

# 037/75 34 44
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&A0*\ Massage-fraîcheur:
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La 

douche 
de 

massage «Water-Pik»
9 s'adapte à tous les robinets standard. || : ,-«

8 fonctions, économie d'eau et
IHH d'énergie. Tuyau de 150 cm.
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Ferme démolie
A Couvet, un immeuble du quartier du Burcle disparaît

pour faire de la place au futur centre commercial

Les derniers Instants de la vieille ferme. Elle cédera la place à un centre commercial (Photo fc)

Les vieilles tuiles de l'ancienne tui-
lerie Quadri de Couvet ont été
récupérées par PASPAM. Même
chose pour les boiseries d'une
chambre haute. II restera quelques
témoins de cette ferme située en
face de la gare de Couvet et qu'une
entreprise a commencé de démolir
hier. Elle ouvrira la voie à un centre
commercial.
Derrière la ferme appartenant à
Mme Louisa Currit et rachetée par
un promoteur immobilier de la
région se trouve un grand champ
en pente douce.

Sur la hauteur , deux locatifs
seront érigés. Au bas, il est ques-
tion de créer un grand centre com-
mercial sous lequel la commune
pourrait enterrer un abri de pro-
tection civile de 400 places.

Pour que la surface commerciale
soit attractive, il faudrait qu'un
super-marché genre Migros ou
Coop s'installe au centre d'une
quinzaine de boutiques. En cou-
lisse, les discussions vont bon train
et l'affaire semble bien emman-
chée.

Les 11.500 habitants du Val-de-

Travers pourront-ils faire tourner
boutiques et super-marché sans
que les autres commerces s'en res-
sentent? L'avenir le dira lorsque le
projet sera réalisé. On en est, pour
l'instant , au stade des soumissions.

A Fleurier, un autre projet est
en gestation. Le propriétaire d'un
commerce de ferraille pourrait
transformer entièrement l'immeu-
ble qui abrite son magasin de
sport, rue de l'Hôpital. Pour en
faire quoi ? Mystère pour l'ins-
tant...

(fie)

TRA VERS

Radicaux: Armand Gigon , Angela
Gonzales-Wyss, Pascal Henry,
Marcel Jaccard, Yves Kubler ,
Michel Pagnier, Jean-François Pel-
laton , Jean-Pierre Schenk, Daniel
Schopfer, Louis Schopfer, Fabien
Thiébaud , Pierre Wyss.

Socialistes: Liliane Bocherens,
Thérèse Martin , Lorette Toimil,
Michel Blanc, Ulrich Bliggenstor-
fer, Daniel Deleury, Robert Gaille,
Jean-Pierre Racine, Daniel Ruf-
fieux, Jean-Pierre Veillard.

Libéraux-ppn: Daniel Dela-
chaux , Charles Fluck, Robert Gri-
sel, Charles Kung, René Lamber-
cier, Yves-André Maulini , Chris-
tiane Otz, Bernard Overney, Paul
Treuthardt , Francis Tuller.

Trois listes
Entente communale

à Brot-Dessous

ÉLECTIONS COMMUNALES

Quarante-sept candidats. En 1984:
Brot-Dessous avait remporté la
palme du civisme en alignant près
de la moitié de ses électeurs sur
deux listes de candidats.

Les prochaines communales se
dérouleront plus tranquillement.
Liste unique et 18 candidats seule-
ment. La parenthèse du Parti-Pris,
formation aussi filante qu'une
étoile dans le ciel de juillet, est
refermée. Les Brottiers pourront
travailler sereinement dans l'inté-
rêt du village, (jjc)
Voici la liste de l'entente com-
munale: Fernand Abriel, conseiller
communal; Fritz Badertscher, con-
seiller communal; Marie-Chris-

tine Badertscher, app. horticul-
trice; Willy Duding, conseiller
général; Charles-André Farron ,
conseiller général; Jean-François
Fasel, conseiller général, Steve
Gobert , monteur-électricien; Mar-
cel Hublard, conseiller communal;
Anne-Marie Keller, conseillère
générale; Ursula Méroz, conseil-
lère communale; Philippe Moor,
conseiller général; Marcel Racine,
empl. PTT; Christine Robert , agri-
cultrice; Eric-Alain Robert , con-
seiller général; Christian Rohr-
bach, infirmier; Jean-Marie Sau-
nier, conseiller général; Liliane
Szabo, vendeuse; Claude Vuille,
conseiller général.

Voiture contre l'ambulance
Spectaculaire accident à Rosière-Noiraigue

Hier après-midi , à 15 h 10, un
automobiliste qui descendait la
côte de Rosière, sur la route reUant
la vallée des Ponts à Travers, a
heurté l'arrière de la seconde
ambulance du Val-de-Travers qui
rentrait d'une course à La Chaux-
de-Fonds en transportant une
patiente.

Sous l'effet du choc, le premier
automobiliste, C. L. de Buttes, a
perdu la maîtrise de sa voiture qui
a quitté la route avant de dévaler
le talus. Il s'en est tiré sans mal.
Quant à la conductrice de l'ambu-
lance, Mme A.-L. C. de Brot-Des-
sous, elle a réussi à maintenir son
engin qui, bien que cabossé, a pu
continuer sa route après les cons-
tats d'usage.

(fie) La voiture tamponneuse. Une glissade au bas du talus. (Photo fc)

f̂tv.-sf

A vendre au centre de Saint-lmier

immeuble récent 4 logements
garages, boutiques.
Offres sous chiffres 91-770 à ASSA
Annonces Suisses SA, avenue Léopold-
Robert 32, 2301 La Chaux-de-Fonds.

A louer pour début mai

appartement
3 pièces

confort , à la rue des Bouleaux.
Fr. 470.— avec charges.
0 039/26 41 60

A vendre

poules
(brunes) 2e ponte

ou à bouillir;

lapins gras
Willy Geiser
Les Roulet

f i  039/23 54 48

Cherchons

jeune
âne

CC 039/63 12 08

En toute saison,

votre source
d'informations
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La maison des domestiques
Vestiges romains et fouilles de sauvetage à Perles

A pied d'oeuvre depuis la mi-janvier, le Service archéologique
du canton de Berne a mis à jour, à Perles (près de Bienne),
les vestiges d'un bâtiment romain. Des vestiges appartenant
sans doute à une annexe de ferme romaine, et ayant proba-
blement abrité le logement de domestiques et divers ateliers.
Bien qu'une estimation précise soit difficile en l'état actuel
des fouilles - et vu le peu de matériel trouvé sur place - il
semble cependant que ces murs aient été dressés durant le
dernier tiers du 1er siècle après Jésus-Christ. Vendredi, le
site sera ouvert au public (voir encadré ci-contre).

Comme c est généralement le cas
pour ce genre de découvertes,
l'ouverture d'un chantier, en
automne dernier, mettait à jour
des vestiges de murs. Alerté immé-
diatement , le Service archéologi-
que du canton entamait les fouilles
dès la mi-janvier.
UN HIVER HEUREUSEMENT

«POURRI»...
Les tranchées de sondage ayant
démontré que ces murs apparte-
naient à un bâtiment romain en
assez bon état, les archéologues
cantonaux acceptaient de travailler
durant la mauvaise saison, afin de
ne pas trop retarder les travaux
prévus d'une maison locative. Ces
fouilles prendront fin d'ici trois
semaines, et se sont finalement
déroulées dans des conditions rela-
tivement favorables, grâce aux
caprices de l'hiver que l'on sait.
Sous une tente de fêtes, et avec
l'apport de deux chauffages empê-
chant le sol de geler, les travaux
ont ainsi avancé quasi normale-
ment.

A relever que l'on a trouvé sur
place les traces de fouilles anté-
rieures, datant probablement des
années 50 et réalisées par David
Andrist, qui avait découvert là des
murs romains, des tuiles, de la
céramique notamment.

UNE EXPLOITATION
AGRICOLE

ROMAINE ET IMPORTANTE
Les archéologues ont mis à jour
plusieurs murs, datant de différen-
tes époques, dont les plus anciens
appartiennent visiblement à une
exploitation agricole importante,
de l'époque romaine. Une grande
partie de ce complexe de bâti-
ments a d'ailleurs été détruite dans
les années 50, sans documentation,
lors de la construction de maisons
familiales.

Auparavant, mais à une époque
difficilement précisable, l'ensem-
ble paraît de surcroît avoir subi
une destruction partielle par le feu.
Cependant, contrairement à la
plupart des vestiges de cette épo-
que, les murs du dernier bâtiment
en date ont été préservés sur une
hauteur de plusieurs décimètres.

A l'heure actuelle, les spécialis-
tes n'ont pu encore déterminer
exactement la fonction des restes
de bâtiments ainsi découverts. Il
semble pourtant qu'ils n'aient pas
abrité le logis du propriétaire - ce
dernier aurait certainement choisi
un équipement plus riche (sols de
mortier, crépis éventuellement
peint) - mais bien plutôt une
annexe réservée aux domestiques
et aux ateliers notamment.

Une vue d'ensemble des fouilles réalisées à Perles.

MURS MÉDIÉVAUX?
Les fouilles ont mis à jour égale-
ment des vestiges plus récents,
datant peut-être du début du
Moyen Age, sous la forme de fon-
dations faites d'énormes blocs de
calcaire.

Quant à la datation des restes de
murs romains, on a déjà dit que
des inconnues demeurent , qui
seront peut-être éclaircies avec
l'étude du petit matériel - cérami-
que, métal - découvert sur place,
malheureusement en petite quan-
tité. Leur construction date vrai-
semblablement du dernier tiers du
1er siècle après Jésus-Christ, voire
du débuPdu 2e.

D.Bi

Le bon carton

m TRAMELAN

Grands projets pour
Le Tir de campagne, que préside
M. Florian Châtelain, a dressé un
bilan très positif de l'exercice
écoulé. Mais surtout, le programme
d'activité 1988 a retenu l'attention
par sa richesse, dont le tir d'inaugu-
ration du stand Le Château. Sor-
tant des sentiers battus, le rapport
présidentiel condamnait en outre
très sévèrement les destructions
des stands de tir de Malleray, Per-
refitte, Saint-lmier, tous actes
imbéciles attaquant des institutions
privées.
Une quarantaine de membres
étaient présents à cette assemblée
et le président a eu le plaisir de
saluer le maire, M. James Choffat.
Les comptes, s'avérant équilibrés,
permettent de maintenir le mon-
tant des cotisations à 8 francs.

LES RAPPORTS
Dans son rapport , le président a
mis en évidence la grande activité
de la société en 1987, marquée tou t
particulièrement par la partici pa-
tion de Tramelan-Campagne à la
finale du championnat suisse de
groupes. L'activité débordante au
stand du Château a permis de tes-
ter les nouvelles installations ,
jugées parfaites par les utilisateurs.

Parmi ces points positifs , une
ombre n'a pu être passée sous
silence , soit l'accident arrivé au
stand par la négligence d'un tireur
et occasionnant trois blessés. La
société de Tramelan n'était en rien
responsable, mais le président a
réitéré l'appel qu'aucun écart ne
soit toléré avec le maniement

le Tir de campagne
d'armes et que toutes les disposi-
tions qui s'imposent soient respec-
tées.

Responsable des fêtes de tir,
Jean Bôgli s'est montré satisfait de
la belle fréquentation et des résul-
tats, le Tir de campagne s'étant
mis souvent en évidence.

Moniteur des Jeunes tireurs,
Rodolphe Fankhauser s'est montré
également très satisfait; ses proté-
gés ont remporté, pour la deu-
xième année consécutive, le chal-
lenge de la meilleure moyenne de
section du district.

Il a annoncé le début d'un nou-
veau cours et souhaité une partici-
pation féminine.

La Société suisse des carabiniers
a remis une attention de mérite à
ce moniteur dynamique, pour sa
collaboration dévouée depuis plus
de dix ans.

NOMINATIONS
Aucune mutation n'est enregistrée
au sein de la société, dont l'effectif
reste ainsi stable.

Le comité est composé comme
suit: président , Florian Châtelain;
vice-président , Francis Voumard ;
secrétaire correspondance, Danilo
Giovannini ; munition et secrétaire
des verbaux, André Uhlmann;
caissier, Jean Bôgli ; chef de tir ,
Marcel Reber; directeur des Jeu-
nes tireurs, Rodolphe Fankhauser ;
responsable des fêtes de tir , Eric
Rossier ; chef cibarre, Léon Luc-
zak ; cantinier et bâtiments , Roger
Châtelain ; convocations , Joël Lin-
der. (vu)

MOUTIER. - C'est avec conster-
nation que la population a app ris
le décès de M. Umberto Mene-
ghelli . conseiller de ville à Moutier .
49 ans, marié et père d'un fils et
d' une fille. M. Meneghelli. rempla-

çant le chef de groupe des canton-
niers de l'Etat , de Moutier , était
également le président des accor-
déonistes du Jura bernois et du
Club d'accordéonistes de Moutier.

(kr)

CARNET DE DEUIL

Troc de pnntemps
à Tramelan

Le Troc de printemps aura lieu à
nouveau à la maison de paroisse
protestante selon l'horaire sui-
vant:
• mardi 12, de 14 à 17 h et de

19 à 20 h: réception et estimation
de la marchandise;
• mercredi 13, de 14 h à 15 h,

vente pour les enfants jusqu 'à six
ans; de 15 h 30 à 17 h 30, vente
libre pour chacun;
• jeudi 14, de 16 h à 17 h 30,

remboursement et restitution de
la marchandise.

Sont acceptés, tous les vête-
ments d'été, chaussures , jouets ,
livres , jeux , etc. Toute la mar-

chandise apportée doit bien sur
être propre et en bon état afin de
favoriser le bon déroulement de
ce troc 1988. C'est donc l'occa-
sion d'échanges intéressants.

(comm-vu)

Soirée du FC
à Courtelary

Samedi 9 avril 20 h, à la halle de
gymnasti que de Courtelary aura
lieu la grande soirée récréative
du FC Courtelary avec la partici-
pation du groupe théâtral du
Clos Bernon et de l'illusionniste
prestidigitateur Alain Surdez.

A partir de 22 h 30 le bal sera
conduit par l'inégalable orches-
tre «Los Renaldos».

CELA VA SE PASSER

Ce vendredi 8 avril, de 16 h à
19 h, le Service archéologique
du canton de Berne organise
une journée «porte-ouvertes» ,
sur le site de Perles. A cette
occasion, on pourra notam-
ment prendre part à des visites
commentées par des spécialis-
tes en la matière.

Les fouilles se trouvent au
nord-ouest du village de Perles,
aux abords immédiats du foyer
pour personnes âgées.

Précision d'importance, il
n'y a pas possibilité de station-
ner-très près du site, (de)

i ,-> r. ¦ ,

Ouvert au public

Mobilité, environnement
et porte-monnaie

Politique œordonnée des transports:
le... train en route

Les travaux sont maintenant en... train , pour l'élaboration
d'un projet de politique coordonnée des transports dans le
canton de Berne, le BE-PT. La première phase est lan-
cée, qui coûtera quelque 200.000 francs, tandis que les
objectifs visés peuvent se résumer en trois points: la
garantie de la mobilité, une réduction des atteintes à
l'environnement et une coordination des investissements
financiers.
Les conseillers d'Etat Gotthelf
Bûrki , directeur des Travaux
publics , et René Bàrtschi , direc-
teur des Transports , de l'énergie
et des eaux, présentaient hier à
Berne la marche que suivront les
divers groupes de travail , placés
sous la responsabilité de leurs
directions respectives.

La première phase a donc
débuté , qui se terminera au
début de l'an prochain. Pour les
deux autres , on a renoncé à fixer
déjà des délais d'exécution.

FEU VERT DE L'EXÉCUTIF
C'est en octobre dernier que le
Conseil exécutif , dans un arrêté ,
chargeait la Direction des tra-
vaux publics de lui présenter des
propositions concernant l'élabo-
ration d'une politique coordon-
née des transports pour le can-
ton. Or le projet présenté par le
département de Gotthelf Bûrki a
rencontré l'aval du gouverne-
ment , à la fin du mois dernier.

A relever que la Loi fédérale
sur l'aménagement du territoire
exige que les cantons indiquent
notamment, dans leurs plans
directeurs, l'état et l'évolution
souhaitée des transports sur leur
territoire. Le plan directeur du
canton de Berne ayant été
approuvé par les instances fédé-
rales, en décembre passé, le can-
ton se devait , entre autres , d'éla-
borer sa planification des trans-
ports, encore inexistante.

TROIS OBJECTIFS
PRIMORDIAUX

Au niveau de sa conception, le
projet de politi que coordonnée
des transports devra répondre
avant tout à trois critères primor-
diaux. En premier lieu , il s'agit
de préserver les capacités de

mobilité de la population et du
secteur économique, dont les
besoins en la matière ne cessent
de croître. Mais parallèlement , le
projet doit répondre également à
certains critères dits écologiques,
dans le sens où il doit tenter de
limiter tant que se peut les réper-
cussions négatives des transports
- publics ou privés - sur l'envi-
ronnement , sur l'homme et sa
santé. Car si l'accroissement de
la mobilité a certes contribué à
améliorer la qualité de la vie, il
ne faudrait pas que le «revers de
la médaille» prenne le pas sur ces
avantages indéniables.

Financièrement enfin , le BE-
PT doit viser à la coordination
des moyens pécuniers touchant à
l'investissement et à l'exploita-
tion , en matière de transports;
lesdits moyens devront être dis-
tribués en tenant compte de la
situation financière des com-
munes et du canton.

TROIS PHASES,
QUATRE GROUPES

Le déroulement du projet est
prévu en trois phases, dont la
première a commencé et consiste
à résoudre les problèmes et fixer
des buts. La deuxième débutera
en mars 89, au cours de laquelle
on élaborera toutes les mesures
nécessaires pour arriver à ces
objectifs. La dernière , enfi n,
verra l'établissement d'un pro-
gramme de réalisation et sa pré-
sentation au Grand Conseil.

La direction du projet
incombe donc aux départements
des Transports et des Travaux
publics, tandis que quatre grou-
pes examineront les domaines
spécialisés, qui s'intitulent
«finances» , «juridi que» , «hom-
mes et environnement» et
«mobilité et transports» , (de)

Exposition à la patinoire
La patinoire artificielle changera
ses décors en cette fin de semaine
puisque, vendredi, samedi et
dimanche l'on pourra visiter une
exposition qui réunira le monde de
la voiture, du cycle et de la moto.

C'est grâce à l'initiative d'auda-
cieux garagistes de la place que
l'on pourra assister à cette pre-
mière. L'on nous promet les toutes
dernières nouveautés et l'on
pourra aussi se rendre compte
combien il est appréciable de pou-
voir bénéficier d'une salle d'expo-
sition aussi vaste.

Si les 5 garagistes de la place
présenteront leurs dernières nou-
veautés, l'on pourra également y
trouver d'autres activités représen-
tées par exemple par des com-
pagnies d'assurances, des établis-
sements bancaires, de l'auto-moto
école ou encore une exposition de
machines outils.

Concours et attractions pour les
enfants , telles sont les activités
proposées à cette occasion.

Heures d'ouvertures: vendredi
de 17 à 22 heures, samedi de 10 à
22 heures et dimanche de 10 à 17
heures, (vu)

De l'inédit

m DISTRICT DE COURTELARY MMMMM

Elèves à Cortébert :
tendance plutôt à la hausse

L'élection de Claude Gagnebin , en
mars dernier , a permis à la com-
mission scolaire de se constituer -
enfin - définitivement après de
longs mois de flottement. Des
mois durant lesquels un enseignant
dut notamment tenir les procès-
verbaux. Fort heureusement ,
aucune affaire grave, concernant le
corps enseignant , n 'est venue,
durant ce laps de temps, ternir le
ciel d'une commission suffisam-
ment occupée à liquider les affai-
res courantes...

Composition de cette commis-
sion: Président , Hans Gredinger;
vice-président , Charles Bôgli;
secrétaire. Claude Gagnebin: cais-
sier , Armand Yerli: membres ,
Anne-Marie Chavanne. Lydia
Hohermuth et Max Biihler.

Au chap itre des statisti ques ,

relevons que la situation ne se
dégrade pas au contraire même;
les naissances augmentent légère-
ment , tandis que les départs pré-
vus seront compensés par autant
d'arrivées.

Depuis huit mois environ , les
élèves de 1ère et de 2e année sont
transportés à Courtelary, dans une
classe à un seul degré. Cette expé-
rience semblant convenir à cha-
cun , des tractations sont en cours
pour la renouveler dès le 15 août.

Par ailleurs , dès la rentrée du 11
avril , l'école comptera deux
enfants de plus , qui fréquenteront
les classes de 2e et de 4e années.

Examens d'entrée à l'école
secondaire, courses scolaires et
journée des promotions marque-
ront encore de manière particu-
lière les douze semaines à venir.

(ec)

Commission scolaire
enfin au complet !

HÔTELLERIE. - Les investis
sements dans la construction et
l'amélioration du confort des
hôtels devraient être facilités à
l'avenir. Selon sa réponse rendue
publique hier, le Conseil exécutif
du canton de Berne a en effet
accepté une motion du parlemen-
taire radical de Saint- Imier Henri
Pingeon, demandant que la limite
des investissements donnant droit
à une subvention de l'Etat soit
abaissée.

PROCÉDURE. - La Cham-
bre de révocation du canton de
Berne a ouvert une procédure dis-
cip linaire contre trois juges
d'appel. Cette décision remonte

au 8 février dernier , mais elle a
été rendue publique, hier, à tra-
vers la réponse du bureau du
Grand Conseil bernois à une
motion.

ROUTES. — Le Conseil exécu-
tif du canton de Berne est opposé
à l'introduction d'un impôt sur les
véhicules routiers proportionnel
au nombre de kilomètres parcou-
rus chaque année. Faisant valoir
notamment que le droit en
vigueur ne prescrit pas de comp-
teurs de kilomètres , l'exécutif ber-
nois a ainsi rejeté une motion
émanant du parlementaire Ernst
Eggimann (liste libre) et de neuf
cosi gnataires, (ats)
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Garage dU Chalet ™* H™r m ¦ en jeu, VOYAGE À PARIS pour 2 personnes, VRENELI, LINGOTS D'OR, etc.

Francis Meyrat Garage-Carrosserie i i sur ie pian national:
Tel. 032/97 5619 FranÇ0.S Gyger ' | r̂ n||PB| PLUSIEURS VOITURES 

et 
VOYAGES a gagner.

I Tel 032/97 41 27 V^!/ ifjj lf BUVETTE, restauration chaude.
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AUTRES EaSBEZI Garage Alouette nSTinî=ri SX""'8'
EXPOSANTS : Lerch & Cie Î P] 
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Tramelan Tél. 032/97 50 40 V *9 K J «- iBADM MWM3\
• Aut0-IW0t0-EC0!e, F. Kemen Tél. 032/97 60 35 Bévilard Tél. 032/92 22 66 aucMnnwi 
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,„. a. _ « ' «.,...,. fîaranp TECHNIQUE DE POINTE PILOTE
• Winterthur Assurance, C. Châtelain Tél. 032/97 65 73 ' —' udrdye

• Roy, meubles de jardins, F. Roy Tél. 032/97 51 37 J- Duba'1 Garage Le Château
D ¦ • • x- K Tél. 032/97 45 02 des Reussilles SA

• Banque populaire suisse, financement Tél. 032/97 54 33
, .. - n et u Heures d'ouverture : ' — Tél. 032/97 50 50

• Zurich Assurance, P. Strahm Tél. 032/97 55 35 "««¦««> uuuvc 
Vendredi 8 avril de 17 à 22 heures /SéÉÉT X̂ Slï̂ vQ Droz, cycles et motos Tél. 032/9111 ai ou 032/97 59 54 samedi 9 avril de 10 a 22 heures W^Sm

• ZMO, machines-outils, J. Zurcher Tél. 032/97 51 12 Dimanche 10 avril de 10 à 17 heures I 
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f ẑf 1 A20m w A DIFL _i _̂l^—^hk̂ --§dê»r—6?°  ̂l
«vTT oTQ 1̂ <E» J  ̂

460 5
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MAÇONNERIE - BÉTON ARMÉ ïrSe/'Su lï
GÉNIE CIVIL - CARRELAGE Fax 038/57 17 26

2206 LES GENEVEYS V COFFRANE
(SUCCURSALE A NEUCHAIEL) i 2003 Neuchâte|

, ERNASCONI&CIE l =» .
cherche un(e)

apprenfi(e) de bureau
Durée de l'apprentissage: 2 ans.
Date d'entrée: août 1988.

Faire offres écrites au bureau du personnel
de l'Entreprise F. Bernasconi & Cie,
rue du 1er-Mars 10,
2206 Les Geneveys-sur-Coffsane.

i 1H R
¦ ik

Veuillez me verser Fr. H H

Je rembourserai par mois Fr. |&
Nom Prénom Sfff

Rue No fiW

NP/Domicile

Signature Sf

a adresser des aujourd'hui a / /.ooP' aW*̂  \ I mX
f • / «oc«è* \ © 11 -fi

Banque Procrédit I Heures & 1 ^^éd*) o JIAv. L.-Robert 23 d'ouverture VyT )L /W | ¦
2301 La Chaux-de-Fonds de Q8 QQ à 12 j  r̂ O/gV  ̂ »
Tél. 039/231612 I de 13.45 à 18.00 o| ¦
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Produits frais en action du jeudi au samedi

Î ÊS f̂flmffpSTiB l̂B^̂ B Super-Joker
GALA IwPihLck NËSCÂFÉ% Ĵ\LJ\ Zwieback CLASSiC Q̂-3 portions 445 ^%95 S%"̂80 g I B 250 g fcB 200 g ^é V m

COTES DU RHôNE a.c. mentadents SiSiâf SBS"BELAMOUR" ^&65 BMËXtlMM
4L95 4%-0 4d?°1 litre "Y ¦ +dép. Brosse à dents *Ja 5 kg H "Tr B

-orona B^^EfflSÎ^Bl^iBHfflHlCafé en grains 250 g 
CE3EI 3 €E3E » Confitures

• Prima 3-_ Confiture Abricots - Fraises/ 4 60
• Gold 32° tmm\7(\ Rhubarbe 450 g M m
rspëcîâT~"3J» 450 g la - ŝ"ses 45o 9 2f°
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En toute saison, 3ESE53 ¦
votre source d'informations

La Chaux-de-Fonds, à louer

magnifique
appartement

5e sud: 4Vi pièces, cuisine
agencée, W.-C. séparés, bal-
con, dernier étage immeuble
tranquille. Libre dès le 1er mai
1988. Loyer Fr. 823.—
+ charges, (fi 039/28 10 51

A louer
à La Chaux-de-Fonds

appartement
de 5 pièces

W.-C. séparés, cuisine équi-
pée, près du centre.
Pour tous renseignements,
téléphoner heures de bureau,
Cfi 038/25 63 81

Petite famille avec chien cherche
pour le 1er juillet, un

appartement
de 4 pièces

aux Ponts-de-Martel.

(fi 021/802 39 78.

A louer

appartement 4 pièces
cheminée, grand balcon,
cuisine agencée, 2 salles
de bains
Rue Léopold-Robert 9

Cfi 039/23 83 19

 ̂
Coop La 

Chaux-de-Fonds
Nous engageons pour notre succursale du Locle

un Jeune boucher
ou éventuellement

une vendeuse charcutière
Date d'entrée: tout de suite ou à convenir.

Bonnes conditions d'engagement.

Les personnes intéressées par l'un ou l'autre de ces
postes sont priées d'adresser leurs offres écrites à:

Publicité intensive, publicité par annonces

Nous cherchons pour notre mandant:

COLLABORATEURS(TRICES)
ayant un métier et une expérience dans le cadran
haut de gamme: notamment dans les départements
galvano, polissage, décalque, facettes ou autre partie.
La polyvalence serait un avantage, CFC ou formation
équivalente.
Postes stables. Entrées à convenir. Bonnes con-
ditions offertes.

Tinv,. inter
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EXX3 VILLE
ï&* DE
50fl£ LA CHAUX-DE-FONDS
Par suite de vacance, la Ville de La Chaux-de-Fonds
met au concours un poste de

secrétaire
au Musée des beaux-arts et au Musée d'histoire et
médaillier.
Cet emploi représente une activité à 50% dans cha-
cune des institutions.

Conditions:
— diplôme d'employé(e) de commerce ou

de secrétariat , niveau CFC;
— bonne culture générale (intérêt pour l'his-

toire et les beaux-arts);
— connaissances de l'allemand et de

l'anglais souhaitées;
— sens des responsabilités et de l'organisa-

tion;
— aptitudes à un travail indépendant.
Salaire: selon qualifications et échelle des
traitements communaux.
Entrée en fonctions: 1er juin 1988 ou à
convenir.

Les offres manuscrites, munies d'un curriculum vitae et
de copies de certificats, seront adressées à M. E. Char-
rière, conservateur du Musée des beaux-arts, 33, rue
des Musées, 2300 La Chaux-de-Fonds , jusqu'au 15
avril 1988. Renseignements par téléphone au
039/23 04 44

Manufacture de boîtes de montres en or
cherche pour entrée immédiate ou date à con-
venir

un polisseur
connaissant parfaitement le métier, capable de
prendre des responsabilités.

Prière de faire offre sous chiffres
FJ 5272 au bureau de L'Impartial.
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•ï .'lirtlriffil\i _M»rtf ĴÉS mr âm̂ &tëé Meubles et Jeux de jardins

Nous animerons les espaces extérieurs de l'exposition.

Vous attendez une place dans un
home, nous en avons

Foyer du Bonheur
nouvelle direction. Retraite à
demeure, convalescence, vacances
pour personnes âgées, et, ou,
handicapées.
2111 La Côte-aux-Fées/ Ne
(fi 038/65 11 05

Société en pleine expansion, leader depuis 10 ans
dans la diffusion de produits cosmétiques de qua-
lité, cherche pour son service externe des

collaboratrices
pour la promotion de ses produits de soins et
maquillages dans votre région.
Nous vous proposons une activité féminine, variée
avec un horaire libre.

Une formation théorique et pratique vous est assu-
rée par nos responsables en esthétique, également
pour les personnes débutantes.
Nous vous assurons un salaire fixe, des frais de
déplacement et une voiture d'entreprise.
Si vous avez le contact aisé, une bonne présenta-
tion, n'hésitez pas, appelez-nous au 021/35 89 74
pour de plus amples informations.

Voulez-vous gagner davantage?

Nous cherchons quelques

représentants
(activité précédente peu importante)
pour la vente de nos articles de marque de première classe
dans des rayons libres.

Nous demandons:
• assiduité et engagement total .

Nous offrons:
• position de vie assurée;
• assistance de vente continuelle;
• fixe, frais et commissions;
• prestations sociales modernes.

Les candidats suisses et étrangers avec permis C sont priés de
retourner le coupon sous chiffres 92-31404 à assa Schweizer
Annoncen AG, 5610 Wohlen.

Nom: Prénom: 

Rue: Profession: 

Localité: Tél .: 
IMP

m
ALEXANDRE

a le plaisir d'annoncer
la naissance de son petit frère

RAPHAËL
le 6 avril 1988 à 8 h 15

Maternité Hôpital
La Chaux-de-Fonds,

Terry et Dédé

se réjouissent de votre visite

La chaîne jurassienne, laboratoire d'étude pour la faune
Etude du sanglier, du lièvre, du lynx et de l'impact du gibî B^la flore

EL Le sanglier a sa
mk .. place dans le
E&, milieu naturel

jurassien.

De 1983 à fin 1986, le sanglier a été finement étudié dans le
Jura, les conclusions de l'étude paraîtront prochainement
dans le bulletin de l'ADIJ. Une recherche sur le lièvre com-
mun, coordonnée sur le plan suisse, débutera sous peu.
L'inspectorat fédéral de la chasse mijote une étude franco-
suisse des habitudes du lynx sur la chaîne jurassienne. Quant
à la flore, elle est surveillée de près.
Les prédateurs du sanglier sont les
agriculteurs et les chasseurs et
pourtant , nous explique Bernard
Graedel, l'inspecteur cantonal de
la chasse, on souhaite le maintien
de cette espèce parmi la faune
jurassienne. Le biologiste de la
faune Marco Baettig a entrepris
durant trois ans une étude spécifi-

que de l'espèce, de ses habitudes,
des dégâts causés et des effets
positifs de sa présence.

La recherche subventionnée par
l'Office fédéral de protection de la
nature fera office d'étude pilote
pour permettre de maintenir le
sanglier en milieu naturel. Les
résultats de ce travail de recherche

paraîtront prochainement pour le
grand public dans un bulletin de
l'Association de défense des inté-
rêts du Jura (ADIJ). Quelques
lignes directrices ont déjà été éla-
borées pour les chasseurs, qui
devront éviter de tirer le leader de
la harde qui est toujours une laie,
ceci pour éviter le démembrement
de la meute qui peut alors causer
des dégâts par désarroi.

Par ailleurs plusieurs techniques
sont maintenant connues - pro-
duits répulsifs, protection de la
récolte sur pied - pour éviter le
saccage des champs de maïs. A fin
1987, le canton du Jura comptait
un cheptel de 140 bêtes; les chas-
seurs ne sont par ailleurs pas limi-
tés dans leurs prises.
LA DISPARITION DU BOSSU

Un cri d'alarme a été lancé ces
deux dernières années face à la dis-
parition progressive du lièvre com-
mun. Grâce à la limitation de la
chasse, le cheptel a pu progresser
en 1987 et passer de 1100 bêtes en
1986 à 1650 en 1987. L'ancien ins-
pecteur de la chasse neuchâtelois
Jean-Carlo Pedroli a par ailleurs
été chargé par le Service fédéral de
la chasse de diriger une étude sur
le lièvre commun en Suisse. La
première étape de cette étude
débutée le 1er avril dernier verra le
recensement de toutes les données
déjà connues sur le plan suisse,
cette étape d'un an sera suivie
d'une phase expérimentale.

Les résultats de cette recherche
pourraient conduire à l'interdic-
tion de la chasse du lièvre pendant
quelques années, bien que la pré-
dation par l'homme ne soit pas la
seule raison de la raréfaction de
l'espèce. Sur le plan cantonal,
l'Inspectorat de la chasse procède

à l analyse systématique des cris-
tallins pour déterminer l'âge des
bêtes tirées afin de prévenir la
chasse des lièvres adultes. Le lynx,
réintrodui t dans le Jura il y a quel-
ques années, fera l'objet d'une
étude franco-suisse suscitée par
l'Inspectorat fédéral de la chasse et
de la protection de la nature. Le
spécimen attrapé par les gardes-
chasse jurassiens en juin 1987 et
équipé d'un mini poste émetteur
ne donne plus signe de vie depuis
septembre 1987. On se perd en
conjectures sur son sort.

PROTECTION DU BIOTOPE
Veiller à la protection du biotope
fait aussi partie du cahier des char-
ges de l'inspecteur de la chasse
jurassien. Depuis deux ans, une
étude systématique du biotope est
conduite par Bernard Graedel avec
l'aide des forestiers. Le but de ces
observations est de connaître la
pression des animaux sur le bio-
tope afin de maintenir un juste
équilibre entre la faune et la flore.
Des placettes de 10 m sur 10 sont
aménagées en forêts sur lesquelles
des études comparatives sont faites
avec ou sans passage de gibier. Ces
observations seront encore intensi-
fiées ce printemps.

Une autre tâche importante de
l'Inspectorat de la chasse est le
comptage aux phares du gibier. A
l'instar des braconniers, 'une
équipe de gardes-chasse, secondés
par des gardes volontaires, procè-
dent au printemps et à l'automne
au comptage de nuit tous phares
allumés. Le territoire jurassien est
divisé en 30 secteurs visités deux
fois l'an. Une équipe de 4 person-
nes est occupée à ce travail quatre
jours par mois pendant la saison.

Le guet commence à la nuit
à tombante et se poursuit jusque

vers 3 ou 4 heures du matin, à rai-
son de deux passages par nuit dans
le même endroit. C'est ainsi que
l'on a recensé en 1987 2450 che-
vreuils, 2 cerfs, 150 chamois, 1650
lièvres, 140 sangliers, 720 blai-
reaux, 780 renards et 370 chats
haret ou considérés comme tels.

GyBi

Double imposition
pour les agriculteurs?

Le député de Soubey Gilbert Thié-
vent, PDC, pose une intéressante
question au Gouvernement, au
sujet de l'imposition fiscale des
agriculteurs qui exploitent des ter-
res situées sur sol français.
Le député Thiévent relève que,
depuis quelques années, la France
réclame l'impôt sur ses terres qui
sont déjà imposées en Suisse, de
sorte que, dans certains cas, il y
aurait une double imposition. M.
Thiévent demande au Gouverne-
ment pour quelles raisons les agri-
culteurs exploitant des terres en
France doivent remplir une décla-
ration fiscale en France, alors que
leur domicile fiscal se trouve sur
territoire jurassien?

Autre question soulevée, pour-

quoi ne leur applique-t-on pas le
système qui est imposé aux travail-
leurs frontaliers?

Portant sur un aspect de la fisca-
lité agricole, ces deux questions
soulèvent, de manière plus géné-
rale, la question de l'imposition
des agriculteurs. On sait que ceux-
ci protestent souvent contre la
valeur des normes qui leur sont
imposées. Il existe pourtant un
moyen simple d'échapper à ces
normes: la présentation d'une
comptabilité, ce qui est le lot de la
plupart des contribuables exerçant
une activité indépendante. Reste à
savoir si, par ce biais, on pourrait
éviter la double imposition évo-
quée par la question du député
Thiévent. (v.g.)

Fêter le 23 Juin dignement
Dix ans après l'entrée en souverai-
neté, il est certain que les festivités
du 23 Juin ont perdu une très
grande part de leur lustre. Chaque
année, la participation populaire est
plus faible et il semble bien qu'on
voie surtout dans le 23 Juin un jour
de congé plutôt que l'occasion de
fêter un événement capital pour
l'avenir du Jura.

C'est à partir de ces prémices que
le groupe chrétien-social avait
déposé une motion en vue d'insti-
tutionnaliser la fête du 23 Juin. A
la suite de contacts avec les autres
groupes politiques, le pcsi vient de
retirer sa motion - une première
fois reportée - et d'en déposer une
nouvelle.

Entre deux, les exigences du pcsi
se sont quelque peu étiolées. Il ne
souhaite plus la tenue d'une séance
parlementaire uniquement con-
sacrée à l'unité du Jura, mais sou-
haite que celle-ci soit traitée en
priorité , lors d'une séance plénière
devant se tenir le jeudi précédant
le 23 Juin. Le Gouvernement serait
chargé de présenter au Parlement
un dossier traitant de l'unité du
Jura.

La motion souhaite que la séan-
ce se termine par une réception à
laquelle seraient invités les repré-
sentants du pouvoir judiciaire, des
associations et des communes
jurassiennes. (vg)
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Myrha, artiste ambassadeur
Exposition au Jardin botanique de Genève

Le Marché Concours national de
Saignelégier a décidé cette année
de mettre ses «habits du diman-
che» et d'envoyer sur sol genevois
son émissaire le plus prestigieux, le
peintre René Myrha.

C'était hier soir à Genève le ver-
nissage de l'exposition consacrée à
Myrha sur sol genevois, qui
ouvrait les feux des futures festivi-
tés - Marché Concours et Fêtes de
Genève - en même temps qu'elle
mettait en lumière l'amitié qui unit
les deux cantons.
Le ministre Jean-Pierre Beuret,
président du Marché Concours,
avait tenu à présenter l'artiste,
relevant que, de tout temps, les
peintres et les poètes ont vécu en
symbiose avec la célébration de la
terre jurassienne. Bien que Franc-
Montagnard d'adoption , René
Myrha a rapidement été accepté
par les édiles jurassiens, preuve en
est la mission qui lui est confiée de

représenter les Franches-Monta-
gnes et le Jura auprès des hôtes
genevois.

Le président des Fêtes de
Genève, Francis Schenk, s'est à
son tour dit heureux d'accueillir
l'artiste. Pour la première fois dans
l'histoire, un canton sera l'hôte
d'honneur des Fêtes de Genève,
a-t-il ajouté.

Une trentaine de personnes ont
pu découvrir hier soir les sculptu-
res, maquettes et acryliques de
René Myrha. La projection des
fantasmes de l'artiste camoufle la
peur, l'angoisse, le rêve et la fuite
sous des couleurs fortes, tantôt
froides, tantôt lumineuses, des for-
mes qui racontent l'inquiétude et
qui, parfois, nous prennent par la
main pour le pays du rêve.

Un très beau heu d'exposition
entre la riche végétation du Jardin
botanique et le gris métallique du
lac qui retient ses reflets. " GyBi (Photo sp)

Epidémie insidieuse
La métrite contagieuse équine
fait son apparition à Glovelier

La métrite contagieuse équine
(C.E.M. « contagions équine
metritis) a fait son apparition
dans la station de monte fédérale
de Glovelier au Jura quelques
jours avant les Fêtes de Pâques.

C'est une infection vénérienne
des équidés qui se manifeste chez
la jument par un écoulement
vaginal muco-purulent et une
infertilité. L'agent responsable
peut affecter l'étalon qui ne
montre en principe pas de signes
mais qui peut contaminer
d'autres juments. Chez certaines
juments la maladie peut sévir
sous une forme inapparente.

La bactérie responsable taylo-
rella equigenitalis doit être
recherchée par des méthodes de
culture particulières. Elle n'était
pas mise en évidence lors des
prélèvements de routine effec-
tués jusqu'à présent.

C'est une maladie qui ne tue
pas, mais sa contagiosité insi-
dieuse et son incidence directe
sur la fécondité en font une
affection aux très lourdes con-
séquences économiques.

En plus de la saillie, la maladie
peut se propager par l'étalon
affûteur s'il a contact avec les
parties génitales de la jument et
par le matériel en contact avec
l'étalon ou les juments (éponges,
bandes, boxes, transport, etc.)

Cette maladie a été observée
pour la première fois en Angle-
terre en 1977 et depuis dans tous
les pays entourant la Suisse.

L'expérience des autres pays a
prouvé que des prescriptions
strictes réglant l'hygiène de l'éle-
vage sont capables d'endiguer la
propagation de cette maladie.
Par contre il n'y a aucune possi-
bilité d'éliminer cette maladie
définitivement d'un pays,(sp)

un bus gris, entre La Sagne et La Sagne-
Eglise, le mardi 29 mars à 8 heures, est priée
de prendre contact au 038/53 25 45

La personne qui
a endommagé

NAISSANCE
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| FS Lotion capillaire Uncle Ben's. RIZ .ongs gmms et ru sauvage I délicats Revitalisant textile I j £g çj r 

0 
\

2Q0mi>«r 5.95 200Q.es 2.35 ?Ri ;Brown soog>*g 2.10 TQQOg 
 ̂

2000g 
7 70 i li Qft  ̂I n >  ÀMJP 'I Shampooing NOrmalisan exempt de savon Canderel Substance êdulcoronte Mf^CC 3«4U ^OU. * •' 1 !'*¦'* j

| et d-alcalls 300ml jfcMC 3.15 (100ml 105) 300 pièces et 100 pièces gratuites 6.50 I 1 ! l llUÏ» ««» .«o cno I pD hnn BSt valabiedu7.4. QUl6.4 .88

Scotch-Brite ~ 
Café Jacobs compiet vAc mou, ~ 

| r5ii iÔ^
0« 95»J V g»* Ĵ , ^Sr
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Restaurant de campagne
à Renan cherche

jeune
sommelière

débutante acceptée.
Entrée immédiate.

(fi 039/63 11 13

MTX 125R2
MBklHMMBB
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Ûffcg h/Anom
Honda Service-Centre

EgggSl

Femme de
ménage

soigneuse est
cherchée

pour 3-4 heures
par semaine,

quartier Helvétie.
(fi 039/26 61 38, le

A vendre
magnifique chienne

berger
allemand
de 5 mois, très docile
et apte au dressage.

Mère pure race. Prix à
discuter. S'adresser à

Maurice Beuret
Les Cufattes

2877 Le Bémont/JU
(fi 039/51 12 83
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Accordéons
Lémania et autres

marques, tous
modèles. Midi,
amplifications,

réparations.
Rodolphe Schori,

Industrie 34,
1030 Bussigny.

0021/701 17 17
Fermé le lundi.
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Pour un de nos clients,
nous cherchons:

UN(E) EMPLOYÉ(E)
DE COMMERCE «G»
bonnes connaissances
en comptabilité exigées

Age 25 à 40 ans.

Entrée immédiate
ou à convenir.

Tidr

Nous recherchons pour tout de suite
ou à convenir

Chauffeur
poids lourds
expérimenté

Aide peintre
expérimenté

Maçon qualifié
/7\ry>P£RS0HHa ««eOft  ̂ iCfL{Siï lïïfgsasïl
\ -̂J\a\ at ampanmt a*



MADAME MARGUERITE SCHNEITER,
SES ENFANTS, PETITS-ENFANTS ET FAMILLE
tiennent à vous dire de tout coeur, combien les émouvants
témoignages de sympathie et d'amitié reçus ont été réconfor-
tants en ces jours d'épreuve.
Ils vous remercient de les avoir entourés par votre présence,
vos envois de fleurs et vos dons et vous prient de trouver ici
l'expression de leur profonde reconnaissance.
MÔTIERS, LES PONTS-DE-MARTEL et LES BRENETS,
avril 1988.

SAINT-IMIER J'étais...
Je vivais...
Je voulais...
On t 'aimait.

Ta maman
Sa maman et son beau-père;
Son frère Pierre;
Ses sœurs Marie-Claire, Nicole, Christine;
Amis, amie et famille,
ont la profonde douleur de faire part du décès de

Monsieur

Jean-Luc PITTET
survenu le 4 avril en Grèce, à la suite d'un accident de
voiture, à l'âge de 35 ans.

Un culte sera célébré le samedi 9 avril 1988 à 10 heures
à la collégiale de Saint-lmier.

Prière de ne pas envoyer de fleurs.
Claire et Bernard Zutter
Rue Agassiz 4, 2610 Saint-lmier.
Cet avis tient lieu de lettre de faire-part.

LE CONSEIL D'ADMINISTRATION,
LA DIRECTION ET LE PERSONNEL

D'INFOSUISSE
INFORMATION HORLOGÈRE

ET INDUSTRIELLE
À LA CHAUX-DE-FONDS

ont le pénible devoir de faire part du décès de

Madame

Lucienne AMMANN
Fondée de pouvoir.

Chef du service des renseignements
commerciaux et financiers.

Sa compétence et sa générosité resteront.

REMERCIEMENTS

LE LOCLE

Profondément touchés par les marques de sympathie et
d'affection qui nous ont été témoignées lors du décès de

MONSIEUR
JAMES-ALEXANDRE PHILIPPIN
nous remercions très sincèrement toutes les personnes qui ont
pris part à notre épreuve, par leur présence, leur don, leur
envoi de fleurs ou leur message de condoléances et les prions
de trouver ici l'expression de notre vive reconnaissance.

MADAME ET MONSIEUR
MAURICE L'EPLATTENIER-PHILIPPIN
ET LEURS ENFANTS;
MADAME ET MONSIEUR
ROLAND DUBOIS-PHILIPPIN
ET LEURS ENFANTS

LE CRÊT-DU-LOCLE

Profondément touchée par les témoignages de sympathie et
d'affection reçus lors de son deuil, la famille de

MADAME
YVONNE SCHINDELHOLZ-GUYE
remercie très sincèrement toutes les personnes qui ont pris
part à sa douloureuse épreuve, par leur présence, leur mes-
sage, leur envoi de fleurs ou leur don. Elle les prie de trouver
ici l'expression de sa vive reconnaissance.

LE GARDOT mlm Père, mon désir est que là où
je suis, ceux que tu m'as don-
nés, soient aussi avec moi.

Jean 17, v. 24

Madame Henri Mollier-Simon-Vermot:
Pierrette et Michel Billas-Mollier et leurs enfants;
Monique et Michel Marguet-Mollier, leurs enfants

et petits-enfants; ' >
André Mollier, à Genève;
Marie-Madeleine Morel-Mollier et ses enfants, au Locle;
Jacques Mollier;
Bernard Mollier et son fils;
Henri Mollier;
Gilbert Mollier, à Genève;

Les enfants, petits-enfants et arrière-petits-enfants de feu
François Simon-Vermot-Billod,

ainsi que les familles parentes et alliées ont le grand chagrin
de faire part du décès de

Monsieur

Henri MOLLIER
leur très cher époux, papa, beau-père, grand-papa, arrière-
grand-papa, beau-frère, parrain, oncle, cousin, parent et ami,
enlevé à leur tendre affection, dans sa 85e année, après une
longue et pénible maladie muni des saints sacrements de
l'Eglise.

LE GARDOT, le 6 avril 1988.

R.I.P

Une messe sera célébrée samedi 9 avril, à 14 h 30 en
l'église du Cerneux-Péquignot suivie de l'inhumation.

Domicile mortuaire: Famille Michel Billas-Mollier
Le Gardot
2414 Le Cerneux-Péquignot.

Les personnes désirant honorer la mémoire du défunt,
peuvent penser è la rénovation de l'église du Cerneux-Péqui-
gnot, cep 23-1279-4.

IL NE SERA PAS ENVOYÉ DE LETTRE DE FAIRE-PART,
LE PRÉSENT AVIS EN TENANT LIEU.

Que ta volonté soit faite.

Madame Madeleine Dubois-Roulet:
Madame Suzanne Bihler-Roulet;
Madame Flora Siegenthaler-Dubois, à Liestal, et famille;
Monsieur Roger Petitpierre-Dubois, à Couvet,

ont le grand chagrin de faire part du décès de

Madame

Lucienne AMMANN
née DUBOIS

enlevée à leur tendre affection samedi, dans sa 57e année.

LA CHAUX-DE-FONDS, le 2 avril 1988.

La cérémonie a eu lieu dans l'intimité de la famille.

Domicile de la famille: avenue Léopold-Robert 72.

Veuillez penser au Service médical de soins à domicile,
cep 23-3622-4.

Le présent avis tient lieu de lettre défaire-part.

Les délégués ont décidé
CANTON DU JURA

La Fédération jurassienne des cafetiers.
restaurateurs et hôteliers

adhère à la Société Clos-Doubs
C'est chose faite maintenant. La
Fédération jurassienne des cafe-
tiers, restaurateurs et hôteliers de
la République et canton du Jura
(FJCRH) adhérera à la Société
Clos-Doubs, la société promotrice
du Centre multifonctionnel de
Saint-Ursanne. Ainsi en ont décidé
les délégués des sections de la
FJCRH réunis récemment en
assemblée extraordinaire aux Ran-
giers. Ils ont également nommé une
commission élargie qui devra suivre
le projet jusqu'à sa phase finale.
L'idée de construire un Centre
professionnel visant avant tout à
répondre aux besoins propres de la
FJCRH en matière de formation
des apprentis , des futurs cafetiers
et de la formation continue ne date
pas d'hier. Partie seule voici quel-
que cinq ans, la fédération se
retrouve aujourd'hui avec trois
autres promoteurs.

En cours de route, l'idée initiale
avait été soutenue par la BCJ.
Cette dernière offrait en effet sa
collaboration pour concrétiser un
projet d'une plus grande envergure
tendant au développement du
Clos-du-Doubs avec la cons-
truction d'un Centre plurifonc-
tionnel à Saint-Ursanne.

En octobre 1986, à Courtemaî-
che, l'assemblée des délégués de la
FJCRH en avait accepté le prin-
cipe. Dernièrement, aux Rangiers,
la même assemblée a décidé, sans
opposition, de ratifier son adhé-
sion à la Société Clos-Doubs en
qualité de promoteur aux côtés de
la BCJ, de la commune de Saint-
Ursanne et du canton (par le
Département de l'économie publi-
que) qui soit se prononcer sous
peu. La participation financière de
la FJCRH a la société simple s'élè-
vera à 50.000 francs, une somme
égale à celle versée par ses parte-
naires.

JUSQU'AU BOUT
Par ailleurs, les délégués ont
encore nommé une commission
élargie du Centre professionnel ,
représentative des différentes sec-
tions de la FJCRH. Cette commis-
sion aura pour tâche et com-

pétence de conduire le projet jus-
qu'au bout et d'engager la fédéra-
tion pour toutes les décisions (y
compris financières) relatives à la
construction de ce qui sera sa pro-
priété. Au terme des études, lors-
que les coûts seront connus, le tout
sera soumis en assemblée aux délé-
gués pour approbation.

La commission sera présidée par
Rodolphe Romano de Porrentruy,
président cantonal qui représen-
tera également sa fédération au
sein du comité de la Société Clos-
Doubs. Il sera assisté de Gilbert
Castella de Porrentruy, secrétaire
de la FJCRH; de Raymond
Ribeaud de Cœuve, président de la
SCRH d Ajoie et du Clos-du-
Doubs; de Laurent Maillard de
Courtemaîche, président de la
commission professionnelle; de
Germain Chételat de Montseve-
lier; de Jean-Pierre Kneuss de
Courfaivre, chargé des cours pro-
fessionnels; de Willy Charmillot,
Le Boéchet, président de la SCRH
des Franches-Montagnes; de
Georges Wenger du Noirmont,
membre de la commission du Cen-
tre professionnel; de Hugo Marini
de Saignelégier, président de la
section des hôteliers et de Jean-
Louis Donzé de Saignelégier, res-
ponsable du bureau de la fidu-
ciaire de la Fédération suisse pour
le Jura.

AVEC IMPATIENCE
Une étape vient d'être franchie.
Tous les responsables de la
FJCRH attendent avec impatience
la réalisation d'un projet désiré
depuis plusieurs années. Une fois
le centre réalisé, la FJCRH sera
propriétaire (en propriété par
étage) ou co-propriétaire de deux
salles de classe, d'une cuisine de
démonstration, d'un auditorium
(en collaboration avec l'Etat), de
1 hôtel-restaurant (avec un ou plu-
sieurs partenaires privés en ce qui
concerne le financement), ainsi
que de bureaux pour son secréta-
riat et pour la fiduciaire, cette der-
nière avec la Fédération suisse des
cafetiers, restaurateurs^! hôteliers.

(comm)

Courts ouverts à Cernier
CANTON DE NEUCHA TEL

Assemblée du Tennis-Club du Val-de-Ruz
Les membres du Tennis-Club du
Val-de-Ruz se sont réunis dernière-
ment à l'ancien stand de Cernier
pour leur assemblée générale prési-
dée par M. Gilbert Sandoz.
Le président a résumé l'activité de
l'année écoulée avec la participa-
tion de trois équipes au champion-
nat cantonal , soit deux en 3e ligue
et une en 2e ligue. Le tournoi
interne a été couronné de succès et
les comptes sont au beau fixe.

Au comité, M. Marco Veuve a
demandé à être remplacé dans sa
fonction de chef du matériel, le
nouveau comité a été élu dans la
formation suivante: président , G.
Sandoz; trésorière, Rosemarie

Riittimann; secrétaire, Yvette
Jaggi; capitaine d'équipe, Nog
Bui; membres, Rosano Brossard et
Pierre Poget. M. Jean-François
Jendly s'occupera comme par le
passé de la formation des jeunes et
des nouveaux joueurs.

Cette année on organisera des
journées en famille autour des
courts et non seulement des con-
cours internes. Les entraînements
ont déjà commencé dans les halles
de Colombier, le championnat
débutant en avril.

A relever que les courts sont
grands ouverts à de nouveaux
joueurs, le club, malgré ses 200
membres, n'étant pas encore
saturé. (ha-Imp)

CORCELLES
Mme Marie Aellen, 1920.
FLEURIER
M. René Robert , 1914.
MARIN
M. Hans Frey, 1926.
NEUCHÂTEL
Mme Christiane Borel, 1942.
Mme Marguerite Chervet , 1891.
LE PÂQUIER
M. Arnold Barfuss, 1912.

Abonnez-vous à If n\'' IL ]̂

DÉCÈS

A VIS MORTUAIRES

NEUCHÂTEL

M. Florian Cossali, né en 1964,
domicilié à Neuchâtel , circulait hier
à 14 heures au volant d'une auto-
mobile rue des Fahys, direction
centre ville. A proximité de l'arrêt
TN, rue du Rocher, pour une rai-
son indéterminée, il s'est déplacé
sur la gauche de la chaussée où il
est entré en collision avec le trol-
leybus conduit par M. G. J., de
Dombresson, arrivant en sens
inverse. Blessé, le jeune conducteur
a été transporté par ambulance à
l'hôpital.

Conducteur blessé

amKa^^LJmmàĴ̂̂ ^——— ^̂ ^̂  

Réducteur 

on chef: Gil Baillod.
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Profondément touchés par les nombreux témoignages de
sympathie, d'affection et d'amitié et par les hommages
rendus à

MADAME
MARIE-LOUISE

SAMMT-WÛTHRICH
ses enfants, petits-enfants, arrière-petits-enfants et
famille, expriment leur gratitude et remercient toutes les
personnes qui ont pris part à leur épreuve.
Les présences, les messages, les envois de fleurs ou les
dons leur ont été un précieux réconfort.



Le peigne rouge de la chance

Ebouriffant des voitures à gagner
chez votre coiffeur:

Intercoiffure Jacky Mayor, av. Léopold-Robert 40
0 2 3 1 9 9 0

Viviane Coiffure, rue de l'Hôtel-de-Ville 5
(fi 28 35 15

Salon du Grand-Pont, av. Léopold-Robert 120
(fi 26 41 63

Salon Francesco Di Francesco, D.-JeanRichard 43
Cfi 23 80 07

Antoine Haute coiffure. Serre 63 (fi 23 33 53
Jumbo Coiffure, centre commercial (fi 26 63 63

^mbt̂ mmK̂ m̂^nal—amaammaaa^aiamamaamaamm^amaammam

l iSSffS VAC RENE JUNOD SA
• 1 %B1 kLî l Avenue Léopold-Robert 115
1 ̂maWWr\ 2301 La Chaux-de-Fonds
1 J^Ag^  ̂

Tél.039 
211121

cherche un spécialiste compétent en tant que

¦ responsable vente
I + achats photo

pouvant assumer:
— la gestion de l'assortiment pour la vente par correspondance et

pour notre magasin en collaboration avec la direction;
— les contacts avec les fournisseurs et les achats;
— dynamiser notre magasin par une participation active dans la

vente;
— les contacts avec la clientèle par téléphone.

Profil désiré:
— connaissances approfondies du marché PHOTO en Suisse;
— si possible connaissances des micro-ordinateurs;

i — formation commerciale ou dans la vente;
1 — expérience dans la vente et les achats.

Nous offrons un travail intéressant et varié dans une équipe jeune
et dynamique, une rémunération en rapport avec les qualifications
et les avantages sociaux d'une grande entreprise.

|f Veuillez adresser votre candidature à:
VAC René Junod SA, service du personnel,
Léopold-Robert 115, 2300 La Chaux-de-Fonds.

f Le maître-boucher- votre spécialiste en viandel •••
vous propose cette semaine

ses excellents

poulets frais
du pays
à Fr. 7.80 le kg

Sa bonne viande fraîche,
ses SAUCISSES

et SAUCISSONS NEUCHÂTELOIS,
la spécialité

de l'artisan boucher-charcutier.

SOCIÉTÉ DES MAÎTRES BOUCHERS
La Chaux-de-Fonds - Le Locle - Les Brenets

^ Les Ponts-de-Martel - La Sagne - La Brévine A

Votre journal:

rc^™» l
CAFÉ DU MUSÉE

Daniel-JeanRichard 1 -f i  039/23 30 98
Ce soir

3&L Omelette
\Jp saint-galloise
i±J Fr. 5.50

Restaurant

Le nTonumenf
vous propose

ses grillades
au feu de bois
Hôtel-de-Ville 1, La Chaux-de-Fonds
(fi 039/28 32 18

BRAND
indépendant du réseau • vitesse: 10MHzVF»,

f f ^f  INFORMATIQUE

1

101. rue de li Paix
2300 La Chaux-de-Fonds Tfl. 039 21 21 91

S P E C T A C L E  •

A N G É L I Q U E  IONATOS

¦y3J
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Ses b o u c l e s  de p â t r e , ses yeux  incend ia i res  ont dé jà  t r a î n é  dans
tous  vos j o u r n a u x , a u - d e s s u s  d' une m a r é e  d' a d j e c t i f s .  Son nom

a fa i t  le tour  de tous  les f e s t i v a l s  qui c o m p t e n t .  Et p o u r t a n t  il fau t
le répé te r , car il est à lui seul une mus ique :  Angé l i que  lona tos .
Fil le d 'Apo l lon  et d' une so rc iè re , el le nav igue sur une gu i ta re

plus grande qu 'el le , à c o n t r e - c o u r a n t  des c l i chés.  Son sour i re  a la
b lancheur  des t emp les  g recs .  Et son chant , dans sa bouche , est un

ébou l i s  de marb res .  La t e r re  t remble .  Les hommes f r i s s o n n e n t .
Les p o è t e s , eux , r e s s u s c i t e n t  chaque  so i r , se d o n n e n t  r e n d e z - v o u s

sur ses lèv res , y fon t  la ronde , i v r e s  de s 'e n t e n d r e  c h a n t e r
des  mots  qui semb len t  éc r i t s  pour  sa mus ique .

La Chaux-de-Fonds - Théâtre
Mercredi 13 avril à 20h00

Prix des places : Fr. 15.- 20.- 25.- 30.-
Bon de réduction de Fr. 5.- pour les coopérateurs Migros, étudiants ou apprentis

à retirer à l'Ecole-club, rue Jaquet-Droz 12
Location: Tabatière du Théâtre, tél. 039/23 94 44

service culturel
migros 

 ̂
m Dimanche 

10 avril 1988

r-̂ lTO  ̂fc»* m Chillon, Saint-Léonard, Sion
\ PI*»* —4r* 1 Voyages Visa: Fr. 33.-\ » A%|I»V 1 Prix normal: Fr. 46.-
\ " jLïlC  ̂ \ 

Mercredi 13 avril 1988
\ %&Q *̂^L̂ ^  ̂Lucerne, Musée suisse des transports
\ J^^*^^^^  ̂ Voyages Visa: Fr. 36.-

%̂a*̂ ^̂  Prix normal: Fr. 46.—. Prix enfants: Fr. 23.—
(entrée comprise, dîner libre)

Dimanche 17 avril 1988
Le tour du lac de Neuchâtel, avec un bon repas

Voyages Visa: Fr. 39.—. Prix normal: Fr. 45.—
Programme détaillé à disposition.

Léopold-Robert 68, La Chaux-de-Fonds, fi 039/23 93 22

WlL Kl 81 $ f n TT^ T̂H/ JEB 
^̂ ^

Remise de commerce
M. René Baume, maréchal, 2724 Les Breuleux,
remercie sa fidèle clientèle pour la confiance qu'elle
lui a accordé et remet sa forge à

M. Adrien Baume, maréchal. Les Breuleux.

M. Adrien Baume avise la population qu'il a repris
la forge depuis le 4 avril 1 988.
Il se recommande pour le ferrage, machines agrico-
les, installations de ferme, serrurerie, barrières, fer
forgé. ,

Je suis à votre entière disposition pour tous les tra-
vaux que vous me confierez et j 'espère mériter votre
confiance.

Adrien Baume, maréchal. Les Breuleux,
(fi 039/54 14 78 ou 039/54 12 79 (privé).

Il «il smmm£>>m
Atelier artisanal Temple 22
Les Brenets 0 039/31 13 75

I V0us présente sa collection i

1 cuirs e daims 1
printemps 88 I

1 dansrer£d 1 o K
8 à La Chaux-de-Fonds |

...toujours à votre service!
Garderie — Transformations

Réparations de vos fourrures

Service du feu (jp 118 Police secours (p 117
I La Chaux-de-Fonds 
I Place du Gaz: attractions foraines.
i Pharmacie d'office: Bertallo, L. Robert 39, jusqu 'à 20 h. Ensuite, Police locale,
I (f i 23 10 17, renseignera. Urgence médicale et dentaire: f i  23 10 17 renseignera. Hôpi-
I tal: (f i 21 11 91.
I Bulletin d'enneigement du Jura neuchâtelois: (f i 039/28 75 75.

I Cinémas
I Abc: 20 h 30, La nuit de San Lorenzo.
I Corso: 14 h 30, 16 h 30, 21 h, Au revoir les enfants; 19 h, Happy end.
I Eden: 18 h 45, 21 h, Les innocents; 14 h 30, Les aventures de Chatran.

Plaza: 16 h 30, 18 h 45, 21 h, Frantic.
Scala: 18 h 30, 21 h, Wall Street; 14 h 30, 16 h 30, Le livre de la jungle.

Le Locle

Cinéma Casino: relâche.
Pharmacie d'office: Breguet, jusqu 'à 20 h. En dehors de ces heures (f i 31 10 17 rensei-
gnera. Permanence médicale: f i  31 10 17 ou service d'urgence de l'Hôpital, f i  34 11 44.
Permanence dentaire: f i  31 10 17.

Neuchâtel 

Aula de l'Université: 20 h 15, conférence par L. Auger, Comment élever ses enfants sans
perdre la boule.
Salle du Pommier: 20 h 30, Délire cathodique (théâtre).
Plateau libre: 22 h, Pat Cisarano.
Pharmacie d'office: Kreis, Place Pury, jusqu 'à 21 h. Ensuite f i  25 10 17.

Cinémas
Apollo 1-2-3: 15 h, 20 h 15, L'insoutenable légèreté de l'être (v.o.); 15 h, 17 h 45, 20 h 30,
Hell Kaiser (le pacte); 15 h, Heidi , 17 h 30, Le grand chemin; 20 h 45, Moonstruck.
Arcades: 14 h 30, 17 h 30, 20 h 30, Le cri de la liberté.
Bio: 15 h, 21 h, La vie est un long fleuve tranquille; 18 h 45, Yeelen, la lumière.
Palace: 14 h 30, Le livre de la jungle; 16 h 30, 18 h 30, 20 h 30, Sur la route de Nairobi.
Rex: 14 h 30, 17 h 45, 20 h 45, L'empire du soleil.
Studio: 15 h, 18 h 30, 20 h 45, Frantic.

Val-de-Ruz 

Service de garde pharmacies et médecins: en cas d'urgence, f i  \\\ ou gendarmerie
(f i 24 24 24. Hôpital et maternité, Landeyeux: f i  53 34 44. Ambulance: f i  117.

Val-de-Travers 

Couvet, cinéma Colisée: 20 h 30, Les enfants du silence.
Hôpital de Fleurier, f i  61 10 81. Hôpital de Couvet, maternité et urgences:
(f i 63 25 25. Ambulance: f i  117.

Jura bernois

Médecin de service (St-lmier et Haut-Vallon): f i  111, jour et nuit. Pharmacie de ser-
vice: Liechti, f i  41 21 94. Ensuite, f i  111. Hôpital et ambulance: f i  42 11 22.
Médecins: (Bas-Vallon ) Dr Chopov, f i  039/44 U 42 à Courtelary - Dr Ennio Salomoni,
Cp 032/97 17 66 à Corgémont - Dr Ivano Salomoni, (f i 032/97 24 24 à Sonceboz et Dr de
Watteville, (f i 032/97 11 67 à Corgémont.
Tramelan, cinéma Cosmos: 20 h 30, Le dernier empereur.
Médecins: Dr Graden (f i 032/97 51 51. Dr Meyer $5 032/97 40 28. Dr Geering
0 032/97 45 97. Pharmacies: H. Schneeberger 0 032/97 42 48; J. von der Weid ,
f i  032/97 40 30.
Bêvi\aid , cinéma Palace: relâche.

Canton du Jura 

Le Noirmont, cinéma: relâche.
Les Breuleux , cinéma Lux: relâche.
Saignelégier: Hôpital, maternité: 0 51 13 01. Service ambulance: 0 51 22 44. Méde-
cins: Dr Boegli , (f i 51 22 88; Dr Bloudanis , 0 51 12 84; Dr Meyrat , 0 51 22 33 à Saignelé-
gier; Dr Baumeler, 0 53 11 65; Dr Bosson, 0 53 15 15, Le Noirmont; Dr Tettamanti , Les
Breuleux , 0 54 17 54. Pharmacie des Franches-Montagnes: 0 039/51 12 03.

j IMPAR SERVICE 



Temps présent: la chute de Dubied
Depuis, l'automne 1987, rien ne va
plus chez Dubied. La célèbre
entreprise neuchâteloise de Couvet
connaît deux vagues de licencie-
ments en novembre et décembre
de l'année dernière. Aujourd'hui
en sursis concordataire, les jours
de Dubied sont comptés.
. Mais comment en est-on arrivé
là? Comment une entrep rise célè-
bre dans le monde entier pour la
qualité de ses machines à tricoter ,
symbole même de la qualité suisse,
a pu en arriver à cette fin sans

gloire, à cet invraisemblable effilo-
chement total? Pour «Temps pré-
sent», Alec Feuz, journaliste, et
Bernard Mermod, réalisateur,
reconstituent le passé triomphal de
Dubied, narrent ses récents déboi-
res, interrogent les ouvriers et
cadres de l'entreprise, bref , bros-
sent une étonnante page d'une cer-
taine histoire suisse ponctuée de
témoignages souvent émouvants.

Dubied naît en 1867. C'est une
entrep rise familiale - et qui le res-
tera - propriété d'Edouard

Dubied, spécialisée dans la fabri-
cation des machines textiles. Une
entreprise imprégnée d'un certain
esprit paternaliste, caractéristique
de ces temps-là. Depuis sa nais-
sance, ses affaires marchent fort
bien. Certes, après la deuxième
guerre mondiale, les activités con-
naissent un certain ralentissement
mais, dans les années soixante,
Dubied est au mieux de sa forme:
des nouvelles usines sont crées (à
Marin et à Peseux) et la réputation
de la maison suisse ne cesse de

grandir. En 1972, le chiffre d'affai-
res de Dubied atteint 142 millions
de francs, un sommet. Cest
l'euphorie.

Mais déjà, l'horizon s'obscurcit.
Un virage qu'elle amorce mal en
prenant du retard. La courbe du
chiffre d'affaires fléchit inexora-
blement et, pire, la confiance des
clients jusqu 'alors inconditionnels
s'ébrèche. En 1976, Dubied
annonce la baisse totale des salai-
res et c'est la grève. Depuis, tout
ira de mal en pis.

(TSR, 20 h 05 - sp)

TSR: Vinf o à succès !
Depuis p lusieurs mois déjà, 350
ménages de Suisse romande sont
équipés d'un appareil de mesure
pour savoir si un poste est allumé et
sur quelle chaîne. Ces 350 ménages
représentent un échantillon de 900
personnes âgées de p lus de trois
ans, donné comme représentatif des
téléspectateurs romands.

Dans son bulletin interne, assez
largement diffusé , la télévision
romande pratique la transparence
et publie une liste des «émissions
les plus regardées», en Suisse
romande avec incursion vers les
chaînes fran çaises. Il est à noter
que les résultats numériques, don-
nés en pourcentage de foyers, indi-

quent la quantité et que la
«mesure» qualitative, le coefficient
de satisfaction n'apparaissent pas
dans des résultats bruts. On peut
tout de même penser que la quan-
tité indique an début de satisfac-
tion, ne serait-ce qu 'une marque de
fidélité, à des émissions régulières
par exemple.

Certes, une analyse en profon-
deur doit être effectuée à l'intérieur
de la télévision où l'on tient compte,
je l'espère, pas seulement des
valeurs absolues, mais aussi des
variations, donc autant de la déri-
vée que de la fonction.

De p lus sont citées les émissions
les p lus suivies alors qu'il serait

tout aussi intéressant de connaître
les scores et l 'évolution, par exem-
p le du «Tj-midi», «Nocturne»,
«Bonsoir», «Profil de...» «Cara-
bine FM», etc...

Mes observations restent ici limi-
tées à trois mois, décembre 87 et
janvier I février 88. Elles permet-
tent tout de même de déceler certai-
nes tendances. Malgré l'appel des
sirènes commerciales françaises
dans son «P.A.F» tentateur, sur-
tout aux meilleures heures, les
Romands semblent rester fidèles à
«leur» télévision. La moyenne des
cinq émissions françaises citées est
voisine de 25 %: fi lms et feuilletons
y occupent les premières p laces. La

moyenne des cinq émissions roman-
des de tête tourne autour des 35 %.
Mieux ou moins bien qu'il y a
deux, trois, cinq ans ? Je l'ignore.

Les résultats romands tiennent
compte de moyennes mensuelles
pour les émissions régulières et des
reprises, ce qui semble normal. Le
«Tj-soir» apparaît dans les cinq
p remiers trois fois, tout comme
«Temps présent» et «A bon enten-
deur» alors que «Tell quel» s'y
trouve deux fois. Ainsi peut-on en
conclure, prudemment, que le
Romand est surtout fidèle à l'infor-
mation donnée par la TV romande
et s'égare ailleurs pour son divertis-
sement. Freddy Landry

Littoral FM 90.4 — Val-de-Ruz FM
97.6 — Vidéo 2000 103.2 — Basse-
Areuse 91.7 — Codltel 100.6 — Mon-
tagnes neuchâteloises 97.S.

5.55 Café complet
6.00 Flash-Infos neuchâtelois
6.45 Infos neuchâteloises
7.00 Infos SSR
7.15 Météo
7.30 Flash-Infos neuchâtelois
8.00 Flash-Infos SSR
8.15 Revue de presse
8.45 Naissances
9.00 Ouvert le matin

10.00 Claire à tout faire
11.00 Flash-Infos SSR
11J0 Cocktail FM

Phase 2
Musique, faits divers étranges , cli-
mats flirtant avec la limite de la
bande FM, C'est Phase 2, de 14 h
30 à 17 h.

12.15 Infos neuchâteloise
12.30 Dédicaces
14.00 Flash-Infos SSR
14.30 Phase deux
16.00 Flash-Infos neuchâtelois
17.00 Flash SSR
17.05 Mémento cinéma
17.10 Hit parade
18.05 Météo
18.20 Régional news and events
18.30 Journal du soir
19.15 Magazine du cinéma
20.30 Transmusique
22.30 Infos SSR
23.00 Musique de nuit

^  ̂ . ZZ 1'*&__ &  ̂Première

9.05 Entre Gange et Denézy.
10.05 5 sur 5. 12.30 Midi pre-
mière . 13.00 Interactif. 14.30 Me-
lody en studio. 15.45 Le guide du
feignant. 16.10 Les histoires de
l'Histoire. 16.40 Lyrique à la une.
17.05 Première édition avec Jean
Carrière . 17.50 Portrait réflexe.
19.05 L'espadrille vernie. 20.05
Atmosphères. 22.40 Noctuelle.

Sait E5PaCC 2
9.05 Quadrillage. 10.00 Les mé-
moires de la musique. 11.30 En-
trée public; le livre de Madeleine.
12.00 M. Théodorakis se raconte.
13.00 Musimag. 14.05 Cadenza;
musica ex machina. 15.00 M. An-
dréa dirige l'Orchestre de la
RTSI. 16.05 A suivre. 16.30 Ap-
poggiature . 18.05 Magazine 88.
19.00 JazzZ. 20.05 A l'opéra avec
le jeune Rossini. 22.40 Démarge.

*X ^_W Suisse alémanique

9.00 Palette. 11.30 Le club des
enfants. 12.00 Rendez-vous. 13.15
Revue de presse. 14.00 Mosaï-
que ; cigarettes plus minces et
femmes sveltes? 14.30 Le coin
musical. 15.00 Gedankenstrich.
15.20 Nostalgie en musique. 16.30
Le club des jeunes. 17.00 Welle
eins. 19.15 Sport-télégramme.
20.00 Z.B.! 21.00 Sport : hockey
sur glace. 23.00 War isch es?

I France musique

7.07 Demain la veille. 9.08
L'oreille en colimaçon. 9.23 Le
matin des musiciens. 12.07 Jazz
d'aujourd 'hui. 12.30 Concert.
14.00 Les chants de la terre. 14.30
Côté jardin. 15.00 Portraits en
concert . 17.30 Le temps du jazz .
18.00 Aide-mémoire . 18.30 Dic-
tionnaire . 18.50 Le billet de...
19.07 De vous à moi. 20.30
Concert.

/ /^2â^y\Fréquence Jura

7.30 L'info en bref. 7.45 Revue de
presse. 8.00 Journal. 8.10 D'une
heure à l'autre . 9.00 L'info en
bref. 9.10 D'une heure à l'autre.
11.00 Info en bref. 11.05 L'apcro.
12.15 Info JU. 12.30 RSR 1. 17.05
Tropiques. 18.00 Info RSR 1.
18.30 Info JU. 18.45 Enfantaisies.
19.15 Mini-tubes. 19.30 Francofo-
lies. 20.00 Couleur 3. 22.30 Radio
suisse romande 1.

P̂> Radio Jura bernois

9.00 Musi que aux 4 vents. 10.00
10.30 Matinées Horizon 9. 12.15
Le coup de fil du Journal du Ju ra,
Activités villageoises. 12.30 Midi
première. 12.45 La bonn 'occase.
13.15 Interactif. 15.05 Musi que
aux 4 vents. 17.00 Quoi de neuf à
l'horizon ? 18.00 Journal RSR 1.
18.30 Bonn 'occase auto/moto.
18.35 Silence on tourne ! 19.00 Le
sport est au rendez-vous. 19.30
Rien France.
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11.30 Demandez le programme !
11.40 Petites annonces
11.45 A bon entendeur
12.00 Petites annonces
12.05 Les jours heureux
12.30 1000 fr. par semaine
12.45 TJ-midi
13.20 Symphonie (série)

22" ép isode.
13.45 24 et gagne
13.55 Le Virg inien (série)

Libéré sur parole.
15.10 24 et gagne
15.15 La bataille des bisons

Documentaire .
16.05 24 et gagne
16.10 La croisière s'amuse (série)

Les retrouvailles.
17.00 TJ-flash
17,05 4, 5, 6, 7... Babibouchettes
17.20 Un bateau pour l'aventure

Le mystérieux projet.
Les parents de Johanna
partent en vacances et
l'amènent chez son grand-
père.

17.45 Zap hits
18.05 Mademoiselle (série)

3e épisode.
18.35 Top models (série)

68e épisode.
19.00 Journal romand
19.20 24 paquets
19.30 TJ-soir

A20 h 05

Temps présent
L'affaire Dubied.
Comment une entreprise célè-
bre dans le monde entier pour
la qualité de ses machines à
tricoter , symbole même de la
qualité suisse, a pu en arriver à
cette fin sans gloire , à cet in-
vraisemblable effilochement
total ?
Photo : l'usine de Couvet. (tsr)

21.05 Dynasty (série)
Le suppléant (1" partie).
Alexis fait suivre Sean
Rowan...

21.50 Courants d'art
22.20 TJ-nuit
22.35 Sport

Hockey sur glace, basket-
ball.

0.30 Bulletin du télétexte

__ France I

6.45 Bonjour la France!
8.05 Le petit déjeuner

d'Yves Mourousi
8.30 Le magazine de l'objet
9.00 Haine et passions (série)
9.40 Surtout le matin

10.30 C'est déjà demain (série)
11.00 Parcours d'enfer
11.30 On ne vit

qu'une fois (feuilleton)
12.02 Tournez... manège
12.50 Bébête show
13.00 Journal
13.20 Le petit déjeuner

d'Yves Mourousi
13.30 Météo
13.35 La Bourse
13.45 Dallas (série)

Une troisième fois.
14.30 La chance aux chansons
15.15 La séquence du spectateur
15.45 Quarté à Auteuil
16.00 L'après-midi aussi
16.45 Club Dorothée vacances
18.00 Agence tous risques (série)

Un témoin capital.
18.55 Météo
19.00 Santa Barbara (feuilleton)

201e épisode.
19.30 La roue de la fortune
19.50 Bébête show
20.00 Journal
20.30 Météo
20.35 Tapis vert

A20 h40
Sacrée soirée
Avec Alice Sapritch , Shona ,
Guesch Patti , Gold , Phili ppe
Lavil , Isabelle Aubret , Guy
Lux , Touré Kounda , Suzanne
Vega , Les Porte-Manteaux.
Photo : Alice Sapritch. (fr3)

22.30 Cinquante-deux minutes
sur la Une
La fièvre verte.
La Colombie possède deux
grandes richesses : le café et
les émeraudes.

23.30 Rick Hunter (série)
Le garçon de la plage.

0.20 Journal
0.32 La Bourse
0.35 Rapido

Spécial Phili ppe Djian.
1.05 Minuit sport

Football , basket.

______
'& France 2

6.45 Télématin
8.30 Matin bonheur
8.35 Amoureusement

vôtre (feuilleton)
11.25 Danse avec moi (série)

16' épisode.
11.55 Météo - Flash info
12.05 Kazcado
12.35 Les mariés de PA2
13.00 Journal
13.45 Jeunes docteurs (série)

44e épisode.
14.35 Si j'étais vous
15.25 Fête comme chez vous
16.30 Un dB de plus

Chansons françaises : spé-
cial Linda de Suza.

16.45 Récré A2
17.20 Au fil des jours (série)

Anne fait la fête.
17.50 Flash info
17.55 Magnum (série)

Sain d'esprit. /
18.45 Des chiffres et des lettres
19.10 Actualités régionales

de FR3
19.35 Maguy (série)

Amoral , morale et demie.
C'est à un véritable requin
en affaires que Georges et
Maguy sont confrontés.

20.00 Journal
20.30 Météo
20.33 INC

A 20 h 35

L'heure de vérité
Jacques Chirac.
Depuis le 16 janvier dernier,
date à laquelle il a officielle-
ment annoncé sa candidature à
l'élection présidentielle , Jac-
ques Chirac est entré en cam-
pagne.
Photo : Jacques Chirac. (a2)

22.15 Edition spéciale
L'Irlande du Nord.
La partie nord-est de l'Uls-
ter et les trois comtés du
Donegal , du Covar et du
Monaghan constituent ce
que l'on appelle couram-
ment aujourd'hui l'Irlande
du Nord (ou Ulster).

23.30 Journal

FB» j 4  France 3

11.30 Modes d'emploi 3
12.00 En direct des régions
13.00 Astromatch
13.30 La vie à plein temps
14.00 Thalassa

Les crocs de la mer.
14.30 Pare-chocs
15.03 Télé-Caroline
17.03 La dynastie

des Forsythe (feuilleton)
Le singe blanc (2' partie).

17.30 Amuse 3
Inspecteur Gadget - Conte
de Grimm - L'oiseau bleu -
Boumbo - Flash mag.

18.30 Le mystère de l'île
au trésor (feuilleton)
La fièvre de l'or.

19.00 Le 19-20 de l'information
19.10 Actualités régionales
19.53 Diplodo
20.02 La classe

A20 h 30

La croisade
des enfants
Téléfilm de Serge Moati , avec
Simon Duprez , Marie Fugain ,
Cédric Dumont , etc.
Croix de bois, croix de laine ,
croix de fer.
Le 27 novembre 1095, au
Concile de Clermont , la pape
Urbain II lançait un appel aux
croisades, au pèlerinage paci-
fique.
Photo : Marie Fugain et Simon
Duprez. (fr3)

22.10 Soir 3
22.35 Océaniques

Le grand prix 1988 du Fes-
tival du film du réel.

0.35 Musiques, musique
Le clavier bien tempéré N" 4

' . . . , en ut dièse mineur, de
J.-S. Bach , interprété par
P. Rogé.

Demain à la TVR
10.55 Demandez le programme !
11.10 Spécial cinéma
12.05 Les jours heureux
12.30 1000 fr. par semaine
12.45 TJ-midi
13.10 Symphonie
13.50 Les sept femmes

de Barberousse, film
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16.10 Rendez-vous
16.55 La maison des jeux
17.25 Spielzeit - Playtime
17.40 Gutenacht-Geschichte
17.50 Les aventures de Lassie
18.15 Karussell
18.55 Actualités régionales
19.30 Téléjournal - Sport
20.05 Die Rebellen

vom Liang Shan Po
20.55 Schirmbild
22.10 Critique des médias
23.10 Sport
23.40 Genesis live

\j _™J& Allemagne I

15.30 Spass beiseite -
Herbert kommt !

16.15 Die schwarzen Briider
16.40 Ein unmôglicher Auftrag
17.05 Vorsicht:

Kinder in der Kiste
17.25 Programmes régionaux
20.00 Téléjoùrnal
20.15 Veto
21.05 Happy birthday -

Formule 1
22.30 Le fait du jour
23.00 Lieber Arthur , téléfilm

Ŝl K  ̂ Allemagne 2

12.10 Sigles D et DDR
13.00 Informations
13.15 Travail et profession
14.40 Vidéotexte
15.05 Kim and Co.
15.30 Au royaume

des animaux sauvages
16.00 Muppet-Babies
16.25 Die dreibeinigen Herrscher
16.55 Informations régionales
17.10 L'illustré-télé
17.45 Matlock
19.00 Informations
19.30 Lorentz und Sôhne
21.00 Magazine de la santé
21.45 Journal du soir
22.10 Von Kônigsberg

nach Kaliningrad , film
23.10 Mord imSpiel , film

rT»j| Allemagne 3
15.30 Mein Sohn , der Professer

Film de R. Castellani.
17.30 Telekolleg
18.00 Avec la souris
18.30 Le monde des animaux
18.55 Das Sandmânnchen
19.00 Journal du soir
19.30 Babies aufBestellung

Film de G. Kelly.
21.05 Actualités
21.20 Politi que à Stuttgart
21.50 Sport sous la loupe
22.35 Musikladen

_̂ _f  Suisse italienne

12.15 Sport ieri e oggi
16.00 Telegiornale
16.05 Rivediamoli insieme
17.45 Periragazzi
18.20 Finalmente... sabato !
18.45 Telegiornale
19.00 Il quotidiano
20.00 Telegiornale
20.30 L'inventore , film
22.10 Carta bianca
23.00 Telegiornale
23.10 Giovedi sport

RAI ,taHe ! 1
12.00 TG 1-Flash
12.05 Pronto...èla RAI ?
13.30 Telegiornale
14.15 II mondo di Quark
15.00 Primissima
15.30 Cronache italiane

Cronache dei motori
16.00 Big !
18.05 Parola mia
20.00 Telegiornale
20.30 Mai gridare ai lupo , film
22.15 Telegiornale
22.25 Musica di primavera
23.00 Storie di cinéma

e di emigranti

mmMS aff Sky Channel
C U A N N t t I

15.30 She-Ra
16.00 Grcat video race
17.00 The DJ Kat show
18.00 The Monkecs
19.00 Thrcc 's Company
19.30 The incrcdible Hulk
20.30 Emerald po int
21.20 The road

to vvrestlcmania IV
22.15 The 1988 US Augusta

Masters golf: live
24.00 Spanish football



Rodage sur les chapeaux de roues
Quatre mois après le coup d'Etat, les mesures concrètes du président tunisien

Le 7 novembre 1987, le ministre de l'Intérieur tunisien, ancien
général de l'armée, Zine £1 Abidine Ben Ali annonce, au petit
matin, sur les ondes de la radio nationale, la déposition du prési-
dent à vie, l'octogénaire Habib Bourguiba. Ben Ali se proclame
chef de l'Etat tunisien, crée un gouvernement qui, promet-il,
répondra aux aspirations de son peuple. Coup d'Etat «légal».
Aucune goutte de sang n'est versée. La Tunisie pavoise, la popula-
tion est euphorique. Le mot «espoir» est sur toutes les lèvres. Les
promesses et le programme du nouveau président suscitent un
enthousiasme délirant. Il s'engage à mener une guerre sans merci
contre le marasme économique et surtout à créer un Etat de droit,
libre et démocratique. La population applaudit à pleines mains et
accorde un soutien instantané au nouveau président. A lui mainte-
nant de tenir ses promesses.

Le président Ben Ali, bien que
toujours en période de rodage, a
démarré sur les chapeaux de roues.
Des faits tout d'abord qui mar-
quent la volonté de changement.
Dès son installation au Palais de
Carthage, Ben Ali libère 2 400 pri-
sonniers politiques. Puis 2 000 de
plus en mars dernier. Le délit

d'opinion n'existera plus en Tuni-
sie, dit-il. Simultanément, il pro-
mulgue de nouvelles lois, large-
ment inspirées de la Déclaration
de la ligue des droits de l'homme,
sur la garde à vue et la détention
préventive. Il abolit la charge de
procureur de la République à la
Cour suprême. Il annonce un nou-

Ben Ail, Il a démarré sur les chapeaux de roues (photo ap)

veau code de la presse et propose
des modifications libérales dans la
loi sur les formations politiques et
les associations.

DIALOGUE
Ben Ali se veut conciliateur. Il réu-
nit les différents secteurs d'opi-
nion, les milieux politiques, syndi-
caux, patronaux avec qui il tente
d'établir le dialogue et de démon-
trer sa volonté de gouverner par le
consensus. Mais il va plus loin sur
le chemin de la démocratie. A la
mi-janvier, des élections partielles
sont organisées dans quatre arron-
dissements. Son parti, le PSD
(Parti socialiste destourien) que
Ben Ali vient de rebaptiser en
RCD (Rassemblement constitu-
tionnel démocratique) l'emporte.
Mais Ben Ali, dans une émission
télévisée, condamne certains pro-
cédés utilisés par ses propres parti-
sans et admet qu'il y a eu fraude
électorale.

HÉRITAGE
Mais plus urgente encore que ces
ouvertures démocratiques, la réso-
lution des problèmes économiques.
L'héritage de Ben Ali est lourd à
assumer: un taux de chômage de
18 à 20%, une dette écrasante, des
exportations en difficulté depuis
l'entrée de l'Espagne et du Portu-
gal dans la CEE, des salaires bas et
stagnants (le SMIG est à 100
dinars, 200 francs suisses), une
inflation galopante (le loyer pour
une chambre à Tunis est d'environ
50 dinars). Le chômage touche
aussi bien les travailleurs manuels
que des milliers déjeunes diplômés
universitaires en quête d'un emploi
depuis plusieurs années.

AMNISTIE

Face à cette situation, le nouveau
président a d'abord annoncé une
amnistie fiscale de trois mois pour
tous les Tunisiens, ce qui a
redonné confiance aux investis-
seurs et engendre un climat pro-
pice à la création d'emplois. Trois
mille personnes ont été mises à la
retraite anticipée. Ben Ali a promis
aux 400 médecins chômeurs un
engagement rapide voire immé-
diat. Il a proposé à tous les diplô-
més sans emploi depuis plus de
deux ans, de faire 12 mois de stage
d'initiation à la vie professionnelle,
avec un demi-salaire. Ceux-ci,
après un an, devraient être intégrés

La statue de l'ancien président Bourguiba qui domine l'artère principale de Tunis, l'avenue... Bour
guiba. Monument en sursis, chuchote-t-on dans la capitale.

dans le marché du travail.
Ben Ali a promulgué un nou-

veau code des investissements,
pour favoriser la création
d'emplois, pour encourager le sec-
teur de l'artisanat et pour rééquili-
brer le développement des régions
jusqu'alors défavorisées. Pour par-
venir à ces buts, le président a créé
un fonds de roulement pour les
entreprises, il a supprimé les taxes
à l'importation des matières pre-
mières pour l'artisanat. Enfin
l'Etat paiera, pendant cinq ans, les
charges sociales des entreprises qui
vont s'établir dans les zones défa-
vorisées.

par Christiane ORY

Un plan national pour faire face
à la sécheresse qui règne actuelle-
ment en Tunisie (déficit pluviomé-
trique de 50 à 70%) a été mis sur
pied. Une prime de rendement a
été créée pour la fonction publi-
que. Des budgets importants ont
été alloués dans les secteurs de la
santé et de l'éducation (3,6 mil-
lions de dinars pour les écoles).
Pour contenir le mécontentement
de la turbulente jeunesse, plusieurs
millions de dinars ont été investis
dans les infrastructures sportives.

De même pour les artistes à qui on
garantit désormais la liberté de
création, la protection des droits
d'auteur et une couverture sociale
pour les professionnels de la cul-
ture.

LE DÉFI INTÉGRISTE

Enfin le dernier chat que doit
fouetter le nouveau président, ce
sont les intégristes musulmans qui
pourraient constituer le défi le plus
important au nouveau régime,
comme il l'a été durant la fin du
règne du Bourguiba. Le MTI
(Mouvement de la tendance isla-
mique) est devenu, au fil des
années, la force d'opposition la
plus dangereuse, par le nombre de
ses adhérents, répartis dans tout le
pays, par le haut niveau de ses
cadres et l'excellente organisation
qui caractérise le mouvement.

«NOTRE AUGUSTE
RELIGION»

Le gouvernement Bourguiba avait
déclaré le MTI illégal. On se sou-
vient aussi des procès de l'été der-
nier qui ont amené de l'eau au
moulin du MTI en créant des mar-

tyrs. Ben Ali, tout en refusant de
reconnaître les islamistes intégris-
tes en tant que force politique,
s'est empressé de satisfaire quel-
ques-unes de leurs revendications.

Parmi les 2 400 prisonniers libé-
rés après le 7 novembre figurent
un bon nombre de dirigeants du
MTI et d'autres organisations isla-
mistes. L'université de la mosquée
Zitouna a repris ses activités. Les
heures de prières sont annoncées à
la radio et à la télévision.

Au début du mois de février, le
président Ben Ali, dans un dis-
cours télévisé, a déclaré: «Partant
de notre souci d'appliquer les pré-
ceptes de notre auguste religion et
de sauvegarder nos valeurs authen-
tiques, nous avons décidé d'organi-
ser une campagne pour le respect
des vertus morales et de l'éthique
islamique et de lutter contre le
comportement indécent dans les
rues ou les lieux publics». Mais
plus loin, il ajoutait: «Pas plus
aujourd'hui que demain , il n'y
aura place pour une exploitation
de la religion à des fins politi ques
ou à des desseins bien déterminés
n'ayant rien à faire avec la reli-
gion». Une démarche claire qui
consent à quelques concessions
afin de mieux couper l'herbe sous
les pieds des intégristes. Chr. O.

Les tentacules du PSD
Après l'euphorie du 7 novembre, quelques sceptiques critiquent...

Le coup d'Etat du 7 novembre a
soulevé un vent d'espoir qui a
balayé tout le pays et soufflé sur
toutes les couches de la popula-
tion. Mais, un peu plus de quatre
mois après, les plus sceptiques
commencent à poser questions et
surtout à émettre quelques criti-
ques à propos du nouveau régime
qui, déjà, déçoit certains.

A propos du nouveau code de la
presse, Mohammed Zerzeri, rédac-
teur en chef du mensuel «Informa-
tion économique africaine», publié
à Tunis, écrit: «Décidément
l'esprit du 7 novembre n'a pas
soufflé de ce côté-ci. Au lieu d'un
code d'honneur pour une presse
enfin libérée de la censure et de la
répression, on a eu droit à une
nouvelle table de commandement.
Le nouveau projet est encore plus
dissuasif , plus contraignant que
l'ancien. Ni les directeurs de jour-
naux, ni les journalistes ne furent
consultés. On a préféré recueillir
l'avis des partis politiques recon-
nus...»

«ÇA N'A PAS DURÉ»
Abdelhamid Ben Mustapha, mem

bre du Bureau politique du Parti
communiste tunisien, interdit plu-
sieurs fois depuis sa fondation en
1920, émet plusieurs critiques: «La
tentative de démocratisation de
l'information a bel et bien eu lieu.
La télévision a couvert quelques
manifestations de l'opposition.
Mais ça n'a pas duré...» Le prési-
dent de la République a écouté et
consulté les partis d'opposition:
«sur la réforme de la Constitution,
par exemple. Des textes nous ont
été soumis. Mais on a discuté, sans
plus. Nos avis n'ont pas été pris en
considération.»

EXILÉS
A propos de l'amnistie pour les
prisonniers politiques, M. Musta-
pha relève que «les exilés politi-
ques ne sont toujours pas rentrés
en Tunisie». D'autre part, les par-
tis d'opposition ne sont pas tous
reconnus, ainsi «le RDP, (Rassem-
blement démocratique progres-
siste) et le MTI (Mouvement de la
tendance islamiste)». Le problème
syndical n'est toujours pas résolu.
«Depuis le 7 novembre, des tenta

tives ont eu lieu de soumettre
FUGTT (Union générale des tra-
vailleurs tunisiens) au parti» (Ie
parti gouvernemental ex PSD).
Plus important, M. Mustapha
constate que fraude et manipula-
tion ont caractérisé les élections
législatives partielles de janvier.
«La crédibilité de Ben Ali a été
mise à rude épreuve.»

Un des fondateurs du MTI,
l'avocat Hassan Ghodhbani se
déclare incapable déjuger définiti-
vement Ben Ali après quelques
mois de règne seulement. Il relève
pourtant: «Le président doit avoir
le courage de se débarrasser du
tentaculaire parti , l'ex PSD, dont
les cadres ont tous été des proches
de Bourguiba qui ont trop facile-
ment retourné leur veste.

Il faut que Ben Ali mette fin à
l'existence du PSD et à sa milice
de bandits et de tueurs». D'autre
part , le président «doit faire atten-
tion aux flatteurs. Ceux-ci sont
capables de nous recréer un
second Bourguiba...»

Ch. O.

Politique - spectacle
Que reste-t-il de Bourguiba?

-Taxi, conduisez-nous à l'avenue
Bourguiba, s'il vous plaît. Réfle-
xion du chauffeur goguenard : «De
Bourguiba, c'est tout ce qu'il reste.
Le nom de l'avenue. Et la statue,
que l'on va démolir bientôt...»

De Bourguiba, les Tunisiens ne
prononcent plus jamais le nom,
sauf quand 0s doivent se rendre
dans la rue qui porte son patro-
nyme, dont chaque ville ou village
possède un exemplaire. L'ex-chef
de l'Etat coule des jours paisibles,
dit-on , entouré de ses médecins,
dans sa luxueuse villa de Monastir ,
oublié des autres hommes. Pour-
tant, il suffit de poser la question
et les Tunisiens se souviennent que
l'octogénaire devenu despote
gâteux les a menés à l'indépen-
dance et a fait de la Tunisie un
Etat moderne.

Un journaliste de Tunis énu-
mère les bienfaits dus au règne de
Habib Bourguiba. La Tunisie est
alphabétisée à 90%, un record dans
le monde arabe et le tiers monde.
L'ex-chef de l'Etat a aboli la poly-
gamie, la répudiation des épouses.
11 a autorisé le divorce, l'avorte-

ment , la limitation des naissances.
Il a créé le Code de statut person-
nel qui fait de la femme une égale
de l'homme. Il a su «naviguer à
équidistance entre l'Orient et
l'Occident, entre les diverses pres-
sions.»

Ben Ali, avec la bénédiction de
la Constitution et du peuple, a
remplacé le vieux chef devenu
sénile. Les Tunisiens ont besoin
d'un chef , ils le disent eux-mêmes.
Et le style Ben Ali plaît. Son por-
trait est omniprésent, dans les rues
et les lieux publics comme chez les
gens. Rien à voir avec l'image d'un
Big Brother inquisiteur. Le nou-
veau président, c'est un peu le Sau-
veur , la bienveillance personnifiée.
Dans la rue principale de Tozeur,
un village à la frontière du désert,
deux voitures officielles passent,
un attroupement aussitôt se forme,
la foule crie «Zine El Abidine,
Zine El Abidine». C'est que Ben
Ali a habitué les Tunisiens aux
visites-surprises. Quelques fois par
semaine, il sort de son palais, inco-
gnito , en grand secret, et se rend
dans un hôpital , une école, une

poste, un asile de vieillards , une
caserne de pompiers. Là, il exa-
mine la situation , sur le terrain ,
parle avec les gens tout ébaubis de
leurs problèmes professionnels et
personnels et repart en promettant
des solutions. Qui d'ordinaire ne
tardent pas à se concrétiser. Ben
Ali, c'est l'homme du contact avec
le peuple, de la poignée de main et
du bain de foule. A l'issue de la
qualification pour Séoul de
l'équipe tunisienne de football ,
face au Maroc, le président s'est
joint aux supporters délirants pour
faire la fête. Il téléphone person-
nellement à la radio lors d'un
débat politi que, pour répondre à
un auditeur insatisfait. Tous ces
événements constituent un specta-
cle quotidien abondamment relaté
et encensé par la presse. Le prési-
dent a retenu les leçons de son pré-
décesseur. Un Bourguiba nouveau
style est en train de naître. Cer-
tains mauvais esprits pourtant se
méfient. Ils se souviennent que
Ben Ali fut général. Un général à
la poigne de fer . devant qui beau-
coup tremblaient.

Chr. O.
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